
‘Les Japonais 
et l'espace 
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touts 
dans le domaine aérospatial, 
comme ils l'ont fait déjà dans les 
secteurs iques que sont 
l'électronique. l'informatique, 
l'énergie nucléaire ou les bio- 
technologies. 

Avec le tir réussi, la jeudi 27 

naiss, le NASDA, 
nouvelle 

2 diode de proitir le 

et ustrie spatiale nippone 
se d'avoir fran- 

chi un mental, puisque 

pour mettre en service 
premier modèle entièrement 
«made in Japan », H-2, qui 
pourra entrer en compétition 

opéen avec le lanceur eur Ariane- 
4 et les fusées améri- 
ca Alors, se L Tokyo 
Pourra véritablément préndre sa 
place sur le marché des tirs com- ei gs 

jà, quel ch par- 
cour depuis 1970, dote du tan- 
cement d’un satellite de 24 kilo- 
grammes entièrement réalisé 
sous tutelle américaine | Que de 
progrès réalisés, aussi, depuis 
tr des fusées de 1 première 
génération, NT et N2, copies 
confarmes des lanceurs améri- 
cains Delts, et qu'en vertu des 
accords nippo-américains de 
1969 les Japonais ne pouvaisnt 
utiiser qu'après avoir obtenu 
l'autorisation des Etats-Unis ! Un 
handicap important, d'autant que 
la Constitution, qui fimite la capa- 
cité de défense nationale, prive 
l'industrie spatiale japonaise de 
la stimulation constitue la 

0. ‘à cola ne 
tienne ! Môme si les Japonais 
&ont commencé tard et progres- 
sent lentement ». comme ïs le 
disent eux-mêmes, ils se donnent 
les moyens de réaliser leurs 
objectifs: 

stratégique (DS) — 
aussi de mettre au point, au 
début du vingt et unième siècle, 
leur navette spatiale habi- 

C'est dire que l'industrie 
8érospatiele nippone est en 

tent réaliser seuls. H faudra’ 
attendre l'issue des décussions 
prévues dans les ‘prochaines 
36maines entre Tokyo et 

PR Een PR PE 
sennent à leurs fin. 
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Trente morts, des dizaines de blessés 

Un nouveau putsch contre M" Aquino 
a êté maté aux Philippines 

Un nouveau puisch, le plus sanglant depuis la chute 
de Ferdinand Marcos, a été maté aux Philippines dans 
da journée du vendredi 28 août. Des rebelles, appartenant 
à la faction militaire la plus dure, ont essayé, sans 
succès, de s'emparer du Paléte présidentiel à Manille. 
Les troupes demeurées fidèles à la présidente Aquino, 
dont le As a été blessé, ont pris d'assaut les bâtiments 
et casernements occupés par les mutins dans la capitale 
et aux alentours. 

Les premiers bilans faisaient état d'une trentaine de 
morts, pour la plupart des civils, et de dizaines de 
blessés. Mme Aquino s'est engagée à « punir les 
traîtres ». Washington, dès le début, avait condamné la 
rébellion. 

MANILLE 
correspondance 

A 2 heures du matin, le ven- 
dredi 28 août, la capitale a été 

réveillée en sursaut par nne série 

à l'est de Manille, sous les murs 
artier 

vides et des grenades qui 
n'avaient pas explosé jonchaïent 
le sol, couvert de sang. Il y avait 
des morts, civils et militaires. Des 
voitures étaient cribées de balles. 
Selon des témoins, les mutinis 
avaient débouché en trombe, 

to 

tirant des rafales, d'abord en l'air, 
pois, pour une raison encore inex- 
pliq droit dans Ia foule des 
Curieux. 

KIM GORDON-BATES. 

(Lire Ja suite page 3.) 
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Un succès pour la Cogéma, Framatome et Pechiney 

L'industrie nucléaire française 
accède au marché américain 
La Cogéma, Framatome 

et Pechiney, les trois 
sociétés françaises associées 

dans la fabrication de com- 
bustible nucléaire, ont 
enNoRcE. le vendredi 
28 août, la conclusion d'un 
accord avec l'américain 
Babcock and Wil cox, 
second fournisseur des cen- 
trales électriques outre- 
Atlantique, pour créer une 
société commune. Cerre 
société  franco-américaine, 
une première dans le secteur 
nucléaire, vendra des com- 
bustibles fabriqués en Virgi- 
nie et fournira des services 
aux électriciens américains. 
Cet accord permettra à 
l'industrie française du 
nucléaire d'obtenir un accès 
privilégié au marché améri- 
caïin des services et de la 
maintenance des centrales. 
Il témoigne du vaste mouve- 
ment € restructuration 
srgt é dans le secteur 

léaire et du rôle de lea- 
de acquis par les sociétés 
françaises. 

de VÉRORIBUE MAURUS.) 

” Soixante-dix missionnaires assassinés en cinq ans 

| Martyrs pour le temps présent 

ment visé, avec quatre spiritains 

d'attentat, prouve à son tour qu'à 
un engagement social et politique 
plus marqué correspond une vio- 
Jlence plus grande faite à des prê- 
tres, à des missionnaires, à des 
religieuses. Leur habit et leur 
croix ne les protègent pas. Au 
contraire, ils passent de plus en 

. plus, dans certains pays pour des 
signes de provocation. 

“L'évangélisation n’a jamais éte 
une tâche de tout repos, et chez 
tont missionnaire, dit-on, il y a 
une vocation de martyr qui som 
meille... Un cardinal de la Curie 
romaine, Mgr Josef Tomko, pré- 
fet de la congrégation pour l'évan- 

| Gilles 
BARBEDETTE 

ATOS 
SUN STATS 

roman 
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gélisation des peuples, vient de 
révéler que soixante-dix mission- 
naires avaient été assassinés de 
1980 à 1985 — soit un par mois — 
dans l'exercice de leur apostolat 
{le Monde du 27 août). 
aa parler de nouvelle vague 

tion religieuse ? La 
situation actuelle est sérieuse, 
mais évidemment moins tragique 
qu'à d'autres époques de l'histoire 
de l'Eglise. Les manuels d'histoire 
de France, pour ne prendre que 
cet exemple, sont remplis de noms 
de religieux et de prêtres victimes 
des convulsions politiques de leur 
temps. 11 faut se souvenir que des 
quatre prélats qui ont occupé le 

siège archi-épiscopal de Paris, de 
1840 à 1871, trois ont connu une 
mort violente (1). 

L'évangélsation de l'Afrique et 
de l'Asie, au dix-neuvième siècle, 
s’est également faite dans le sang. 
Le 17 juin 1988, aura lieu à Rome 
l'une des canonisations collectives 
les plus massives de l'Eglise 
catholique. 

HENRI TINCO. 
(Lire la suite page 12.) 

QG) un sait de Me Aîfre Be Darty )s 

Monsei- 
: AUS 

FD Qu où pra, Mon Sibour, 
Foae-1857. de Jean Manceau. Editions 
Beauchesne, 1987. 

fait savoir que son règne allait 
continuer. Quadruple médaillé 
d'or aux Jeux olympiques de Los 
Angeles en 1984, l'athlète améri- 
cain avait pourtant délaissé la 

piste ces dernières années pour la 
scène et les studios d’enregistre- 
ment. Devenu crooner, Îl Courait 

moins vite, mais il ne s'en formali- 
sit pas Ÿ ati une joie supé 
rieure à la gloire olympique ? 

penselil ne pouvait Pas EN pensait-il, ne pouvait pas 
dépassé. 

Illusoiré certitude. L’athlé- 
Cette 

— courir, sauter, lancer — joue 
admirablement son rôle. Jesse 
Owens a Eté Fu Car! Lewis 

moment du championnat du 
-] monde. n'est pas le fruit du 

5 Portugal. 110 eee; Sénégal, 535 

Mais son. retour arrogant au . 

hasard. Cette compétition est 
pour la plupart des athlètes un 
rendez-vous au sommet Plus 
significatif même que les Jeux 

olympiques, dévalorisés depuis 
trois olympiades par des boycot- 
tages à répétition. Fe Mondial de 
Rome n’est pas une simple répéti- 
tion générale avant Séoul, c'est 
une fin en soi. Cent soixante-cinq 
nations seront représentées au 
stade olympique de Rome Plus 
qu'aucune Confrontation sportive 

n'en 8 jamais réuni. 

La première édition des cham- 
pionnats du monde, en 1983, à 
Helsinki, avait été la première 
rencontre internationale sans 
exclusive depuis les JO de 
Munich en 1972. Rome sera la 
seconde, Lewis, dont la légende 
est née sous la pluie d’Helsinki 
avec trois médailles d'or, ne pou- 
vait donc faire l'impasse romaine. 
.U y défendra son titre de cham- 
pion du monde du 100 mètres 
face su nouveau roi du sprint, le 
Canadien Ben Johnson, qui 
n'avait été qu'on figurant ano- 
oyme il y à quatre ans. Dès 
dimanche, le record du monde de 
la distance (9793) établi en alti- 
tude sere en danger. 

Le rendez-vous de Rome pro- 
met en effet d’être d'un très haut 
niveau. Deux records datant de 

Eee, rene Côte-d'Ivoire. 315 F CFA: 

La prise d'otages 
de l'île d'Elbe 

Les négociations sont blo- 
uées. 

PAGE 26 

La baisse de la TVA 
sur le disque 

Décidée par M. Chirac, elle 
interviendra le Ie janvier 

PAGE 19 

M. Chevènement s'apprête 
à se mettre sur les rangs. 

PAGE 6 

N ÿ Ç lé " 

Quatre indépendantistes 
condamnés avec sursis. 

PAGE 6 

Regards 
sur l'étranger 

Etats-Unis : des lendemains 
qui ne chantent pas pour 
tout le monde. 

PAGE 24 

Concordances 
des temps 

La guerre des manuels 
scolai 

PAGE 2 

Le sommaire complet 
se trouve page 26 

Les championnats du monde s'ouvrent à Rome 

Le > sommet des athlètes 
Mexico pourraient même y être 
effacés : celui de Lee Evans sur 
400 mètres, menacé par la 
concurrence de l'Américain Rey- 
nolds et du Nigérian Egbunike, et 
surtout celui, mythique, de Bob 

en longueur, que Carl 
Lewis pourchasse depuis des 
années. 

Surdoué de la mise en scène 
médiatique, Lewis est donc des- 
cendu dans l’arène le premier, 
habillé de pied en cap par une 
firme japonaise pour 
2 500 000 dollars. El y sera 
rejoint, dès samedi, par d'autres 
diviniiés, moins cousues d'or, 
mais dont la seule présence situe 
Fimportance de l'événement : 
Aouiïta, Moses, Bubka, Drechsler 
et 1 700 autres. 

JEAN-JACQUES BOZONNET. 
{Lire page 17.) 

Le Monde 
SANS VISA 

nm Les pierres à vif de Cracorie. 
w L'histoire à dos de chameau, 
n Escales, 5 Gastronomie, à Jeux 
Pages 13 à 16 
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Chroniques sur l'actualité du passé 

La guerre des manuels scolaires qui refleurit sous 
les gouvernements socialistes avait animé toute la 
{lle République. L'école enseignerait-elle la subver- 

sion à nos chérubins ? 

par Jean-Noël Jeanneney 

qui 
Vichy (1). On l'a vu aussi à l'occasion de 
Le dernière rencontre des historiens franco- 
allemands qui ont réfléchi ensemble, 
1987, sur les stéréotypes que charrie des 

deux côtés du Rhin l'enseignement donné 
aux enfants sur le passé du voisin, et sur les 
moyens de favoriser chez chacun une mel 
leure connaissance de l'autre (2) — entre- 
prise jamais achevée et qui renvoie aux 
Courageuses tentatives de l'entre-deux- 
guerres : À cette époque déjà (le mérite, 
dans le climat du temps, était plus grand). 
des savants des deux pays avec, du côté 

battants, avaient travaillé ensemble à rap- 

n'est qu'une affaire entre Dieu et l'indi- 

1881 dé, 
Lavaur, ( 

uté de l’arrondissement de 
le Tarn, comme républicain 

contre un candidat bonapar- 
tiste. Car, du même coup, dans le départe- 
ment, son manuel s'installait au centre des 
préoccupations partisanes des deux bords. 

Aux yeux d’un lecteur d'aujourd'hui, 
son contenu. n’a rien de bien provocant. 
Jean Faury le relève : le manuel concur- 
rent de Paul Foucher, significativement 
intitulé Caréchisme républicain et libre 

penseur, était fait pour heurter davantage 
des ts catholiques, comme aussi celui 
de Jules Steeg, l'{nstruction morale et 
civique, dont l’auteur affirmait en bon pro- 
testant que « {a manière d’honorer Dieu 

vidu », et qu’« on doit écarter toute auto- 
rité religieuse ». Compayré, pour sa part, 
est beaucoup plus prudent. Certes, en bon 

kantien, il expose que la morale découle de 
la nature humaine, éclairée par la raison 

procher les vérités subjectives. C racer ériean dein 
votre conscience la distinction du Re bien ei fu mal ») ; mais il exalte la tolé- il septembre 

1982, lorsque le Figaro rs à le Figaro- 
Magazi 

s'affirme déiste et évoque 
ne lancèrent une offensive contre rs ma l'immortalité de l’âme, 

une série d'ouvrages destinés à l 
ment de l'histoire et à l'instruction civique 
dans les écoles (3), auxquels on faisait Conflit 
grief d'être porteurs non point de vérité 
consensuelle, mais de ï au village 
sane et, pour tout dire. co referens, 

« marxisme » | Avec cette 
ue à Alain Griotieray : » Je me souviens |_ gen dem ns patiques, Comparé 

de la remarque d'un haut responsable de pe en deux volets. 1789 à mis 

Ta Le ie D Toners Ed 
fanatisme, et a ouvert l'ère de la liberté et à qui l'on reprochaït d'avoir sacrifié 

r re de l'histoire, et qui répon- 
dait, navré : « Que voulez-vous ? Si vous » 
» saviez ce » qu'on ‘on leur enseigne, vous pré- 
»féreriez » qu'il y en ait encore 
» moins (4).» 

A vrai dire, Pexamen attentif des pas- 
sages incriminés montre que, dans la polé- 
mique, la presse d'opposition, au-delà de 
quelques reproches pertinents sur des ana- 
lyses trop elliptiques, élargissait ses philip- 
piques jusqu'à des généralisations aventu- 
rées. Mais la force des passions agitées 
n'étonne pas. De tout temps, les manuels 
scolaires apparaissent à la fois comme 

reflet d'une époque et comme enjeu pour 
la suite, parce que voués à modeler en pro- 
fondeur les mentalités des générations 
Futures, On le vit bien lors des débuts de la 
IITe République, au temps des Pères fonda- 

teurs et des premières batailles sur l'école : 
dans plusieurs régions de France, la droite 
catholique et monarchiste en fit, comme 

le Figaro-Magazine de 1982, une arme de 
guerre : je propose un z00m avant sur le 

Tarn, où Lumina en 1883-1885 une féroce 
« guerre des manuels ». Le récit s'en resti- 
tue sans peine grâce an livre consacré par 
Jean Faury aux batailles que se livrèrent le 
cléricalisme et l'anticléricalisme dans ce 
département (5). 

LE DER pre tmer à 1e fe 
des lettres de Toulouse, nommé Gabriel 

Compayré, normalien de la rue d'Ulm 
{promotion de 1862), agrégé de philoso- 
Phie et docteur ès lettres (avec une thèse 
consacrée à Raymond de Sebonde et 
David Hume), professeur de l'Université, 
à Toulouse. Il s'était spécialisé dans le 
domaine de la psychologie de l'enfant et 
dans l’histoire de l'éducation. Après 
qu'eurent été votées, à l'initiative de Jules 
Ferry, les lois laïques de juin 1881 et mars 
1882 qui décidèrent Ia gratuité, puis la laf- 
cité et l'obligation de l'enseignement pri- 
maire, il fallut promptement établir îes 
manuels d'instruction civique, conçus selon 
une morale laïque. 

C'est le temps où s'élargit à plusieurs 
millions la diffusion du livre fameux de 
Mis Fouillée, publié en 1877 sous le pseu- 
donyme de G. Bruno, le Tour de la France 
par deux enfants (6) ; le temps où Pan] 
Bert rédige l'Instruction civique à l'école. 

Gabriel Compayré, tel que je viens de le 
situer, était destiné à jouer sa partie dans 
Le concert : le manuel qu'il publie en 1881 
est intitulé Éléments d'instruction morale 
et civique. Non sans un grand guccès : il 
eut temte-cinq éditions dès la première 
année, sous deux versions, l'une destinée 
aux élèves de cours élémentaire, l'autre à 
ceux des cours moyen ct supérieur. 

Ii n'y aurait peut-être jamais eu 
d'affaire Compayré si son auteur ne s'était, 
d'autre part, fait élire cette même année 

à poursuivre lui-même les enfants rebelles 
à la sortie de l'école, leur arrachant 
l'ouvrage maudit pour ie jeter au feu. Et 
voici La guerre au village! 

L'instituteur riposta aussitôt en décidant 
d'exclure six élèves à gui leur famille avait 

napoléonien), appuyé par Compayré ji 
même, « comme député, non comme 
aus . et soutenu par Jules Ferry, minis- 
tre instruction publi Le 
ment tout entier Rome. Le 

A rentrée molaire de 1082, Les Hiciencs 
s multiplièrent par contagion, la cir- 

conscription de Compayré étant spéciale. 
ment touchée, Un charpentier horûiné Be” 
nard .Deymès ayant retiré son fils d’une 
école au motif que le manuel incriminé y 
était utilisé fut traduit devant la commis- 
sion scolaire pour violation de Là loï sur la 
scolarité obligatoire = et triomphalement 
acquitté par cette instance où les « cléri- 
ns > 20 rouvalent'aiues du: pésdon de 

domination. 

Le 15 décembre 1882, Rome mit à 
l'index le manuel en même 
temps que cœoux de Siceg, de Paul Bert, et 

Mgr Ramadié, 
parut se résoudre, étant leur chef, à se met- 
tre à la tête de ses prêtres les plus comba- 
tifs. Tandis qu'en face les 
faient symétriquement (9). Un autre 
député républicain du département 

ter l'affaire des manuels (11). {1 mit beau- 

‘cale en privant cinq prêtres de leur 
‘traitement. C'est alors que Mgr Ramadié, 

en arrEs) ns 1e ons d'utission de 

communion est un acte social, un rite de 
passage autant qu'un sacrement privé. 
Comme le dit très bien le maire répubh- 
cain de Peyroie au préfet : « Que le curé 
refuse les sacrements aux adultes, peu 
nous chœut. Mais que l'on refuse nos fils à 
la première communion, c'est autre chose, 
aiendu que cer acte religieux contribue 

toujours un peu à en jaire des honnêtes 
gens (l2).»>. 

| Les passions éiant à leur comble, toute ‘ 
issue pacifique parut un moment fermée: 
D'autant pis que d’autres ts 
vinrent à être touchés, à l'instar du Tarn, 
notamment ceux des diocèses de Valence 
ME Dar ee 

ont jeté de l'huile sur le feu. 

celui de M®* Gréville, destiné aux jeunes 
filles. Pierre Chevallier a publié voici quel- 
ques années, après l'ouverture récente des 
archives vaticanes pour cette époque, le 

rapport du Père Saccheri, secrétaire de la 
tion de l'index. Celui-ci écrivait 

s'être très vite convaincu qu'il y avait dans 
ces ouvrages « des corps, non pas seule- 
Met fais à 1 à de quelques pa. 
ous corrompus par le gan- 

» D 
Su di quil tafmente 
corrotti : della Re ; il dénonçait 
notamment le livre « pervers » de Com- 
payré comme tout imprégné « de natura- 

isme et d'athéisme », en particulier pour 
m smre contre l'Ancien Régime et et 

le mariage ‘religieux, et jugeait 
Fnpossible qu’il fût suffisamment corrigé 
pour devenir tolérable (8). 

Sur place,. l'archevêque d'Albi, 
longtemps réputé libéral, 

conseil Jules Ferry et le pape Léon XIIL, 
pour que la fièvre retombât lentement. Ji 
semble que le souverain pontife ait été 

. déborde par les ardeurs de la Congrégation 
‘de l'index. Jules Ferry, revenu au pouvoir à 
la tête du gouvernement après la mort de 
Gambetta en février. 1882, et qui s’est : 
réservé le portefeuille de: l'instruction 
publique, souhaite l'apaisement. Sans 
consentir à interdire les livres critiqués (il 

esprits s'échauf- 

t, Ber- 
nard Lavergne, un protestant très lié à 
Ferry, se mit en flèche contre l'archevêché, 
comme son Journal en témoigne (10). 

A Ia fin de 1882, en novembre, fut 
nommé préfet an jeune hommè brillant de 
trente et un ans, promis À un bel avenir :- 

et ministre des affaires étrangères, qui se 
trouva ainsi chargé dès son arrivée de trai- 

31 mai 1883 à l’occasion d'une Îla- 
tion indignée du duc de Broglie}, il multi- 
plie les contacts diplomatiques officiels et 
officieux pour faire savoir à Léon XIIT : 
qu’A prèchera plus que jamais pour le res- 
pect des opinions religieuses dans l'école 
publique, et en retour le pape accepte de 
donner des conseils de modération à 
l'Eglise dé. France (13). Et-peu à peu ‘ 
s’apaise l'émotion dans le ‘Tarn'et dans la 
France eütière. Quand Jules Ferry quitte 
le ponvoir en mars 1885, il adresse aux ins- - 
tituteurs ia lettre fameuse où il leur recom- * 
mandé la plus grande réserve chaque fois . 
qu'ils seront sur le point d” « efffeurer un 
sentimeni religieux »..« Demandez-vous si 
ur père de famille, je dis un seul, présent 

coup d'énergie à réprimer l'agitation cléri- 

dans une lettre pastorale datée du 
22 février 1883, cautionna l’action des pré- 
tres qui refusaient La première communion. 
aux enfants (et même l'extrême-onction à 

manuel diabolique. Léon Bourgeois 
qua en susperidant le traitement d'une cin- 
quantaine de curés dé paroisse et révoqua 
des maires cléricaux qui s'étaient montrés - 
spécialement belliqueux dans l'affaire. 

i refuser son assentiment à ce que - 
vous allez dire. Si oui, abstenez-vous de le ” 

La sagesse de Jules Ferry - dire. Si non, parlez hardiment! (.) Vous 
et du pape Léon XIII PA à nu Cle D M 

qu'est la conscience d'un enfant, » C'était. 
replacer le débat à la hauteur la 
noble, celle qui jui convenait, celle de la ‘| 
OS Poe ei 
le clore pour toujours. 

Ca 0 ais né id à simpa que 
moment de Chistoire d'une communauté 

Dass de nombreux villages du Tarn, la 
tension monta encore, A Saint-Jean- 
de-Marcel, une dame Rigal déclarait à qui 
voulait bien l'entendre : « Le Compayré 
apprend de vilaines choses aux enfants et, 
enire autres, ce que font la nuit les gens 
mariés »… À Cahuzac-sur-Vère, le Curé et 
le vicaire, au témoignage des enfants: 
« républicains », leur auraient répété qu'il 

fallait bräler le livre pour ne pas devenir 
« des voleurs et des assassins qu'on enter- 
rerait comme des chiens ». Les 
premiers communiants de Belcastel, en 
Jai 1883, furent contraints de dire-en 
public, après les renoncements habituels : |. 
< Je rénonce aussi aux livres condamnés 
par l'Église ». A Mazamet, ua jeune 
bomme de dix-sept ans tira les oreilles d'ün 
enfant dans la rue, en lui promettant de jui 
en faire autant tous les matins « si conti 
nuait à fréquenter ces écoles où les enfants : 

tels 
que Pierre Nora. les a étudiés de façon ; 
pionnière (14), et'dont le succès a déminé, ‘ 

ses rivaux « dé droite » et « de 
- gauche », expriment les bonnes 
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Le gouvernement de M= Aquino 

occupé par fusique cinq cents 
rebelles, ainsi que complexe 
abritant des chaînes de télévision, 

‘Une figure connue 
de l’extrême droite 

E a été également à l'origine 
dé la création, en 1985, d' 
association de jeunes officiers, 
subaiternes et supérieurs, le 
Mouvement de réforme des 
forces armées (RAM), constam- 
ment hostile à Mr Aquino 
usqu'à le dissolution du mouve- 
‘ment ilya quelques mois. 

Lors de la mutinerie mifitaire 
de- janvier demier, animéa par 
des officiers de l'armée de l'air, 
le colonel Honasan avait conduit 
une délégation auprès du chef 
d'état-major des armées, le 
Sénéral Fidel Ramos, pour le dis- 
“suader de donner l'assaut à 
l'immeuble où les. rebelles 
s'étaient retranchés, A l'issue 
d’une entrevue orageuse, le 
général Ramos avait annulé 

l'ordre d'attaque. 

: UN ROMAN ” 
= POR 
PAR LA RUMEUR 

‘D'INCERTITUDE - 

lieu non 

Le camp de Villamor, encore 
<a partie en fin d'i idi 

Etranger 

rumeur avait er annoncé les 
, Semble indiquer k 

Cassure est définitive entre L mino- 
rité dure des forces armées et l'état. 
major. Sans hésiter, Je _ Bénéral 

#&T — a adopté un ton très dur à l'égard des mutins, 1] n’a jamais €t6 
Question de parlementer avec les 
rebelles. 

L'appni 
des Etats-Unis 

C'est la première fois, en outre, que le palais présidentiel est atta- qué par des soldats qui, fait nou- 
veau également, n'ont pas hésité à tirer sur des civils. Enfin, des 
rebelles se sont emparés du com- 
mandement régional de l'ile de 
Luçon, à 50 Lilomètres au nord de 
la capitale, Ils ont affirmé s'être 
rendus maîtres, au moins temporai- 
remen! t, de trois autres Q-G. de pro- 
vince, mais cela a 616, dès le matin, 

par les autorités. 

Le fait que la rébellion soit diri- 
86e par le coloncl Houasan, ancien bras droit de M. Enrile lorsque ce 
dernier était ministre de la défense, 
signifie clairement que les puts- 
chistes représentent la faction ja 

échec de la tentative de putsch aux Philippines 

MF Aquino s'engage à « punir les traîtres » 
plus dure de l'armée à l'égard de Ti ñ : Aprè 
avoir été limogé en novembre 1986, 
M. Enrile, Gu sénateur, est devenu 
le principal adversaire de droite de 
M= Aquino. 

bats, un porte-parole du président 
Reagan avait « réitéré l'appui 
résolu (des Etats-Unis) à /a prést- 
derte Aquino et à son gouverne. 
ment ». L'ambassade américaine à 
Manille dénonçait simultanément 
« les actions criminelles commises 
pendent la nuit et destinées à dés- 
tabiliser le gouvernement de 
Mrs Aquino ». 

De son côté, l'ancien président 
Marcos, exilé à Hawaii, a démenti 
toute implication dans la, tentative 
de patsch, tout en se déclarant prêt, 
le cas échéant, à reprendre la présie 
dence. Il a affirmé qu'il avait 
l'intention de « £erir la promesse » 
faite au gouvernement américain de 
s'interdire toute tentative de « dés- 
tabilisation » du gouvernement phi 
lippm «Cette tentative de coup 
d'Etat prouve une indignation géné. 
rale», ætil commenté au cours 

per une Chaîne de télévision améri- 
Caine. 

J.-C. P. 

Les affrontements ont fait trente morts 
et plusieurs dizaines de blessés 

{Suite de la première page. } 

de tagnes noirs, avec 
parfois le visage grimé et 
maquillé, s’agitaient. Contraire- 
ment aux. précédents putsches 
avortés intervenus sous la 
dence de M= Aquino, le côté fol- 
klorique était absent. Nerveux, 
épuisés, le doigt sur la détente, les 
mutins menaçaient d'abattre 
toute personne s’approchant 
d'eux Au même moment, des 
fusillades parfois sporadiques, 
parfois nourries, éclataient près 
de la station de télévision d'Etat 
PTV-IV. Tous ceux qui tentaient 
d'en approcher étaient accueillis 
par les balles meurtrières de s0l- 
dats tapis dans l'ombre et tirant 
sans sommation. Sur les ondes, un 

ne nn « 1h 
direct » la mort d'un photogra 
néo-zélandais, Robert McDonald, 
pris entre deux feux. 

Une heure après le début de 
cette tentative de coup d'Etat, la 
plus sérieuse menée contre 
M Aquino, des escouades de 
fusiliers-marms équipés de chars 
lourds prenaient la relève des 
gardes présidentielles qui, à elles 
seules, auraient réussi à repousser 
les assaillants des abords de la 

demeure de Mw Aquino. La radio 
annonçait peu après que « /a pré- 
sidence était saine et sauve». 
Alors que le jour pointait sur une 
ville frappée de stupeur, le chef 
de Y’Etat appelait les citoyens au 
calme et assurait que Ia situation 
était sous contrôle. Le gouverne- 
ment affirmait que l’armée était 
restée dans l'ensemble Joyale à la 
présidente et demeurait sous 
l'autorité du chef d'état-major 
&énéral, le général Fidel Ramos. 

Tirs 
Partillerie 

En début de matinée, pourtant, 
la plupart des rebelles s'étaient 
repliés avec l'accord des autorités cr : a 

DUT RE que 
d'Aguinaldo, et se préparaient au 
combat. Les échanges de coups de 
feu, y compris de tirs d'artillerie, 
ne tardaient pas à reprendre. 

À l'antenne d'une chaîne de 
télévision, un porte-parole rebelle 
déclarait, en miliéu de matinée, 
que le soulèvement se répercntait 
en province et assuraït aux Philip- 
pins que les forces anti-Aquino 
seraient maîtresses du pays 
«avant la fin de la journée ». 
D'une voix posée, le porteparale 
anonyme «la politique 
He ane Ué Présent gou- 
vernemen!, qui manque à son 

président Ferdinand 
février 1986, au moins trois ten- 
tatives de putsch ont eu lieu : 

© 6 JUILLET 1986 : des par- 
tisans de Ferdinand Marcos ten- 
tent de prendre le pouvoir. Les 
mutins, parmi lesquels des mili- 
taires, répondent à l'appel de 
M, Arturo Tolentino, colistier de 
l'ancien dictateur lors des élec- 
tions de janvier, et se retran- 
chent dans un hôtel de Manille. 
Au bout de vingt-quatre heures, 
la plupart des insurgés ont fait 
défection, discréditant une opé- 
ration qualifiée aiors par 
Ms Cory Aquino de « lamentable 
sventure». 

e 23 NOVEMBRE 1988 : le 
général Ramos, Chef d'état- 
major général, annonce qu'un 
complot militere a eté déloué. 

. Aucun déta n'est donné sur le 
déroulement des événements. La 

présidente demandes !a démission 
de son cabinet et forms un nou- 
veau pouvemement. 

© 27 JANVIER 1987 : des 
troupes appartenant à diverses 
unités de l'armée, des forces 
paramiltaires et de fa police, 
attaquent le quartier général de 
l'armée de l'ar, à proximité de 

Plusieurs précédents 

devoir ». Les mutins ont déclaré 
agir « au nom du peuple ». 
s Nous ne cralgnons pas Je mou- 

rir pour le pays, Dieu et vous >. 
Le chef des rebelles, le colonel 
Gregorio «Gringo» Honasan 
avait été le « héros de la révolu- 
tion de février 1986 > 

titre, invité plusieurs fois à Fo a 

démocratie ». so 

Manille, vendredi, en fin de 
matinée, ignorait encore ce qui se 
passait dans le reste du pays. Si 
les rebelles ont déclaré avoir 
l'appui de la majorité des garni- 
sons de province, les informations 
de sources diverses, ct parfois 
contradictoires, ont fait état de 
mouvements de troupes rebelles 
dans plusieurs villes de l'archipel, 
notamment au « Campo.Olivas », 
dans la province de Pampampgas 
que la présidente devait visiter 

Ï matin. 

Pour sa part, le général Ramos 
a réitéré son soutien au gouverne- 
ment et assuré avoir celui de 
l'ensemble de l’armée « à l'excep- 
tion de quelques éléments sédi- 
dieux ». De même, le nouveau 
représentant des Etats-Unis à 
Manille, Pambassadeur Nicolas 

Plait, arrivé le 23 août, a fait 
savoir, par un communiqué de ‘ 
presse, que Washington appuyait 
Mes Aquino. 

KIM GORDON-BATES, 

l'aéroport de Manille, et les 
locaux d'un chaîne de télévision. 
Contrairement aux coups de 
force précédents, cette rébellion 
provoque le mort d'un mutin et 
Plusieurs autres sont blessés. 
Les insurgés négocient peu après 
leur reddition et évacue leur bas- 
on trois jours plus tard. 

A ces complots connus s'ajou- 
tent des rumeurs de putsch. La 
11 juin 1986, l'armée philippine 
est ainsi placée en état alerte 
Générale après l'annonce par les 
autorités d’un complot ds parti 
sans de l’ancien président 
Marcos. Ces rumeurs précèdent 

début du mois d'août 1986, 
M. Enrile, alors ministre de le 
défense, révélait que selon une 
lettra interceptée par ses ser- 
vices, des commandos c loya- 
listes », dévoués à l'ancien prési- 
dent, aurait eu l'intention 
d'enlever une quarantaine de 
dignitaires civils et de les retenir 
en otages jusqu'au ratour. de 
M. Marcos. Chaque fois, les 
forces de l'ordre prennent ces 
informations très au sérieux et 
multiplient les mesures de sécu- 
fité. 
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NEW-DELHI 
de notre correspondant 
——_— —_———_———_—— 

Depuis quatre mois et demi 
ques l'affaire Bofors domine la vie 
politique indienne, ébraniant cha- 
Que jour un peu plus la crédibilité 
du premier ministre, celui-ci n'a 
Toujours pas repris l'avantage. Le 
16 avril, la radio suédoise révé- 
lait que la société Bofors aurait 
versé 16 millions de dollars de 
Commissions à des personnalités 
politiques pour obtenir un contrat 
d'armements portant sur le 
livraison de quatre cents canons 
autotractés. On apprenait par la 
suite que cas pots-de-vin ont 
bénéficié de l'anonymat de 
comptes bancaires suisses. 

Cette affaire a pris une dimen- 
sion politique majeure, les pro- 
ches du premier ministre étant 
soupçonnés, voire M. Rajiv Gan- 
dhi lui-même. L'affaire Bofors 
continue de faire les gros titres 
de la presse indienne et sert en 
quelque sorte de faire-valoir à 
une bataille autrement plus 
importante : la lutte pour le pou 
voir. 

M. Vishwanach Pratap Singh, 
ancien ministre des finances, 
puis de la défense, a pris la tête 
d'une croisade anticorruption, 
dont le but ultime n'est autre que 
de faire tomber le gouvernement 
Pour un jour au premier 
ministre. M. V. P. Singh a su pro- 
fiter de sa réputation de probité, 
acquise lorsque, ministre des 
finances, il faisait la chasse à la 
Corruption et à la fraude fiscale. 
M. Rajiv Gandhi, de son côté, a 
multiplié les faux pas. il a com- 
pris tardivement qu'une contre 
attaque, consistant 

déstabiliser la pays, était insuffi- 
sante face à la puissance des 
faits : des commissions, 
aujourd'hui évaluées à un mon- 

Le ministre suédois des 
affaires étrangères, M. Sten 
Andersson, a affirmé, mardi 
25 août, que le gouvernement 
souhaitait £ un lsvage public at 
en profondeur de tout le linge 
sale ». 

La semaine dernière, Stock- 
holm a annoncé l'ouverture 
d'une enquête. À New-Delhi, la 
Commission d'enquête parlemen- 
taire a été créée mais l'opposi- 
tion a refusé d'y siéger. M. Shan- 
karanand, ministre des 
ressources en eau, a été prié de 
renoncer à ses fonctions pour 
prendre la direction de cette 
commission, ainsi le 
Septième ministre du cabinet à 
quitter le gouvernement depuis 
un an et demi. Pour l'opposition, 
ce choix signifie clairement que 
M. Shankaranand, qui a la 

du premier ministre, a 
été nommé pour verrouiller ladite 
commission. 

L'opposition a donc choisi une 
autre tactique, consistant à 
envoyer une délégation en 
Suède, afin de réussir là où le 
Gouvernement de M. Gandhi a 
échoué : obtenir les noms de ces 
fameuses personnalités 
indiennes, Mais le 24 août, les 
deux parts communistes — le 

sur la situation intérieure 
indienne. 

Devenu le porte-drapeau de La 
contestation, M. V.P. Singh est 
un générel sans troupes. Ayant 
réussi à ravir la réputation de 
e Monsieur Propre » au premier 
ministre, ë a bénéficié, au départ, 
d'une dynamique qui peut 
s'essouffler, Se refusant à créer 
un nouveau parti politique, se 
considérant comme toujours 
membre du Congrès-}, il appelle 
ses pairs à la révolte. Ses tour- 
nées dans plusieurs Etats ont 
montré que sa popularité était 
grandissante, mais aussi qu'à lui 
faut maintenant opérer des choix 
parmi ses allés. Les commu- 

® PAKISTAN: 28 morte dans 
des affrontements ethniques. — 
L'armée paklstanaise patrouiilait 
jeudi 27 août dans les rues de Kare- 
chi et d'Hyderabad, où deux jours 
d'affrontements entre Pathans et 
Muhaÿrs ont fait au moins vingt-huit 
morts. Un couvre-feu a été imposé 
Jeudi dans les deux villes. La police 3 
fait savoir qu'elle avait arrêté une 

INDE : le versement de commissions 
à des personnalités politiques 

L'affaire Bofors 
porte sérieusement atteinte 
à la crédibilité de M. Gandhi 

Un général sans troupes 

tant compris entre 175 millions 
et 250 millions de francs (1), ont 
bien été versées à des personna- 
lités pohtiques indiennes, proba- 
blement grâce aux bons offices 
de l'agent indien de la société 
Bofors, M. Win Chadah, actuelle- 
ment réfugié aux Etats-Unis. 

Le Parti du Congrès-t, dont 
M. Gandhi est le président, a 
tenté de faire bloc, dénonçant 
«une vicieuse campagne de 
mensonges et de calomnies 
montée de toutes pièces pour 
ternir l'image du parti et de son 
leadership ». Mais il eüt fallu, 
Pour qu'une telle parade réus- 
sisse, une cohésion interne qui 
n'existe plus depuis tongtemps. 
M. V. P. Singh, rejoint par un 
nombre croissant d'anciens 
ministres et de parlementaires 
exclus du parti Ou en vois de 
l'être, appelle ouvertement les 
membres du Congrès à la révotte 
contre Un gouvernement dingé 
par un homme « irresponsable » 
et « protecteur des voleurs ». 

Dès l'ouverture de la session 
parlementaire, fm juiller, l'oppo- 
sition 3 réclamé la constitution 
d'une commission d'enquête par- 
lememtaire. Longtemps hostile à 
cette demande, M. Gandhi a dü 
s’incliner, allant même jusqu'à 
affirmer : « Ni moi, ni aucun 
membre de ma famille n'a reçu 
aucune rémunération dans catte 
v'ansaction. » 

Le rapport de la Cour de 
comptes suédoise {Swedish 
National Audit Bureau), confir- 
mant le versement de commis 
sions, a été transmis au gouver- 
nement indien, amputé d'une 
partie essentielle où figurent les 
noms des personnalités 
indiennes ayant touché tes pots- 
de-vin. Les demandes répétées 
de New-Daihi, tant auprès de la 
direction de Bofors que du gou- 
vemement de Stockholm, pour 
obtenir ces mystérieux noms, 
n'ont pas abouti. 

nistes jugent « positive » sa croi- 
sade anti-Rajiv et sont prêts à 
faire un bout de chemin avec lui, 
à condition qu'it prenne ses dis- 
tances à l'égard des partis hin- 
douistes de droite, le BJP et le 
RSS, ses alliés presque naturels, 
notamment en Uttar-Pradash, 
qui est autant son fief que celui 
de M. Gandhi. 

Ce dernier contrôle la puis- 
sante machine électorale du 
Congrès. Si certains € barons » 
du parti font mouvement vers 
M. Singh et sont en rupture de 
ban avec la Congrès, parfois 
pour des raisons purement per- 
sonnelles, la plupart hésitent : 
entrer en rébellion ouverte contra 
le Congrès-| revient à se priver 
d'une logistique politique et 
financière indispensable lors des 
prochaines élections. 

Mais M. V.P, Singh n'apparaît 
pes encore comme une alterna- 
tive crédible. {ndis Towday, heb- 
domadaire réputé pour son 
Sérieux, vient de publier un son- 
dage : si des élections législe- 
tives avaient lieu actuellement, le 
Parti du Congrès-! conserverait 

lors du dernier scrutin, en 1984. 
Certes, 72 % des personnes 
interrogées (en milieux rural et 
urbain} estiment que l'entourage 
du premier ministre est directe- 
ment impliqué dans le scandale 
Bofors. En outre, M. V.P. Singh 
bénéficie d'une opinion large- 
ment favorable, y compris parmi 
les militants du Parti du Congrès- 
1. Mais, premier ministre jusqu'en 
1989, M. Raÿv Gandhi a encore 
du temps devant lui. 

26 que Bofors avait a 
250 millions de couronnes 
(41 millions de dollars) à des inter- 
médiaires, pour obtenir le contrat 
d'armement (le Monde du 
28 août). 

solxantaine ds personnes à Karachi, 
où cent vingt-cinq magasins et mal 

cents personnes ont été tuées ces 
dix demiers mois au cours de heurts 
entre Pathans du nord-ouest du pays 
et d'Afghanistan et Muhajirs venus 
d'Inde lors de la partition du sous- 
continent, en 1947. — (Rautar.) 
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Diplomatie 

La visite du premier ministre au Canada 

M. Jacques Chirac est « le meïlleur ami du Québec » 
estime le chef du gouvernement de la province 

M. Jacques Chirac quitte Paris, le ven- en faveur des projets associant la quaran- tuoyen de fonds spéciaux, créés auprès de 
érdi 2 at, en fn de 0e, Jour m D EN mod l'Agence de coopération culturelle et techni- 
voyage j an Canada, a) uxé 1988 pour atteindre 176 millions de francs 
Essaie à Saint Pierre-et-Miquelon, Après 

M. Chirac achèvera son voyage en partici- communication, 35 millions de francs le 2 tembre, à la première journée 
Fa sommet de la francophonie, où la déléga- allant, en outre, aux concer- 

(au lieu de 160 millions de frants au total, 
pour les anmées 1986 et 1987). Ces fonds 
ee 

Le premier ministre a annoncé à ce actions 
sujet, jehôï, que Le financement de Ia France 

MONTRÉAL élargissant les ententes déjà 
INTR. lues. 

de notre correspondante 

La visite officielle que M. Jac- Equilibrer 
qe | Chirac doit s Qui e la balance commerciale 
31 it au 17 septembre au 
juste avant le sommet francophone En matière nul gros 
(et après un court séjour de vingt projet n'est à rer de cette 
quatre heures à Ottawa) sera l’occa: visite. Les premiers ministres 

retrour urait  sefforcerant surtout de préparer 
ns il dr ss que nu n'a : l'avenir. M. Bourassa, au fait des 
pouvoir à peu près en même tem q européennes, 
M. Chirac et M. Robert Bourassa le 
premier ministre du Québec, y sont 
revenus presque ensemble. 

retour. Da ME éd en 
1985, trois mois avant que Jacques 
Chirac ne retrouve son portefeuille 

ministre. 

de l'application de l’Acte unique 
européen. 

Ces investissements québécois en 
France, encore relativement rares 
(ceux du groupe paperier Cascades 

L'URSS a « accueilli avec inté- 
Chancelier 

Washington, entre les 
dore tie américaine et soviétique, 

LG Shultz et Edouard 
Chevardradze. C' C'est là, at-il dit, 
qu'une décision sera prise sur sur la date 
Pun nouveau sommet Reagan- 

tchev. M. G 

le Québec 

France. Le Gus ve aa es rance. lus français 
Rp po pq me 
nr SR 9 miberd de francs en 
1985. 
La France, deuxième investisseur 

étranger au Québec après les Etats- 
Unis en 1986 — sur les trois cent 

de Bécancour, 
Gépare à 0% per Foch. qui 

Après la décision du chancelier Kohl de renoncer aux Pershing-l A 

Moscou estime que les chances d’un accord 
de désarmement se sont améliorées 

des Etats-Unis sur un 
Poyage à À New-York fin septembre 
d M Mikhaïl Gorbatchev, dans le 
un des travaux des Nations unies. 
M. Guerassimov a dressé, en 

un véritable réquishore 
contre le éscours de Los Angeles du 
pee Resgan qui a fait, HE 

«| due « Pefres d d'une douche en 
Les propos da 

an «ne ronde pas ar à 
les rit du rene *,à 

HS L été 
le ton d'un maitre d' 

po 

mer un peu fatigué qui n on En Pi 
pas de cr 
élève toujours décobéirsont… Ce Ces 
= lonnent l'impression de 

qu'un de s jaloux de de son pouvoir, 
sûr de son bon 

droit », at-il et 
à a reproché à 

M. de n'avoir « rien dit sur 
L ne nucléaires te sur fe 
ershing-1 A » « a-t-il ra 

le règlement du problème y 
ces ogives est essentiel pour Ja 
conclusion d'un accord sur l'option 
< double zéro » visant au démantè- 
lement des missiles intermédiaires 
de longue et de plus courte portée. » 

7. RUE DES ITALIENS, 
75427 PARIS CEDEX 09 

Télex MONDPAR 650572 F 
Télécopieur : (1) 45-23-06-81 

Tél : (1) 42-47-97-27 

Edité par La S.A.R.L. le Monde 

Gérant : 
André Fontaine, 

directeur de la publication 

en My (SéE 

ue Fames Se 
André Laurens 1983-1983 

Durée de la société : 
cent ans à Com) 
du 10 décembre 1944, 

Capital social : 
620 000 F 

RS 

« Les Rédacteurs On Monde », 

MM. André Fontaine, gérant, 
et Hubert Beuve-Méry, fondateur. 

Administrateur général : 
Bernard Wouts. 

Rédacteur en chef : 
Daniel Vernet. 

Corédacteur : éenes 

Le Monde 
PUBLICITE 

TEL : (1) 45-55-91-82 on 45-55-91-71 
Télex MONDPUB 206 136 F 

clo 

ABONNEMENTS 
BP 507 09 

75422 PARIS CEDEX 09 
Tél : (1) 42-47-98-72 

3 mois 6mois 9mois 12 mois 

FRANCE 
3S4F 672F 954F 1200F 

687F 1337F 1952F 25%F 

ÉTRANGER (par messageries) 

L — BELGIQUE-LUXEMBOURG 
PAYS-BAS 

M9F 762F 1089F 1389F 

SUISSE, TUNISIE 
S04F 972F J49M4F 1800F 

TÉLÉMATIQUE 
Composez 38-15 - Tapez LEMONDE 

Reproduction interdite 
sauf occord avec l'administration 

5, rue de Monttesuy, 75007 PARIS! Commission di 

a per errrer) ue 57437 
ISSN : 0395 - 2037 

Le Monde LSPS 76-910 ds publshed del. except Sanders for $ 480 per ane by Le 
Sposdimpex. 45-45 39 th street, LCL. NY. or 

offices. NLY. postmester : send adress changes 10 Le 
Spesdimpezx USA. P.N.C. 46-85 39 th straut, LLC, BUY. 11104 

Monde c/ 

BONN 
de notre correspondant 

M. Free Strauss, le 
ministre-prési vière, n'est 
pas du tout satisfait de la prise de 
position du chancelier favora- 
ble à l'abandon des missiles 
Pershing-1 A par ka RFA us cas 
d'accord sur Ja suppression des 
missiles {le Monde da 27 ao). 

GENÈVE 
de notre correspondante 

Depuis 1976, une cquantaie de 
fonctionnaires * Éternatonaux des 
Nations unies ou de leurs diverses 
institutions spécialisées ont disparu 
ou sont nent détenus. 

Se RU 
avait té une résolution à 

sujet en her ibre 1986, mais pm 
ci est uement ina; 

Dore mere Z ( 
devant la ission des droits 
de l'homme. Cette dernière, compo 
s£e d'experts a est 
nie en scssion depuis ke 0 août, 
l'absence remarquée : toujours 
inexpliquée de l'expert roumain 
Dimitri Mazilu et de son suppléant, 
Müircea Nicolae {le Monde du 
15 août). 

L'expert français Louis Joinet a 

1986, et qui serait organisé par RFO. La 
France soutient anssi le projet 
francophone, qui se situerait à Montréal. 

M. Franz-Josef Strauss se sent « floué » 

Une cinquantaine de fonctionnaires intemationanx 
ont été arètés on ont dspara depuis 1976 

rappelé le tragique de La situation de 

d'université 

vient toutefois de revendre le moitié 
de ses parts. ca 
Alsthom, ec et 

L'Air Liquide avaient aussi parti- 
gipéau « projet du siècle » lancé par 

rassa au COUrS de son pre- 
première mier la de 

l'immense complexe hydro- 
€lectrig James dans 

Le soviétique a, par 
ailleurs, jugé qu'« il n'y avais guère 
de difficultés pour résoudre Les 
questions posés ion » 
d'un éventuel el et que Les 

ep 
ie lebnut 

A Honerien doi clfeotuer en 
gi fédérale. 

« C'est un pas importe» 2 
déclaré M. Wolfgang cyer: porter 
arole du ministère des re 

en ajoutant a D 

d'obstacle . accord 

publié de larges extraits de le confé- 
rence de presse mercredi par 
M. Kohl, mais se sont abstenus de 
commentaires. — { AFP.) 

préalable des 2e ce ation partis 
coalition ». 

Le ium de la formation 

titut des Nations unies pour la 
recherche sur'le désarmement, 
M. Liviu Bote {{e Monde du 
26 mars), — äinsi que les cas 

détention, d’enlève- 

i tionale, 
experts réunis à Genève. C'est pour- 
quoi M. Joinet souhaiterait que la 
souscommission contribue aux 

Re ee 

uant également 
rations familiales », M. Noon met 
“ainsi un terme à plusieurs mois de 

sur 

Congrès s’est acquis répu- 
tation de « pape de la défense > — se 
faisant notamment l'avocat de 

BRUXELLES 
de notre correspondant 

ns dE upen et ee Séin-Vith 
(soixante-dix mille habitants) sont 
secoués par un scandale politique 
déclenché De messcouverte de Îlens 
éntre le Parti de langue alle- 
mande (PDB) et les milieux 
manistés ouest-all Le PDB, 

communauté £ermenophone aux 
de 1985, en est 

la deuxième formation politique. 
La radio belge de langue alle- 

mange, qui a lancé l'affaire, 2 révélé 
ces derniers jours que La tête de liste 
du PDB aux dernières législatives, 
M. Loce Pacha en be 
toire, an avait re la 

Amériques _ 

… ÉTATS-UNIS : le conflit du Ni 

LprétRpa ape 
à aider la Contra 

Le sénateur démocrate Sam Nunn 
ne sera pas candidat 

à Pélection présidentielle 

BELGIQUE 
Des milieux pangermanistes 

auraient financé le Parti belge. 
de langue allemande 

emands. Le 
qui avait bte 18% des voies de la : 

dnpé btes sis, ti * 

escompte et même 

Lin a à prose 
«pour «le rallien de 

Padministration pour Fobtention de - ‘ 
crédits destinés au mi ele 
fervent défenseur de l’aide à la 
Contra anti-sandiniste — Etait 
l'atout le plus solide dont disposaient 

les démocrates uérir les 
suffrages des Etats dn S un de L jens basti a Des 

En l'absence de Sam Nunn, cet 
«enfant du pays », qui faisait aussi 
figure de Se 'asonnalité poiique 

crates risquent ainsi leurs 
dernières chances de eue 

ro exccpte l'impact incontesta- 
que né manquera de soulever 

la candidature Révérend nor 

ti Sachhee 5 
feu +, + U4 CFE peut GE RE 
ï recherche d'oune ne à de 

la commune de Saint-Vith pour 
Sérance de la fondation 

re lemande . Hermann- 
lermMANNn, CONNUE POUT SCS sÿMpPA- 

thies d'extrême droite. Cette fonde 
tion, qui avait aussi comme 

thisant le fondateur du Parti 
260-nazi autrichien, Norbert Burger, 
condamné à la prison à perpétuité 
Italie pour terrorisme, aurait, 
d'autre part, versé 200000 marks à 
une association culturelle proche du 

chien indig RS du 
de he de ntm Et 

+ protéger le patrimoine 
menace aider ler muuar és othi- 
ques à conserver leur caractèe biolo- è 
gique et culturel ». : 

crue tr ma rasees | 

een gen LE ETT 2 MS 



3 

j 

je Petri LUE 
| i 

BEERS pe 

| i 

Afrique 
RÉPUBLIQUE SUD-AFRICAINE : le conflit des mines dans l'impasse 

grève des cheminots 
€ pas plus tard que la semaine der- 
nière contre dix-neuf postiers. 
Au printemps 1985, l’Auglo- 
American n'avait pas hésité à Hicen- 
Cier quatorze mille grévistes à Val- 
Reefs. 

M. Bobby Godsell, responsable 
des relations industrielles du 

reprenne : « 
PG@s s'arréter, c'est une énorme 
mine à ui fut du temps pour 
se remettre en marche. > lique 

de sécurité ne 

Sie pour contrer ce «nettoyage > 
massif. Que faire d'ailleurs 

Jendi, fe COSATU (Congress of 
South Africa nd Unions), 

an Le pole tn enr mn avec €t sans espoir 
d'un q revenu nourrir le Fenile route dune Êe eoue 
lands » ou les Etats voisins. Le fonds 
de grève n'existe pas pour la bonne 
raison qu'il est interdit par La loi. 

MICHEL BOLE-RICHARD. 

Les autorités veulent sauvegarder 
queues se sont formées au Lesotho Dureunx de les apparences 

chats de mans due nié à cost ce constitue dant de la Chambre des mines. Cela | TUNIS 2 ES ner délicate me Gus pue que le production va de nos envoyés spéciaux do épreuve de fheee entre les emo re: immédiatement à son ités et le mouvement tendance régime antérieur, car il faut former | . « La Tunisie barie ilamiste. Les journeli ces nonvcasx veus. ln | hotes à je mn Etat de droit la acc£der Hbrement au batiment situé période formation est courte et dr pp un on n'est pas besoin d'un enseigne- es a RE CRETE Bardo où comparaissaient les 
Rene désomnis à onvoe de an | 'Acdon, quotidien du Parti socia © sale, L 

à / nn Le re | be jen, commentait-il, le RS de ee coupes importantes permi jeudi 27 août, l'ouverture ; vistes vont permettre de disloquer le 7 F Fe de quatre-vingt-dix islamistes 
devant la Cor de dreté de VEUT, 

Proche-Orient 
LA GUERRE DU GOLFE : l'application de la résolution 598 du Conseil de sécurité 

L'Iran a promis une réponse «claire et définitive» 
pour «le milieu de la semaine prochaine» 

Après les Nations uni 

Er i l ï fi k 

L'Iran promet une réponse 
. et rétive » 
tion 598 pour «/e milieu de la 
semaine prochaine ». C'est le secré- des Nari 

tations tenue 
it, le jeudi 27 août. La pro- 

esse 2 faite par M. Muham- 
mad Jawad Larijani, vice-ministre 

des affaires étrangères, à 
l'issue des intenses consultations 
qu'il avait menées à New-York lundi 
€t mardi derniers. 4 

Selon des sources es du 

enr enns par 5 
la définition des origines du conflit. 
Le pouvernement iranien aurait 
els réitéré son exigence en faveur 
ane condamnation explicite de 
Tirak et sa désignation officielle 
comme « agresseur », M. Larijani 
mes Mggslement laissé entendre 

certe logique, le gouverne- 
De infernal a dr à 

réparations de guerre, droits que 
Téhéran souhaïterait voir confirmés 

fl 

Gu Conso de SL AIO ue les 
che Vo n'avaient pas ; 

sa 
refuse invitation de 50 àl 
TReion 

S, secrétaire les 

je fini 

rencontrer, Je vendredi 28 août, à Bonn, Le chef de 
12 diplomatie ouest-allemande, M. Hans-Dietrich 

A Copenbague, M. Müirmebdi a exprimé 
Pespoir que le Danemark, « en tant que président 
es exercice de la CEE, exercera des pressions sur 
k France pour résoudre la crise des ambassades » 
entre Paris et Téhéran. - 

Dans Ia capitale di 

fois qu’il avait falla de durs efforts pour y parve- 
nir. Enfin, Radio-Tébéran a lancé mme nouvelle 

qu à diviser le Conseil et à le rendre 
incapable d'imposer des sanctions 

contre l'Iran », a poursuivi M. Kit- 
tani, qui regrette que + certains prochain 

term tombés dans Le piège des ater- a annoncé jeudi 27 soût, le ministre 
Moiémemts lramiens!, déanmoins, iranien de l'intérieur, ll Le 
« il est encore trop 16: conclure Ali Akber Mogashani. E. s'agit des 

le Conseil pourrait laisser élections A4 
Tran violer Impunément la résolu Iran depuis le proclamation de la 
tion 598 », estimetil M. Kitttani islamique. — (AFP.J 

» la situation = 

et le 

rage de contrôle à la sortis de Gars, 
où l'embassadeur, accompagné de 
membres de se famille, était allé ren- 
dre visite à l'ancien maire de [a ville, 
M. Rachad Chaous. — {AFP - 

ess Le Monde @ Samedi 29 août 1987 5 ‘ 

À travers 

Centrafrique 

Plusieurs familles 

libanaises expulsées 

Cantrairi- 
que depuis le détournement, le 
24 juillet, d'un svion d'Air Afrique sur 
Genève par un chäte Hbanais qui 
avait embarqué à Bangui, ont 

, le mercredi 26 août à l'AFP, 
à Tyr, deux jeunes femmes résidant nn fr 

affaires », at-elle affirmé. 

d'un groupe de sept familles expul- 
sées en même temps, a sffumé que 

toujours en résidence surveillée à 
Bangui. — {AFP.) 

Corée du Sud 

Le gouvernement lance 

une campagne contre 
l'extrême gauche 

Séoul {AFP}. — Le premier minis- 
tre sud-coréen, M. Kim Chung Yul, a 
annoncé, la jeudi 27 août, que les 

forces de sécurité allaient « couper 
court » à une tentative des « forces 
radicales 

uarante entreprises coréennes 
demeurent en grève. 

Le ministre de la justice, M. Chung 
Hee Chang, a annoncé que soixante 

le monde 
Personnes Suspectées d'être des 
extrémistes avaient été arrètées en 
une semaine, après avoir tenté, Selon 
lui, d'infütrer des usines en £e faisant 
Passer pour des ouvriers. 

Irlande du Nord 

Deux policiers tués 
à Beifast 
Deux policiars ont été tués et un 

troisième blessé, dans la 
soirée du 26 août, dans un bar du 
port de Belfast par un groupe de trois 
hommes armés. Les maurtriers ont 
réussi à prendre la fuite. L'attentat à 
été revendiqué par l'IRA. 

“Tr de roquettes 

sur le palais impérial 

organisation d'extrême gauche, 
d'êve l'auteur d’un attentat, le jeudi li so 

L'empereur Hirohito et li 
trice Nageko étaient absents du 
Palais lorsque au moins quatre 

de centi- 

Paris 8°, 264, rue du Faubourg 
tonne ses a 
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Tél 39.46.00.52 

Centres Commerciaux 
«Hanlet Music Gallery» 
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La situation en Nouvelle-Calédonie et a tension entre Paris, Canberra et Wellington 

M. Jean-Bernard Raïmond 
au secours de M. Chirac 

a FINS came 
de an un sursis 

NOUMÉA 
de notre correspondant 

Le Hirusal ue de Nou- 
méa a mpernens, le ven: 
dredi 28 pes au su sie LE des cn 
tants du FLNKS : interpoiiés 
dimanche 23 août à Lifou lors d'un 

RP LA Dre ou. Ë atrone, Neio 
Hat Hmaen, Hametue 

avoir été il 
per la gen la veiïlle au soir à 

A la suite Ses événements du 

médias ains 8e inteznatio: 

chaîne Channel 7 ont, de leur côté, 
reçu des coups ‘e téléphone 
d'insuite tandis que le cameraman 
de TF 1 était vigoureusement bous- 
culé jeudi par un militant anti- 
indépendanuste, aussitôt désavoué 

.… par ses compagnons. 
F.8. 

Le PS et Pélection 

Le psychodrame qui oppose Les 
diigeants français aux responsables 

et néo-zélandais conti- 
nue. Ne e relancer, M. Chirac 
avait eu recours, le mercredi 
26 août, à un cliché 
ment éculé pour stigmatiser 
« l'hypocrisie très choquante, même 
si elle est dans la nature anglo- 

ministre h 
Lange, avec lequel les socialistes 
a de 
dhomériques passes d'armes 
suite de l’affaire du Rainbow- 

Warrior, 3 M. 
affirmant que ses déclarations 
étaient “à l'usage de la 
politique imérieure française. Le 
monde connaît l'oppression 
du peuple kanak par la! par la France», 

ajoutait Lange, manifestement 
DE tent pif dun 

A peine M. Lange avait-il fini de 
parler que le placide Jean-Bernard 
Raimond relançait la querelle à 
l'université d'été du RPR, à Arles. 

ae | Sum soubrer dus xénophobie 
le ministre des affaires 

gères a expliqué aux jeunes 
militants RPR que «cela fait un 
certain temps que la France a des 

lèmes avec l'Australie et la 
|'Nouvelle-Zélande liés à sa présence 

dans de Pacifique. Nous avons inter- 
rompu les contacts au niveau politi- 
que avec les Australiens, c'est-à- 
dire que je n'ai pas rencontré depuis 
très longtemps mon collègue aus- 
tralien et pour le moment cette poli- 
tique reste notre politique, parce 
que l'Australie et la Nouvelle- 
Zélande ont une politique systéma- 

contre la France dans le 
Pacifique. Cela s "exprime par 
l'incompréhension vol qu'ils 
manifestent en ce qui concerne la 
situation en Dr et 
le Fi 

lé que 
ne PRE ep ame 
gu» aux Nations uries contre le 

iclle 

France 7 € un an, ke ministre des é 
2 estimé que cela 

dr d'autent plus choquant que les 
deux pays «sont en quelque sorte 
très proches des pays de l’Europe 
occidentale et des Etats-Unis. 

c'est que, ‘dans les affaires 
ne s seule- 

ment des expériences nucléaires 
françaises, nous les trouvons en 
<ffex à la pointe des projets de deu 

du Pacifique. » Selon 
lui, «la position de ces deux pays 
est contraire à leurs propres inté- 
rêtS ». ; 

M. Jean-Bernard Raimond a 
raison sur ce dernier point, 

cependant ce 
qu'il peut y avoir de judicieux à long 

terme pour la France dans le fait de 
se ss d'avoir rompu tout 
contact tique avec un pays qui 
n'est forcément notre 
mumé un et dont le grand tort est 
de ne pas partager les vues du RPR 
a Ro VO 

ou 

JA 

@e L'affaire Albertini. — 
M. Jean-Bernard Reimond 

allusion au fait qu'Albertini a été 
arrêté pour avoir transporté des 
armes pour le compte de militants 
ant-apertheid, le ministre a déclaré 
qu’ «il . s'est pas comporté 
comme ñ aurait dû se comporter ». 
cree est devenue politique en 

raison du comportement politique » 
de la famille du détenu, a-t-il ajouté. 
Les parents de Plarre-André Albertini 
sont communistes et le Parti commu- 
niste a Lancé une vaste campagne en 
faveur de celui qu’ appelle l’ « otage 
de l'apartheid ». 

de le aux municipales 
de 1983. « Nous, on est cool, 
pe on bosse », résume 

. Ce qui les a séduits dns le. 
RPR? Avant tout le « pragme- 
tisme > qu'üs ont piscé dens le 
sondège précipité avec le « ñdé- : 
a rt 

-sssentielles du gaulilsms. 

du RPR n’ont pas d'états d'âme 

Les cadets chiraquiens 
J'avais 

.Passd. 3 Er mire #Ÿ à Po chu 

< 

sine 1981 Tomé ven 
Quinze ant, g'ost le 

&e- ï fi 

M. Chevènement se prépare ARLES = | mer par omission » et qui « avec le M. Borotre 0 eafin au come 
et M. Fabius atten de notre envoyée spéciale Su ce paie D lier ee à _ cs lé paies 

M. Jean-Pierre a =un argument de plus, FU en était bre du Conseïl constitutionnel nous | : M. Fränck Borotra, député des ‘4 pa manon gt 1n Répablique qui la formation. e: peer 
l'exigence d'un Etat de dro,, alors. proposant aujourd'hui 
que, au Pr de la Nouvelle- LL que ns portées on fe 
Calédonie, de l'Etat avait Mern. 

les socialistes et le président de la parlé dela force juste de la LE» ANNE CHAUSSEBOURG. 

Chevènement 
été reçu, le jeudi 27 aoû: le besoi François a adressé, à propos de l'incident 
St it Dr Miereds Lau peste à 

ministre M 
ciser que l'entretien a duré une déclenché «une il est 
feure trente. M. Chevènement, difficile inese ant L 

ministre, je na sur le point de savoir le | A ire, dans le Monde du 21 août, 
samedi 29 août à Belfort, ville dont des Yvelines ira où non | le camymentaire de Jean-Yves Lho- LePR 
il est le maire, sa « ï ature à la me Ji que ls socialistes om meau sur « {'ncident protocolaire » critique.les «gadgets» » de M. Séguin dentielle de 1488 | me 10 ue socielistes ont | survena le 19 août à la base aérienne 

M Méierrand n6 2 re les conséquences | q'Istres, j'ai l'i os ane So font es La AU * ‘sident de la commission «action ne se représenté TR OR ES stres, j impression que rc duré L 

rait pas. l'auteur de ce commentaire a oublié j et promo- sociale et santé» dn Parti 
M. avait si l’article 15 de le Constitution k 
css mor de rent de 

Je ne vois donc pas en quoi, en ne 
participant pas de bout ner 
dans une base aérienne relevant 
rende gerer rigpeenriben 
tielle dont 11 n’avait pas eu à canmaf- 
tre l'organisation, le ministre de la 
défense aurait commis la moindre 
faute contre le discipline. Ce n'est 
<a tout cas pas à lui qu’on peut 

Fafalér a poses à a ee À 

cifiante Pat nés du PS & 
reprocher en l'espèce d’avoir aires sociales, ; Zambx postale» que le docteur 

les dangers gs que cela méconnu une prescription de la] Enfin, M. Mitterrand qui, | L'auteur de ces critiques est : 6 least vient d'adresser À 
st Constitution. «Jusqu'à présent, péchait seule- cime Fra po riques cu le lisés. des jouroalistes | 

EDOUARD BALLADUR 
= Ministre d'Etat, Ministre de l'Economie, des Finances et de la Privatisation ns 

ue en en 

é os 

Op" M 08 
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ÉDITORIAL 

CITOYENS DES VILLES... 
CITOYENS DES CHAMPS 

A grès succès remporté à Paris et à Lyon, la quatrième Édition 
du Salon MAIRIE-EXPO aura lieu cette année à Toulouse du 

18 au 22 octobre. u 

Cest désormais le grand rendez-vous annuel des fournisseurs des 
Collectivités locales qui, pendant cinq jours, présentent aux Maires- 

généraux, secrétaires de Mairie, et personnels des services techni- 
ques les différents matériels pour la gestion, l'équipement, Fanima- 
tion et la communication des villes et villages de France. 
Cest un véritable marché que les entreprises françai 

| 

| .% France, à leurs adjoints, aux ingénieurs des villes, secrétaires 

| 

Î 
çaises commen- 

cent à bien connaître. Cest un vrai Salon spécialisé sur 14000 nr.” 
Cest aussi un lieu d'échanges et de colloques sur les expériences 
Communales. ; 

Cette manifestation n’est pas uniquement le Salon des Maires des 
grandes villes, c'est aussi celui de toutes celles et de tous ceux qui 
Participent à la décision municipale, en particulier dans le monde 
rural qui représente en France plus de 30000 communes. 
Aujourd'hui, les Maïres ruraux ne disposent pas des mêmes 

moyens, des mêmes budgets ni des mêmes services que leurs homo- 

François PAOUR, Président de la Fédération nafionale des Maires 
Türaux va, à l'occasion de MAIRIE-EXPO, organiser un colloque sur 
le thème “Pour un nouveau partenariat grandes villes, petites com- 
munes”. . 
Ce thème mérite que l'on en débatte vite. er 
Au seuil du grand marché européen de 1992, peut-il exister en 

France des ilôts de prospérité et un désert rural? La coopération 
intercommumale est-elle suffisante ? , : 
Ne serait-il pas envisageable dans un premier temps que les gran- 

des villes de France “adoptent” une ou deux communesruralessurle 
principe du jumelage avec des villes d'Europe afin de partager une 
partie de leur “puissance”. RLER LS ‘ 

Cestun vrai débat qui doit s'engager dans notre pays car la popu- 
lation rurale, au-delà des problèmes économiques de l'agriculture, 
revendique aujourd’hui la même qualité de vie que les citadins: 

équipements scolaires modernes, voirie entretenue, équipements 
de loisirs et pour beaucoup de communes, recevoir trois chames de 
télévision serait un événement. | : : 

Commissaire Général de MAIRIE-EXPO 

 L'INVITÉ 

ALAIN GRIOTTERAY 
Charenton, cité royale et républicaine construit l'avenir 
Tous les Maires de France affirment 
té-Maire de CHARENTON n'échappe pas à cette règle. 
Cité royale et. 

que leur ville n'est pas comme les autres, Alain GRIOTTERAY, Dépu- 

républicaine, comme l'écrivit sar le Livre d'or de la conunmne Valéry GISCARD D'ESTAING, 
Président de la Répablique, CHARENTON a tout subi de PARIS, a tout subi avec PARIS. Elle ne se consi- 
‘dère pas comme un quartier de la capitale, commmne de la proche banliene elle ne sera pas, de par la 
volonté de son Maire, ane vil ville-dortoir. 
Premier magistrat depuis 1973, Alain GRIOTTERAY affirme que les habitants de CHARENTON sont heu- 
reux. I! prépare aujourd'hui leur cadre de vie de 
Liberté que va réaliser la SARL 

la 

Peat-on parler de décentralisa- 
tion si près de la capitale ? 

Je suis contre la décentralisa- 
tion. Je trouve que c'est un attrape- 
nigaud qui coûte cher aux citoyens. 
Je ne connais pas un seul Maire qui 
ait eu des problèmes avec les Pré- 
fets dont le contrôle a priori valait 
mieux que les conseils a posteriori 
de la Cour régionale des comptes 
qui sanctionnera s'il y a des erreurs. 

Beaucoup de communes n'ont 
pas les moyens de faire face à tous 
les problèmes posés aux collectivi- 
tés locales. La décentralisation 
impose aux Maires une trop grande 
rigueur. Pour ma part mon secré- 
taire général, très pointilleux, m'as- 
sure une grande sécurité. 

Quelle ir votre priorité 

J'ai d'abord eu comme souci de 
revitaliser le centre-ville. Quand 
une activité quitte la commune, je- 
m'efforce de la remplacer immé- 
diatement. Quand les usines sont 
parties, j'ai eu la préoccupation de 
les remplacer par des bureaux. I y 
a aujourd’hui plus d'emplois qu'au 
début de mon mandat. 

Vous entreprenez actuellement 
la construction et laménage- 
ment du Charenton de demain ? 

Oui, il y a tout d’abord la ZAC de 
Bercy où l'on retrouvera, sur 12 ha : 
un hypermarché spérialisé dans les 

bureaux sans oublier 260 apparte- 
ments. 

- Mais il y a surtout la ZAC de 
Valmy-Liberté qui sera un nouveau 
quartier bien intégré dans son. 
environnement et bien desservi. 
L'opération sera réalisée sur les 
anciens entrepôts Nicolas. Ma 
préoccupation première est de 
retrouver .un quartier tenant 
compte de l'esprit des lieux avec 
les rues, telles qu'elles étaient dans 
le temps. 

Pour cette grande opération, la 
SARI va faire l'inverse de ce qu'elle 
fait à la Défense. Aucun bâtiment‘ 
n'aura plus de 6 à 7 étages. Il y aura 

demain, avec notamment la ZAC dn Quartier Valmy- 

50000 m° de bureaux, 50000 m° 
d'habitations, 30 000 m° d'activités 
diverses. Un centre d'affaires four- 

nira les services nécessaires à la vie 
d'une entreprise. 

A y aura aussi 450 habitations et 
une école ainsi qu'un hôtel *** étoi- 
les de 80 chambres. 
À Fhorizon 90, CHARENTON 

sera ainsi équipé pour faire face 
aux vrais défis du XX" siècle. 

Ensuite, à l'aube de mon troi- 
sième mandat, mon objectif est de 
couvrir les principales voies de la 
SNCF qui se trouvent sur la com- 
mune, déchirée et martyrisée par le 
chemin de fer et le métro. 
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Christian ROLLOY. P-D.G. de PROMOGIM 
“I construrït avec f° accent de votre ville _ 

De nombreux Maires de France 
connaissent bien ce promoteur- 
constructeur car, dans les villes où 
il a réalisé un programme immobi- 
lier, les élus n'ont eu qu'à se féliciter 
-de son savoir-faire. Désormais 

. PROMOGIM ne compte plus les 
références dans l'hexagone, ce qui 
lui a ouvert de nombreux program- 
mes aux quatre coins de la France. 

En matière de logements en 
accession à la propriété les Élus, 
aujourd’hui, sont à la recherche de, 
partenaires qui allient à la fois qua- 

- lité, rapidité et sérieux. 
Une fois définis les objectifs des 

pes municipales, la force de : équi 
- PROMOGIM est d'agir dans les 
- meilleurs délais avec toutes les 

nécessaires comme l'ex- ._ garanties 
. Plique Christian ROLLOY': “Nous 

avons une grande expérience qui 
nous permet de répondre tout de 
suite à tous les problèmes posés 
par une Municipalité et notre struc- 
ture financière indépendante nous 
permet de prenûre rapidement des 
décisions, et ceci en toute sécurité”. 

UNE SPÉCIALISATION 
EN MATIÈRE DE LOGEMENTS 

Depuis sa création, PROMOGIM 
‘a vendu en France plus de 25000 
. logements dont la moitié dans les 
… immeubles collectifs et la moitié en 

maisons individuelles groupées. La 
grande majorité de ces logements 

Christian ROLLOY Président-Directeur 
Général de PROMOGIM. 

ont été financés avec des prêts 
PA.P. ou en prêts conventionnés. 

Pour la seule année 1986, 1400 
logements ont été vendus par PRO- 
MOGIM, représentant un chiffre 
d'affaires de 650 millions de francs. 
Pour 1987 les prévisions sont de 
1600 logements avec un chiffre 
d'affaires de 740 millions de francs. 

On connaît aujourd'hui les 
besoins des Français en matière de 
logements: ils rejettent les grands 
ensembles et veulent des petits col- 
lectifs en centre ville, un des points 

MAIRIES De FRANCE 

RÉUSSITE 

forts de PROMOGIM ou des pro- 
grammes de maisons individuel- 
les. Les programmes à taille 
humaïne dans les centres villes 
sont devenus un des créneaux forts 
de PROMOGIM. 
Cette spécialisation en logement 

a été facilitée par l'importance des 
fonds propres de PROMOGIM, 
actuellement de lordre de 
170 000 000 F qui lui permet d'éviter 
le recours à des tours de table. 
Christian ROLLOY, est laction- 
naire majoritaire de la Société. La 
banque la , le Crédit Lyon- 
nais et INDOSUEZ sont les autres 
actionnaires de la Société. 

NATIONALE 

PROMOGIM est implantée de 
façon très cohérente sur l'ensemble 
de la France, à travers 12 directions 
régionales, qui lui permettent une 
bonne prise en compte des réalités 
locales. 

La Région Méditerranée repré- 
sente le volume le plus important 
des ventes, suivie par la Région 
Parisienne et l'Est. 

Début 1987, 46 programmes 
étaient en cours de vente et 41 nou- 
veaux programmes seront lancés 
dans l'année, totalisant 1950 loge- 
ments dont la moitié réalisés en 
petits collectifs centre ville. 

La prise en compte des réalités 

locales est une des priorités des 
Élus face à leurs partenaires-pro- 
‘moteurs. Là aussi Christian ROL- 

“Jecons- LOY en fait un argument: 
truis, dit-il, avec accent du pays, 
confiant la majorité de ses projets 
-aux architectes locaux et l'en- 
semble des travaux à des entrepri- 
ses locales... 

. PROMOGIM est une entreprise 
qui gagne et pour son P-DG la. 
seule explication est que “nous 
po des solutions aux pro- 
blèmes de logements des commu- 

Résidence Du Bilréalisée par PROMOGIM, rue du Commandant-Charcot à Nimes. 

nes et des acquéreur et ne nous 
seul opérateur” 

CONCOURS 

FONDATION NATIONALE POUR LA PRÉVENTION DES RISQUES NATURELS 

Plusieurs centaines de Maires concernés 

aux risques naturels que 
SR Or EURE 

et les glissements de terrain. 
Depuis plusieurs mois, la Fondation 

pour la Prévention des Ris- 
ques Naturels tente d'informer et de sen- 
sibiliser l'ensemble des Élus à tous ces 

Dans notre dernier numéro de “Mai- 
ries de France” (4 juillet), nous vous: 

‘ pour le concours 87 et leur examen per- 
met de dresser un premier bilan. 
La plupart de ces dossiers aout très 

bien constitués avec documents photo- 

moyens fil 
Pr don er mg dee chers an 
taïlle des communes. 

Il ressort également que le risque 
gaturel majeur anqual sont confrontées 
les communes est l'eau: 80% des dos- 
Siers concernent en effet la prévention 
des inondations aussi bien par de toutes 
petites communes de moins de 1000 

rétablissement de la navigation entre 
Montpellier et La mer. 

e SOUPPES-SUR-LOING  (Seine-et- 
* Mare): protection contre les crues. 
. Le {Nord) : adoption d'un système 

lésurveillance des mouvements 

d'annonce de crues pour assurer la 
sécurité du tunnel de Pailion. : 
Lensemble des dossiers reçus, faits 

d'expériences munici d 
à la disposition des Élus et servira de 
base pour une banque de données. 

Le Haut Comité de la Fondation 
Nationale pour la Prévention des Ris- 

"ous les dossiers reçus, s’ls ne sont 
pas primés en 1987, participeront auto- 
matiquement au concours 1988. 

* Le concours 1987 sera clos le 10 
octobre etles résultats seront proclamés 
à Toulouse le mardi 20 octobre dans le 
cadre de MAIRIE-EXPO 87. 

sera ensuite . 

ques Naturels aura un chois difficile à. 

Deux questions «à Haroux TAZIEFF 
om a de 

Général 
l'échelle : du 

de l'Isère, nous me ä 

hoEs qui fe 0 era Eu à fl ua. 

* Actuellement, à la demande d'Alain 
CARIGNON, Ministre à ri : Due Envi- 

Le Premier HAUT COMITÉ 
de ia FONDATION NATIONALE 

POUR LA PRÉVENTION 

e Président d'Honneur: à 
- M. Haroun TAZIEFF. 

e Président : : 
M.Jacques BONNOT, Président- 
Directeur Général de la Caisse 
Centrale dé Réassurance..… 

e L'ASSOCIATION DES MAIRES 
- DE FRANCE. | 

e M. André de BRETTEVILLE 
* Président de la CAISSE CEN- 
TRALE DES MUTUELLES AGRI- 
COLES. 

e M. Albert DUCROCQ 
Journaliste. | 

e LA LA FÉDÉRATION NATIONALE 
È DICATS D'AGENTS 
GÉNÉRAUX D'ASSURANCES. 

. M. Jacques GRALL 
Journaliste. 

e M. Jacques LALLEMENT 
Président de la FÉDÉRATION 

- FRANÇAISE DES SOCIÈTÉS 
- D'ASSURANCES. .. 
.! M Claude MEGNIEN 

1 r Géologus au BUREAU 
: DE RÉCHERCHES GÉOLOGI- 
. QUES ET MINIÈRES. 
-e M. Jean-Louis PETRIAT -- 

Président de Ja GARANTIE 
MUTUELLE DES FONCTION- 

M. de THIRE 
Président du GROUPEMENT. 
DES SOCIÉTÉS. D'ASSURAN- 
CES À CARACTÈRE MUTUEL. 

Da 0 PT De 
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UN INVENTAIRE COMMUNAL POUR 1988 

L'ÉQUIPEMENT DES COMMUNES 
DE FRANCE À LA LOUPE 

L'institut National de La Statistique 
etdes Études Éco: 
le cadre de MAIRIE-EXPO 87 pour 
sensibiliser les Maires de France à 

pements ? Quelle distance doivent- 
ils parcourir ? 

Pour chaque commune, les don- 
nées essentielles sur le cadre de vie 
et l'environnement seront ainsi ras- 
semblées. La comparaison avec les 
résultats des précédents inventai- 

Les Maires sont invités à ouvrir les portes de leur mairie aux enquêteurs. 

Finventaire communal qui va 
débuter à la fin de l'année et dont 
les premiers résultats sont d'ores et 
déjà attendus, aussi bien par les 
Pouvoirs Publics que par les Four- 
nisseurs des Collectivités Locales. 

Chacune des 36508 communes 
sera interrogée. Dispose-elle par 
exemple d'une station d'épuration 
des eaux? D'une boulangerie, 
d'une piscine, d'un bureau de 
poste ? Sinon, où ses habitants se 
rendent-ils pour trouver ces équi- 

:_ res permettra en outre de savoir si 
sa situation s'est améliorée ou 
dégradée. 

On pourra aussi étudier l’attrac- 
tion des villes petites et moyennes 
sur les communes environnantes 
moins bien dotées en équipement. 

UNE FAIBLE CHARGE 

Chaque Maïre réunira un petit 
groupe de personnes ayant une, 
bonne connaissance des équipe- 

ments de la commune, et surtout 
des habitudes de ses habitants. Un 
enquêteur viendra les interroger. H 
sera envoyé par le Service Dépar- 
temental de Statistique Agricole 
ou, quelquefois, par la Direction 
sr de INSEE. Cette procé- 
dure, désormais bien rôdée, a 
prouvé son efficacité. 

Le questionnaire abordera des 
domaines très variés: services et 
commerces, eau, assainissement, 
traitement des ordures ue 
res, transports, enseignement, 
santé et action sociale ; sports, loi- 
sirs, culture, capacité a accueil et 
activité touristique. 

DES RÉSULTATS RAPIDES 
ET AISÉMENT ACCESSIBLES 

Des fiches communales restitue- 
ront les résultats du questionnaire. 
Leur présentation a êté particuliè- 
rement étudiée. Des fascicules dé- 
partementaux permettront des 
comparaisons entre communes, et 
des comparaisons temporelles. 
Des cartes compléteront le disposi- 
tif Elles localiseront les principaux 
équipements, et leurs aires d’attrac- 
tion. 

Pour les utilisateurs ayant des 
besoins spécifiques, des exploita- 
tions informatiques seront réali- 
sées par les Observatoires Écono- 
miques Régionaux de r'INSEE. 

Les Maires vont contribuer 
largement au succès de cette ra- 
diographie essentielle des Com- 
munes de France. Is seront les pre- 
miers destinataires des résultats 
de leur Commune. Ils recevront un 
.peu plus tard un document de 
synthèse leur permettant de situer 
leur taille par rapport à ses voi- 
Ssines. 

TÊTE D’AFFICHE 

L'AVENIR AU SUD DE PARIS : ANTONY 

que, 
aujourd’hui saturé” assure le Maire 
d'Antony, Patrick DEVEDJIAN. La 
densité y ‘a atteint ses limites. 
Aujourd’hui et demain le dévelop- 
pement s'orientera vers le sud pari- 
sien, La commune d’Antony, 55 000 
habitants, bénéficie d'une situation 
géo-stratégique exceptionnelle sur 
le plan économique et son Maire : 
entend ea tirer bien des avantages. 

Antony est à 5 mn des pistes 
d'Oriy et bientôt un VAL reliera en 
7 mn les aérogares d'Orly à la ligne 
B du RER, station Antony. L'auto- 

route du Sud longe la ville et une 
bretelle desservira inement 
la zone industrielle qui a été dou- 
blée. La A86 rencontre à la Croix- 
de-Berny ia N.20 qui met Paris à 
quelques minutes. En plus du 
RER, la ligne C relie la ville à 
la gare Montparnasse et aux Inva- 
lides. A Massy, ville limitrophe, 
interconnexion des TGV. per- 
mettra d'être en liaison rapide avec 
une grande partie de l'Europe. On 
conçoit dans ces conditions que la 
ville se modernise rapidement. 

UNE GESTION FUTURISTE . 

La gestion municipale se veut 
également futuriste. C'est ainsi, par 
exemple, que la recherche d'un 

service de meilleure qualité pour : 
les enfants qui mangent au restau- 
rant scolaire a conduit la municipa- 
Eté à confier Fédification d'une : 
nouvelle cuisine centrale avec la 
liaison froïde et la cuisson sous 
vide 

La Mairie conserve toutes ses édifié en bordure d'un parc 
responsabilités en exerçant son prendra le relais de l'ancienne. 
contrôle sur le concessionnaire Pour expliquer l'amour qu'ils 
mais se décharge de fonctions qui portent à leur cité, les Antoniens 

sont mieüx assumées par des pro 
fessionnels. Le système 
mant qui a été retenu par la ville en 
fera dans ce domaine la première - 
de la Région Parisienne. © 
La modernité ne fait pas oublier 

pour autant le plaisir de vivre. La 
ville a considérablement augmenté 

de la ville et la Municipalité a 
acquis 11000 m° de parc et de jeux 
pour les enfants. 
Sur le plan culturel, un théâtre 
qe DRE mue ve PO ES 
des littératures étrangères en 
asian radio et Fa 

Pour lsbibpothèquemuiicipale, 
un magnifique projet ultra moderne 

évoquent la “qualité de la vie” qu'ils 
jugent ee à celle d'autres 
villes. Cette expression traduit le 
sentiment d'un équilibre. Équili- 
bn géographique, équilibre entre 
le cüté ville et le côté nature, équi- 
Ebre bumaïn par la rencontre entre 
des gens de diverses générations, 
conditions, religions et convictions. 

Antony, ancienne dépendance 
de FAbbaye Saint-Germain-des- 
Prés puise dans son riche passé les 

vivre à Ang out un symbole 
pour ce jeune Député-Maire qui 
Fr mp rer er gi ilpas 
Avocat de profession ? 

SUCCÈS 

HENRI SANNIER : BONSOIR MONSIEUR LE MAIRE! 
FR3 de perdre 400 téléspectateurs d'un coup le 7 septembre prochain à 20 heures g AE ou ur Laon ee D imp x que hand Maire SEAUCOURFSUR SOMME en Picardie, Henri SANNIER, va présen à partir de ce soir-là Le Journal Télévisé de 20 heures sur ce ehane aprés avan A 

MER on de 1 20 boues ar ns met acts que fo 
Er ANNEE 40 ane Loc deux entente, est Maire de Là CO une depuis 

deux manda! fierté: avoir village l'environnement Pen nr ete = 
a confiance en te: Perso pm Signe de en 60 enfants seront présents à la ren- 

so e œU couselliers,  cssure Le Vexin comale d'un budget anmuci de un 1. 

Le projet qui lui ent le plus à cœur: la construction d'une Salle des Fètes et de deux 

Deus a Corne tout ie monde tioie ce Mare chaleureux qu aseure ous ls dima 
ches une permanence en Mairie pour être davantage à l'écoute de ses concitoyens. 

SANNIER ns Henri présentera Televisé de 20 heures, en akergance avec Daniel 

F . le ph à la télévision, à nes il mie Ve Maire jourse a rance qui passe le plus n, à moins qu'il ne je 
gagne ls bataille de l'audience du sacro-saint Joumal THÉVISE de 20 heures, pee 

Henri SANNIER, Maire oder 

BUSTE 
UNE MARIANNE “CANON” 

l'inspiration de Roger-Louis CHA- 
VANON, sculpteur-médailleur et por- 
traitiste, à la demande de la SÉDI, 
célèbre fournisseur des Collectivi- 
tés Locales qui a son siège à Uzès. 

Pour créer ce nouveau buste, 
l'artiste s'est d'abord livré à un dia- 

ostic de tous les bustes existants. 
ur lui, Marianne n'est ni Bardot, 

Mathieu ou Deneuve, elle est une 
star, mais aussi une déesse. La 
Marianne est surtout la seule 
femme qui appartient et doit être 
accessible à toutes et à tous. 

Cette Marianne va être éditée en 
bronze par les Monnaies et Médail- 
les de Paris. Que les puristes se ras- 
surent, elle sera aussi éditée en 
plâtre. Elle rejoindra ainsi, sur les 
étagères des Ateliers de Moulage 
du Louvre ses illustres consœurs 
signées Enjalbert, Poisson ou Aslan. 

Elle sera de bronze... Une nou- 
velle Marianne vient d'être créée à 

CASQUES VERTS 

DES “ENTREPRISES CITOYENNES” AU SECOURS 
- DU MASSIF DES MAURES 

mt peuepenes nmn et 
SU Van c 

En 15 années, plus de 7596 des surfaces boisées des Communes du Plan de la Tour, Les 
Arcs, Grimaud, Vidauban, Cogolin, Les Mayons, TR Roquebrune, 
Bormes et Le Rayol ont té détruits par des incendies de forêt. Aussi, cette année, le Minis- 

uen pas se des que seul parte re Paul, 
“Operation Casqu moyens 
bles: le: 2 ae me de de l'État, 75% financés par six “entreprises ci 

RE juillet, 40 motocyclistes et cistessillonnent les forêts des Mauresetde l'Île 
de Puel. De Scutet à moine Ré renseignent les touristes et les 

ent du danger. Bilan : 44 départs de feu et maîtrisés, plusieurs pièges à feu 

Cette première a &£ encouragée par Charles PASQUA, Ministre de l'intérieur, et mana- 
te par Dominique VESCO Son Chargé de Mission, Cetie action ce prévention exe " 
Cognos nr Varois et les résultats encourageants ouvrent des perspecti- 
ves intérêt. 



10 Le Monde @ Samedi 29 août 1987 eee 

MAIRIES ne FRANCE 

COMMUNICATION 

DOMINIQUE BAUDIS ENCOURAGE À TOULOUSE 
LA A PREMIÈRE HO TÉLÉVISION LOCALE 

GE A ES \ Pasqua : 
rade 1 joue contre la 

‘ rer 

aranee 008 FES 0 UE : 

Une grande première nationale pour un Maire professionnel de la Télévision. SE resense #4 de LANRRNR 08 mA _ 

Les collectivités locales portent un intérêt marqué à la communication et aux médias locaux: la participation 
des villes à la mise en place des réseaux cäblés en est, depuis quelques années, un témoignage révélateur. 

Une décision récente de la CNCL ouvre désormais une possibilité nouvelle : celle de créer des télévisions loca- 
les, diffusées sur une fréquence propre ou en décrochage d'une chaîne 

C'est ainsi qu'un premier appel aux candidatures a été lancé en juillet pour la création d’une télévision locale 
indépendante : il concerne Toulouse et son agglomération. 

Pour répondre à une telle éventualité, la SLEC de Toulouse-Blagnac (Société Locale d'Exploitation du Cäble, 
dans laquelle la Ville de Toulouse détient la majorité des parts), la Banque Courtois, la Dépêche du Midi etla Com- 
pagnie Générale des Eaux (opérateur du futur réseau câblé toulousain) ont conjointement préparé, depuis plu- 
sieurs mois, un projet de télévision hertzienne à Toulouse, auquel seront associés différents autres partenaires 
locaux. 

= 

Cette télévision, diffusée sur une fréquence propre, est conçue Re indépendante — bien que complémen- 
taire — du réseau cäblé, dont elle utiliserait toutefois les locaux et les moyens techniques. 

UNE TÉLÉVISION DE PROXIMITÉ 

Sa programmation - une heure par jour, au dé le, plus la première année, une trentaine d'émissions de 
sports, de spectacles ou de ciné-clubs, et des émissions de télépromotion - serait complétée en fonction des pers- 
pectives économiques - et de l'offre de programmes, soit par une nes desa tion propre, soit par 
laretransmission de programmes proposés aux stations locales pee de télévision oudes producteurs. 

Centrée sur l'agglomération toulousaine et constituée, pour ne d'émissions d’information et de direct, : 
la Télévision de Toulouse se fonde surun pari: il y a placeen France, à côté des chames nt 
câblés, pour des télévisions de proximité, instrument d'information et d'animation des aspects économi- 
ques professionnels, sociaux et culturels de la vie locale. 

Malgré le grave handicap que constitue aujourd’hui pour un média local, l'interdiction de la publicité pour le 
secteur de ja Sstribution,i estenvisagé de trouver, dans les différentes formes de publicité autorisées les ressour- 
ces nécessaires au fonctionnement de la TV locale. 

Dans ce contexte la SLEC de Toulouse-Blagnac et ses partenaires déposeront, avant la fin du mois de sep- 
tembre, un dossier de candidature auprès de la CNCL. 
Les télévisions locales, leurs relations avec jes réseaux cAbié leur équilibre économique, protein MAIRE EXPO à Huloune. 
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Après le meurtre du gendarme Roger Buschmann 

Philippe Bidart et sa compagne ont pu gagner Bordeaux 
malgré les barrages de gendarmerie 

JUSTICE 

sumé du de de on 
basque Iparretarrak, considéré 

Dans une interview au 

MP 
< Nouvel Observateur » 

: dans certaines affaires 

Comme le meurtrier du gendarme 
Est aussi recher- 

chée Lucienne Fourcade, vingt- 
Œuatre ans, qui 2 pris la fuite en 

compagnie de Philippe Bidart après 
la fusillade de Port-Maguide, près 
de Biscarrosse. Les forces de police 
ct de gendarmerie des Hautes. 
Pyrénées se sont jointes jeudi à 
celles des cinq ui 
tains. 4 

«on a joué contre la sécurité de PEtat » 

ë è 8 
identifiés et qu, désormais, 

ju os gs 

chan eee 
«globalement honnête 

En ce qui concerne Hs du 
Carrefour du développement, 
Pasqua se une nou- 

velle fois, “durière le secret- 

est condamné 
à quatre mois de prison 

pour insultes 
à un capitaine 

Un appelé du 21° régiment 
d'artillerie de Canjuers (Var) a été 
condamné, le jeudi 27 août, par 
te tribunal de grande instance de 
Marsaille à quatre mois de prison 

ferme pour avoir insulté un capi- 
tane. 

Le 14 avril dernier, Fabrice 
Mistragelo, dix-neuf ans, 
épprenti peintre originaire de 
Montpellier (Hérault), _ incorporé 
depuis le 4 juin 1986, se pré- 
seme à l'Infimerie du camp. Le 
mäitaire, qui a une éruption de 
boutons sur ie visage, le dos et le 
ventre, n’est pas rasé et porte un 
Survétement. 

rieur, d'autant qu'il n'est pas 
à son rendez-vous de 

Consultation. A ütre de sanction, 
le jeune homme est affecté à une 
corvée de balayage. il est ensuite 
convoqué chez le capitaine. Au |' 
cours d'une discussion assez 
vive, Fabrice Mistragelo a notam- 
ment traité l'officier de «con». | 

fl quitte ensuite la caserne 
jusqu'à 20 h 30. À son retour, 
l'appelé accepte de signer le 

motif de sa punition mais refuse 
d'être présenté au colonel. L est 
placé sous mandat de dépôt trois 
jours plus tard à la maison 
d'arrêt des Baumettes à Mar- 
saille et y restera détenu 
Jusqu'au jour de l’aurlience. 

Le tribunal a condamné 
Fabrice 

[du vrai-faux passe, É me 
paraît normal. ST le air 
ire mn: certain nombre de concli 

dijon re la René des Fram. 

Reste qu'au bout du com 
M. Pasqu trouve la presse gs (E 
çaise + globalement honnête », 

« naturellement, ques 
excès ». Et le ministre de 

: «Vous savez, je crois 
que si, demain, je voulais donner 
une interview à n'importe quel 
Journal, il la mn # 

SCIENCES 
Le tir de la nouvelle fusée 

d'appoint reporté de deux jours 

La NASA manque un rendez-vous important 
Dans les collines désertiques de 

J'Utab, non loin de Brigham City, la 
Nasa avaient convié cinq cents per- 
sonnes, le jeudi 27 so pour un 

ordinaire de on ani à Dual 
fusée d'appoint de la navette améri- 
caine. Mais les invités ont dû repar- 
tir sans avoir rien vu : après plu- 

in extremis du 

est donc pris, samedi, à 19 heures 
(heure de Paris). 

Ce n'est pas « un échec du test, 
mais c'est un échec pour nous que le 
je ao report à PES SE 
taire, le responsal programme 
navette, M. Richard Truly, résume 
toute la déceptiion éprouvée tant par 
la Nasa et le fabricant des propul- 
seurs, la firme Morton Thiokol, que 
par tons ceux qui suivent de près le 
programme spatial américain. 
L'essai du propulseur est en effet 
une étape cruciale que la Nasa 

Sonvean le ourour Discovery dont nouveau la navette Di t 
le prochaïn départ est prévu — selan 
les plus optimistes — en juin 1988. 

C'est en effet la défaillance de 
l'un de ses propnlseurs à poudre qui 

on en janvier dernier, 

« booster ». Des joints dont le man- 
que d'étanchéité avait permis 
qu'une flamme s'échappe et ronge 
l'attache métallique maintenant le ‘ 

ur. Ce dernier avait alors 

l'explosion de ses 700 tonnes 
l'hydrogène et d'oxygène liquides. ‘ 
Aussi la commission d'enquête s- 

t-elle fermement recommandé qu’en 
matière de joints, on reparle à z&r0 
et que ces éléments soient redessinés 
puis testés dans des conditions res- 
semblant le plus possible à celles des 
tirs réels, C'est à cette tâche que 
s'est attel£e l'entreprise Morton Tio- 
koi, dépensant pour cela plus de 
400 millions de dollars. Le nouveau 
système d'assemblage comporte 

des gendarmeries de Pau et de Bor- 
deaux, des chiens et plusieurs héli- 
coptères sont mobilisés, 

Le capitaine Saenz, chef de la 
section de recherche de la gendar- 
merie de Pau, dirige l'enquête. La 
tactique a ét£ modifiée au cours de 
la journée du 27 août : le plan Eper- 
vier (bouclages et contrôles des 
routes et Carrcfours jugés strai 
ques) a été abandonné au US 
patrouilles systématiques et de 

population. Hi 

Le plan Epervier avait été déclen- 
ché le 25 août la fusillade 

l 

gont les des rigide meta 

attachée à une fausse piste, celle 
d’une Golf GTL Philippe Bidart et 

Lucienne Fourcade se sont-ils plissés 
à travers les serres d'Epervier ? En 

tout cas, la Ford Sierra bleue a été 
retrouvée, jeudi 27 août début 
d'après-midi, par une patrouille de 

police à Bordeaux, à quelques cen- 
taines de mètres de la caserne Bat- 
testi, siège de la légion de gendarme 
rie d'Aquitaine. 

pas sur 
la date d' amd FhPnier a 
mercredi soir 26 août, soit jeudi 
matin 27 soût. Ses occupants res- 
taient introuvables. 

Les obsèques du gendarme Roger 
gb avoir lieu le 

28 août à 15 heures à Biscarrosse, en 
du ministre de la défense, 

André Giraud, qui devait à devait LE 

logschet Guy Chevestons à Th à TIR y ton, 
tal d'Arcachon-La-Teste. 

GINETTE DE MATHA. 

avoir abandounS Leur 4 Les éatens 

Sierre Due appartenant à des ons IerTA a] t tou- 

ristes allemands. 
Durant quelques heures, dans la 

nuit du 25 au 26 août, une partie des 
forces de police s'était Cependant 

trois joints circulaires au lieu de 
deux. Une bride à double lèvres a 
d’autre part été ajoutée pour amélio- 
rer l’étanchéité de l'ensemble et évi- 
ter que les joints se distordent lors 
de la mise sous pression. Enfin, une 
chauffrette a été placée autour de la 
bride pour empêcher le caoutchouc 
des joints de se rigidifier lorsque la 
température extérieure cst très 
basse, 

Le propulseur amélioré — sans ses 
nouveaux joints — avait déjà été 
testé à la fin dn mois de mai. Aussi 
les responsables de Morton Thiokol 
se disaient-ils + tout à fait 
confiants -+ dans le succès d'un nou- 
vel essai de mise à feu de la fusée 
complète, bardée de plus de 
500 capteurs chargés de surveiller 
ses principaux Composants. Mais 
jeudi, le compte à rebours a été 
interrompu quinze secondes avant 
l'heure H à beures, heure fran- 
çaise), les haine ayant 
constaté la rupture d'une canalisa- 
tion externe qui asperge d'eau ke 

sembiera longue aux responsables de 
la NASA-comme à ceux du 

MÉDECINE 

L'épidémie de SIDA 

M: Dufoix en appelle 
aux médecines douces 
Dens une interview accordée à 

Gai Pied Hebdo (1). Me Georgina 
Dufoix, ancien ministre des affaires 

sociales et de la santé, définit ce qui, 
selon clle, devrait être fait en 
matière de lutte contre le SIDA. 
< J'ouvrirais, des bud- 
gs à 0 recherches CE auire 

tre, J'accepierais que 
qui ont une autre Vision de la res 
cine et de la santé travaillent sur le 
Sib4 Je pense aux médecines dites 

les- comme l'acupunc- 
ture ou | "homéopathie. » Selon 
M= Dufoix, qui, lorsqu'elle était 
ministre, avait créé une Fondati 

signifie 
qu'il faille diminuer le budget Le 
recherches actuelles, «Bien au 
corraire », dit-elle. 

(1) Dats 29 août-4 septembre. 

Au Burundi : davantage 
de victimes 

1984 et que deux 
cent quinze personnes étaient 
mortes de cette maladie. Selon 
M. Mworoha, L SIDA fait au 

P la EL js pins de Men que De 
ne tacle la tuberculose pul- 

monaire et le choléra réunis, Un 

DÉFENSE 
Le marché des avions de combat 

Les Américains cherchent 
des partenaires en Europe 

Les responsables de General 
Dynamics, producteur sméreain de 
l'avion de abat tactique lus 
répandu dans onde de Fe F16 
con, ont LÉ à F'hrastlle le Pr 
27 août, une campagne pour 
convaincre les pays européens de 
participer à la mise au point d'une 
nouvelle version de l'appareil, dite 
Agile Falcon C'est de ue les 
Américains cherchent de l'aide pour 
le développement d'un avion qui 
eatre en Concurrence avec le projet 
français Rafale e1, dans certains cas, 
avec l'avion European Fighter Air- 
craft (EFA) fque p projettent de 
construire la rande-Bretagne, 
l'Allemagne fédérale, l'Italie et 
FEspagen. 

Le directeur des programmes 
internationaux de Ge ral Dyna- 

mics, M. Dain Hancock. a indique 
qe Sa firme était prête à fournir, 

3995, la version de base de 
l'Agile Falcon aux Européens imé- 

, pour 15 millions de dollars 
ièce, Mais le programme de déve- 
ppement de Ce nouvel avion (qui 

devrait avoir une voilure plus impor- 
tante, un nouveau moteur et Une 
avionique modernisée} est estimé à 
600 millions de dollurs et la firme 
cherche des partenaires. 

M. Hancock a dit avoir communi- 
qué les projets de son entreprise au 
gouvernement belge. Il semble 
acquis que ce dernier ne sera pas 
acquéreur ferme avant l'an 2000 et 
qu'il choisira alors un avion unique 
our remplacer les F-16 et les 

Mirages équipant sa flotte de quel- 
que cent quarante avions de combat 
tactique. — {AFP.) 

La France et la RFA reprennent 
leur collaboration en matière d'armement: terrestre 
La France et l'Allemagne de 

FOuest ont décidé de construire 
ensemble un nouveau char de 

un communiqué du ministère de la 
défense, L'accord a été conclu entre 
le Grou industriel des arme- 
ments rt (GIAT) — fable 
sement des armées qui fabri 
Surtout assemble les s: nes née 
d'armes terrestres — et firme 
oucst-atlemande Krupp-Mak, 

des chers Léopard-I et 
Léopard-LL 
A GIAT-MAK, 

dont Fons aps français sera le 
maître d'œuvre, l’entreprise quest- 
allemande «apportera sa longue 
expérience des véhicules de ce de 
dans la famille Léopard : € 
dépanneur, char 
char de génie », le ns 

qué. Elle sera responsable de l’inté- 
gration a ke chassis MT du 

com! LES dela Fonstion gré treuil: Belle Les 
Le prototype devra être prêt js es 

les essais constructeurs en juin 1989 
et les deux fabricants com] 

Sus de déannage À purs chars age ir du 
CT de la Produeon, Prévue en 

‘engagement, en jui- 
AE par Paris gl de 
construire un hélicoptère de combat 
commun, ce nouvel accord relance 
la coopération franco-ouest- 

en matière Re d'Armepens 
terrestres, gelée depuis mars , 
date à laquelle le char commun a été 
abandonné au it de la moderni- 
sation du e ouest-allemand. 
Léopard. 
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Environnement 

La Chine double 
son budget antipollution 

Le gouvemement chinois a décidé 
de consacrer 33 milliards de yuans 
{environ 55 miliards de francs) pour 
combattre la pollution au cours du 
septième plan quinquennal (1986- 
1990). Cet effort spectaculaire est 
dû à la constatation que l'air qu'on 
respire en Chine est aujourd’hui aussi 
pollué que dans l'Europe des 
années 50. Les Chinois, en cui 
sinent et se chauffent au charbon, ce 
qui entraîne une pollution a! 

quatre seraient aujourd'hui 
atteintes par le phénomène des 
«pluies acides ». — (AFP.) 

Education 

Nouveaux statuts 
pour les écoles 
normales supérieures 

Les cinq écoles normales supé- 
fieures — quatre en fait depuis le 
regroupement en 1985 des établis- 
sements de Ia rue d'Ulm (jusqu'alors 

réservé aux jeunes gens) et de Sèvres 
— disposent de nouveaux statuts, 
qui remplacent d'anciens textes 
(décrets de juillet 1985 et de 
mars 1986) « qui n'ont jamais été 

fc Parce qu'ils étaient inappli- 
cables », a déciaré le 27 août 

structures 
conseils sont créés : 
d'administration, qui comprend vingt 
membres, dix personnalités nom- 
mées per le ministre chargé de 
l'enseignement supérieur, quatre 
représentants des personnels 

l'enseignement, quatre 
tamis des élèves, deux représentants 
des personnels ingénieurs, adminis- 
tratifs et techniques. Puis un conseil 
scientifique, qui est composé de 
membres de droit, de sept membres 
élus et de onze personnalités exté- 
rieures nommées par la ministre. 

ns 

RELIGIONS 

{Suite de la première page.) 
Canonisation touchera cette 

fois 117 missionnaires et laïcs mar- D rani 
Etabli: hie de la en en eh de La 

difficile de distinguer l'origine des 
agressions : s’agit-il d'un acte crapu- 
leux, d'un règlement de comptes de 
sature politique ou d’une forme 
réelle d’intolérance religiense 7 
C'est parfois tout rs la fois. De 
même, on ne peut établir une comp- 
tabilité sérieuse des ou 
victimes de leur foi et de leur enga- 

certains 
pays d'Amérique latine et d’Afri- 
que. 

Dans ce dernier continent, le cas 
le plus tragique est celui du 
Burundi, où presque tous les mis- 
sionuaires, à quelque congrégation 
Ou pays qu'ils appartiennent, ont été 
expulsés en moins de dix ans ou sont 
en voie de l'être {le Monde du 
27 août). Les Pères blancs comp- 
taient il y a vingt ans, au Burundi, 
près de deux cent cinquante mission: 
maires: ils ne sont plus que neuf 
aujourd’hui. 
Cette même société missionnaire, 

fondée en 1868 par le cardinal Lavi- 
æerie, aujourd'hui implantée dans 
vingt-cinq pays d'Afrique, a égale- ment lu le 12 mai 1984 Joseph 
Maillard, missionnaire en 
abattu alors qu'il se rendait dans une 
église près de Kampala. Le 3 février 

Société 

Soixante-dix missionnaires assassinés en cinq ans 

Martyrs pour le temps présent 
1985, Bodinier, en Afri 
Dee ren 
Qslques mois pins tard. en prêtre 
rançais du diocèse d'Alger, Jean- 

Marie Joder, était lui aussi tué et un 

autre Père blanc, Paul Martz, 
agressé à Péglse Notre-Dame 
d'Afrique à Alger. Pères spiri- 
tains ont été également assassinés 
ces dernières années en Angola. 

Le situation faite aux prêtres 
autochtones ou anx religieux étran- 
gers en Afrique varie beaucoup d’un 
pays à l'autre et d’une période à 
l'autre. Outre le Burundi, les cas de 
vexations les plus souvent cités sont 
aujourd'hui le Soudan et le Nigéria, 
des pays où les Eglises chrétiennes 
sont directement affrontées à 

Mais F " le bi , Angola, ozambi- 
que et l'Afrique du Sud où les chré- 
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den noeent de plein fout l'effet 
anticléricales ct de Campagnes eye 

Nombreux sont aussi les chrétiens 
qui, en Amérique latine, paient par- 

: étai iens. Dix 

évêques, une centaine de 
ji tainc 

Quoique incomplet, ce tour 

Au Chili, deux ans après l'assassi- 
mat du Père Jarlan, trois autres prë- 
tres français ont été expulsés 

É vécu comme un com- 
bat pour la justice et les droits de Domon et r : : 

leur communauté chrétienne et 
mortes sons les tortures d’un officier HENRI TNCO ; ji de marine. 
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Sur 116 prêtres des Missions La mort étrangères de Paris qui ont dû quit- du Père Josimo ter le Sud-Est asiatique au cours de 

Ainsi Josimo Tavares, jeune pré- évêques, — teau des ducs de la Trémoille, tre noir, animateur de la Pastorale repartis en mission dans d'autres propriété de l'Etat, français de La terre, assassiné le 10 mai 1986 régions du monde, dont deux venus depuis la Révolution. Seule la dans le Nord-Brésil, est devenu le du Laos, les Pères Camio et Gou- Chapelle était restée à la famille nero ORNE |Honoe sue forme ji ident ans dé pri idari S le dl ne avec es petits paysans. e grands 

ENVIRONNEMENT a 

Les dangers des embarcations à moteur près des côtes 

Des hélices meurtrières 
| rm pi ere 

se soldent par trente morts {dont 
accidents de treize pour les seuls 

plongée) et neuf disparus. 

TOULON 
de notre correspondant 

Quatre morts et cinq blessés en 
quinze jours : c'est le bilan de trois 
accidents de la mer, qui ont eu lieu 
récemment sur la Côte d'Azur et 
dans lesquels sont impliquées des 
embarcations à moteur de forte 
Puissance. 

Le 9 août dans l'après-midi, au 
de lle de Porquerolles, une Que les routes des vedette de 640 CV, filant à 

20 nœuds, coupe ua «pointu» 
— une barque de pêche — en deux : 

élémentaires de sécurité sont ebeuent se un de ces î 
tout occupant, s'est échoué sur la 

ge d’Hyères, parce que le pilote, 
proté à l'eau, n'avait pas son bra- pour iller, ver- se Sonpe-moteur, permettant j arrêt engin en cas d'accident. er quand les 75 000 bateaux Evoluant à une vitesse de 15 à 
20 nœuds, ces scooters peuvent can- un enfant de scpt ans est tué, son ne de note ême temps ? 57 de graves accidents. père grièvement b aura fallu les accidents mortels « Le code de la route existe, on a 

Le 19 août à 22 heures, entre d'août pour que La marine natignale, tendance à oublier que le code de la Beaulicu et le Cap-Ferrat. un hors- la brigade de surveillance du Httoral Mer existe aussi, et il est bord de 115 CV percute un voilier : et les j leurs efforts Plus simple », fait remarquer un deux personnes sont tnées, quatre et lancent l'opération « coup de icier du CROSMED, pour qui autres poing» dans le golfe de Saint- « l'inconscience sur mer est souvent Tropez. Querante-cinq" procès- beaucoup plus meurtrière que sur verbaux ont été t les ere». deux tiers pour excès de vitesse, :! avec un record pour une vedette JOSÉ LENZINL. dotée de deux moteurs de 640 CV, évoluant à 60 nœuds (environ : or. aux s s 
: 5 ba 
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Les pierres 
à Vif 
de Cracovie 

Cracovie se souvient, 
dans ses monuments, dans son architecture, 
d'avoir été capitale de la Pologne. 
Mais la Pologne se souvient-elle 
de Cracovie ? 

par Régis Guyotat 

UR limmense place du 
marché (le Rynek) — la 

dessi dans 
l'Europe du Moyen Age 
avec ses quatre hec- 

— les touristes jettent un œil 

Sur la butte du arel qui 
domine une boucle de la Vistule, 

capitale, cathédrale et château 
royal mêlés en un étrange Corps à 15 

Krak 
et le dragon 

Le site est hugolienn Comme 
tous les de Bolesles 
surnommé Bouche torse à 
Sigismond-Auguste Jagellon qui 
Fab int de nie Eur 
une princesse Radziwill, rois- 

mmemiers du Moyen Age pourfen- 

deurs de chevaliers teutoniques, 
pleins du cliquetis de leurs armes, 
princes éclairés de la Renais- 
Sance, évêques aimés du peuple; 
retranchés, souvent face à face, 
derrière ces hauts murs. 

Corpora dormiunt, vigilant 
La inscrite animae, phrase au 

seuil de la crypte royale résonne 
comme un avertissement La. 
mémoire de la Pologne, y compris 
Contemporaine, $e trOUVE au 
Wawel dans nne impressionnante 
galerje de tombeaux : le: 

maréchal 

Wawel, le général salue la ville à 
ses pieds. 

La légende se ‘ mêle toujours 
joliment, et cruellement, à lhis- 
toire. C'est aux environs de lan 
mille que Cracovie devient le 
siège du royaume. Le Wawel était 
déjà citadelle. Le roi Krak y avait 
terrassé un inévitable dragon en 
lui mettant le feu au ventre pour 
l'obliger à boire l'eau eau de la Vitule 
jusqu'à ce qu’il éclate. Casimir 
le Grand (333-1370) trouva, dit- 
on, use Pologne de bois, et la 
laissa de brique et de pierre. 

L'année 1257, sous Boleslas le 
Pudique, avait déjà vu l'ouverture 
du Rynek au milieu de larges rues 
cn damier d’une surprenante 
modernité : conçu pour une ville 

de sept mille âmes, l'ensemble 

répond encore. aujourd'hui aux 
besoins d'une agglomération de 

sept cent mille habitants. 1364, 

sous Casimir, fut aussi une année 
faste : la cathédrale gothique du 

Wawel était ouverte, la première 

université créée, tandis que 
s’achevaient l’église Notre-Dame 

et la haïle aux draps sur le Rynek. 

Prend de la Réforme et des 

sectes persécutées et la Pologne : 

* méritait alors son nom de «pays 

. sans büchers» (1). Faute d'héi- - 

em, les Jagellons concoctèrent 
«République nobilisire». La 

monarchie devint élective. Le 
D ge plage Po A 

Cracovie perdit son 
capitale politique (1596). 

qu'aujourd'hui, la rivalité est iné- 
vitable. «EÆn reconstruisant la 
ville après la guerre, le nouveau 
pouvoir a voulu imposer définiti- 
vement Varsovie comme centre de ‘ 
gravité de la Pologne. Il fallait 
mettre fin à la concurrence cultu- 

relle de Cracovie. Mais les Polo- 
nais font loujours le «pèlert 
nage » de Cracovie et pas celui de 
Varsovie». observe un nat 
de Solidarnosc. 

A Varsovie, «l'ordre règne», ; : 

Cracovie 
dans une 

“intérieur : » 

pour reprendre une 
ment célèbre. 
« médite», 

Culture, 
soviétique, qui se dresse dans ls . 

rang de 

Pc 

capiale comme ne séplque an | fie 
Wavwel 

- En plos du Wawel et de ses tré. 
sors, une soixantaine de palais et 

5 d'églises, près de huit cents 
demeu: res bourgeoises dont la 
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moitié remontent à l'époque 
médiévale, bordent la Vistule. 

nationale n'a pas afflué pour 
autant : 75 000 betits dollars de 
1981 à 1986! La même année 
1978, l'archevêque de ü 
qui n’était pas encore Jean-Paul II 
et dont les homélies ne se préoc- 

"” Les cheminées 
de Nowa Huta 

Dans une Pologne au bord de la 
< catastrophe écologique », ne 

records à 

selon Solidarnosc), menaçant 
avant tout la santé des individus, 

façades se noircissent, 
Pig rt 

les soutenir. Les eaux de 

quent le calcaire de la pierre. 
« Une acidité proche de celle de 
l'estomac », dit-on à Cracovie. 

de l'agglomération, les fumées du 
Kombinat Lénine de Nowa Huta 

sont désormais aussi réputées que 
modèle, — «le 

nœr 
ANCHORNE 2000 F 40 F 
ARR. 1600F 3000 F 
BALTRMORE 1990 F 20 
BOSTON... 1900 F AE 
CHOCO... 1O0UF 300 F 
CLEVEME EG F ser 
DAULASemmmnusses 1600 F SwF 
DENEER 1506 arf 
DETRON 1600 F 3008 
HOUSTON. 1600 F 20 F 
LAS VERS 100 E 3700 F 
LOS ANBELES _ ___ 1900F S60a F 
MIAMI 300 F 
NEW ORLEANS … 1600 F 2000 F 
ORAN“ 1000 F SF 
PBLATELPRE 16 . ZE 
PHOEND = 180F or 
PITSBUNE. WF 20 F 
PORTLAND. 1090 F V0 F 
SAN LOU ou 1800 F 200 

: ACCESS VOYAGES 
8, rue Pierre:Lasect - - 75001 PARIS - Métro et RER Chätelet-Les-Haties 

Tél (1) 40180202 ou 42214884 

les Cracoviens, — bâtie au début 
des années 50 pour défier, disent- 

ils encore, leur ville qui se com- 
plaisait dans les langueurs bour- 
gcoïses. Nowa Huta produit 30 & 
de l'acier polonais, mais rejette 
dans l’atmosphère quelque 
70000 tonnes an de pous- 
sières nocives. « Les filtres sont 
ouverts la nuit ei le week-end, ils 
sont en quantité insuffisante, les 

Payer 
d'en installer de nouveaux. La loi 
prévoir tout, y compris des 
contraventions... », affirme un 

mais aujourd'hui ee a repris 
une grande sa 

tion. L'acide fluorhydrique 
que les vaches des 

fermes alentour, atteintes de 
cification, L sur les 

genoux ! Résultat, il se forme au 

ue» qui Sta- 
gne, alors que d’autres Centres 

industrialisés comme Lodz 

(Lire la suite page 14.) 

1) Norman Davies : Histoire de La 
gne, éd. Fayard, 1986. 
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celles des édifices de la val 
lée de l'Automne. 

35 kilomètres, trente-cinq 
clochers : tous les diman- 
ches de septembre {les 6, 
13, 20 et 27}, ces églises, 
ordinairement fermées en 
dehors des offices par 
crainte des vols, seront 
ouvertes (et gardées) de 

Le visiteur pourra ainsi 
découvrir, entre autres 
richesses architecturales, la 
double nef de l’église de 
Saintines, le 

les croisées d'ogives primi- 
tives de l’abbatiale de 
Morienval, datant de 1125. 

Dire Straits, Steve Phillips, 
l'un des meilleurs guitaristes 
anglais de blues et de rag- 
time, en passant par des 
artistes hauts en couleur 
comme Bill and Benns, un 
duo d'hurncristes rois du 

banjo, ou Bernard Wrigley, 
adepte du folksong comique. 
Sans oublier de nombreux 

tionnel d'Irlande, d'Écosse et 
d'Angleterre, ainsi que les 
vedettes jersiaises et guer- 
nesiaises qui contribueront 

Renseignements : Maison 
du tourisme de Jersey. 
19, bd Malesherbes, 75008 

Jesn Verleure, président 
de l'office de tourisme de 
Blois, a posé un autre regard 
sur le «rowisme institution- 
nels, que consiitue, selon 
lui, le circuit des chôteaux de 
l& Loire. Un regard plon- 
géant : à bord d'un hélicop- 
tère, type Ecureuil, il propose 
le survol — approche maxi- 

Quatre passagers par 
voyage, quatre tarifs en 
vigueur, selon la durée du 
vol : 220 F par personne 

Paris, participe à la célébra- | ira d'une virtuose de la cor- à: longue promenade au- 
ton du millénaire capétien nues. Katwyn Tickeli, eu Châteaux s dessus de la vallée du Cher). 
_ ouvrant toutes grandss | professeur de guitare Mark | en perspective L'Ecureui décolle dès qu'un 

portes de ses églises et | Knopfier — fa star du groupe groupe de quatre personnes 
s'est constitué. 

Le président de l'office 
biésois fait pälir les voya- 
gistes privés avec une autre 
fommule hsut de gamme : 
trajet de Paris à Blois dans 
une voiture de grande remise 
avec chauffeur (visite, sur Le 
chemin, de la cathédrale de 
Chartres), nuit(s) et rastaura- 

à le et surplace — de 3 ue 10 heures à 12 heures et de | musiciens et chanteurs spé- | 71. tion dans les chêteaux 
14 heures à 18 heures. cialistes du répertoire pt en mord Rennes hôtels, visite des châteaux 

de la Loire en hélicoptère et 
en calèche, retour à Paris 
dans la même voiture de 
luxe. Prix, tout imclus, pour 

ciocher-porche | elles aussi à animer certe pi- | pour dx minutes: 975 F | deux jours et par personne : 
d'Orrouy, la rosace de toresque cité. pour dix-sept minutes (le 3850 F por we groupe de 

Fenpava de D Er meilleur rapport qualité-pix, | QUELS; pour deux. 
avec la visite aérienne de 
cinq châteaux): 650 F pour 

Prix pour trois jours, dans les 
mêmes conditions : 5450 F 
et 7000F. 

pour 9 000 F par personne Paris. Tél. : 47-42-93-68. 
une demi-heure et 1 300 F 

Toussaint 
. 

mexicaine 
Squelettes et cercueïs en 

sucre dans les vitrines des 
pâtissiers, victuailles et 
tequila apportées sur les 
tombes : la Toussaint est 
une vraie fête au Mexique, 
où !s mort est perçue 
comme presque nulle part 
ailleurs. Dans le nuit du 
1e au 2 novembre, les 
fommes déposent les 
offrandes dans les cime- 
tières, à la lueur des cierges, 
dans une ferveur mi-païenne, 
mbreligieuse. Le 2 novem- 
bre, jour des morts, les 

Pour partager cette atmO- 
sphère, Nouveau Monde 
{8, rue Mabillon, 75006 
Peris ; tél. : 43-29-40-40) 
propose une formule indivi- 
duelle avion + voiture 
+ hôtel, départ le 30 octo- 
bre, retour le 13 novembre, 

{sur la base de deux per- 
sonnes). Le voyagiste a éta- 
bli un itinéraire qui permet de 
passer la Toussaint à 
Méride, capitale de l'Etat du 
Yucatan, et da visiter le pays 

maya en séjournant à Cam- 
Sacra Palenque, San- 
Cristobal et Uxrnal. Hinéraire 
qui peut être modifié au gré 
du demandeur, 

Le prix comprend le trajet 
aérien  Paris-Mexica- 
Mérida-Mexico-Paris, les 
transferts aéroport-hôtel, La 
location de la voiture (à 
l'arrivée à Mérida) et l'héber- 
gement (avec petit déjeuner) 
en hôtel de première catégo- 
rie, chambre double. 

Clochers 
du Valoïs 

Crépy-en-Valais, com- 
mune de l'Oise située à 
60 kilomètres au nord-est de 

Rendez-vous chaque 
dimanche de septembre, à 
partir de 9 heures, à l'Office 
de tourisme de Crépy-en- 
Valois (7, rue de Soissons, 
tél. : 44-59-03-97), qu a 
édité pour l'occasion un 
plan-guide comportant trois 
itinéraires et qui loue des 
bicyclettes aux amateurs 
d'art gothique et de cyclo- 
tourisme. 

Jersey 
chantant 

Le Festival du folklore 
international de Jersey 
change de nom. Le voilà 
désormais baptisé Festival 
international de musique, de 
chanson et de danse tradi- 
tionnelles. 

Du 4 au 6 septembre, à 
Saint-Hélier, la capitale de 
l'île, un « plateau » très varié 
Sera offert à un public d'äges 
et de goûts différents. Cela 

pour une heure (avec une Renseignements et réser- 
vations : office de tourisme 
de Blois, pavillon Anne-de- 
Bretagne (3. avenue du 
Docteur-Jean-Laigret, 
41000 Blois, tél. : 54-74- 
06-49). On peut aussi 
s'adresser, pouf le survol 
des chäteaux en hélicoptère, 
à Hélistation (tél. : 54-74 
35-52). 

Mohenjo-Daro 
et la civilisation 
de l'indus 

L'histoire commence à 
Sumer, et peut-être aussi à 
Mohenjo-Daro, une ville au 
plan menhattanien, dotée du 
tout-è-l'égout vers. 2200 
avant J.-C, La découverte, 
en 1922, dans le Sind 
{aujourd'hui au Pakistan} de 
ce site archéologique par 
Sir John Marshall fonda les 
études sur le civilisation de 
l'indus qui précéda l'arrivée 

VACANCES-VOYAGES 
HÔTELS 

Pour vos vacances 
68590 ST-HIPPOLYTE 

HOSTELLERIE MUNSCH ##* 
+ AUX DUCS DE LORRAINE » 

Au pes du du Haut-Koenigsbourg, monta- 
ges, forêts, 

demi-pension, ee TE 00 

Côte d'Azur 

Mapotel Best Western XX NN 
Hôtel de charme près mer, 

calme, grand confort. 
TV COULEUR PAR SATELLITES 

Resta: de 

05390 AIGUILLES 

EE paper QE 92-45-70-45. 
CHALET-HOTEL SUPER 2000 

HAUTES-ALPES 
Parc régional 

Randonnées extra. Soleil méditerranéen. 
HOTEL LE COGNAREL *#nn 

Logis de France. Altitude 2000 m. 
65390 MOLINES- 

TéL (16) 92-45-81-03 
Ouvert jusqu'au 13 septembre. 

JURA 

JOLI JURA VERT - US 
Pension complète une 
999 Fe 172 pou. LI 116 Fhjoue Pete Forfait 

Hostellerie L'HORLOGE 
RN 78, 39130 PONT-DE-POITTE. 

06490 SAINT-VÉRAN 
fHautes-Alpes, Queyras) 

Parc re. Site classé, Stat. village, Piste, 
fond, LE bte comm. d' 2040 m. 
LE VILLARD + TENNIS 

Chamb. et duplex + cuisinette, dep. 
BEA F pers./Seut TEL 92-45-82-08. 

Lies re F es 
910/1400. TEL Eros 

L'AUTOMNE EN SAVOIE 

CHALET-HOTEL de L'OULE ROUGE x \N 

nature, dans Chalet détente, 
XVI: s. Tout confort. 

A 15 km de Saint-Jean-de-Maurienne, les 

RSR M 
7352 ST-JEAN-D'ARVES. TL. 79-59-70-99. 

A 11 km d'ÉTRETAT 
2 heures de PARIS 

CHATEAU DE DIANE 
… SILENCE ET PAIX 

PRÈS DE MONTPAZIER 

AUBERGE LA CLÉ DES CHAMPS 

Équit 2 Si Ten + Dai < 

in Pems. compil. 195 on 205 F. 
VILLEFRANCHE] 

TéL (16) 53-29-95-M. 

EL Pyrénées _] 
AU PIED DES PYRÉNÉES 

FORFAIT 7 jours pers. où 1/2 Tarif, 
doc. RELAIS ASPOIS, 1480 LOBON. 

HOTEL LA FENICE 
ET DES ARTISTES 
{près du Théâtre la Fenice) 

5 minutes à pied de la place St-Marc, 
A intime, tout confort. 

modérés. Prix 
Réservation : 41-52-32-333 VENISE. 

Télex : 411150 FENICE 1. 
Dirocteur : Dante Apollosie. 

Complètement rénové. Nouvelle piscine. 
Tennis. Au sein d’ün grand parc au centre 
de la cité. Cuisine soignée. Dir. A COTTI 
Tél 19-41/93/330282 - Télex 846143 
Via Sempione, CH6606 LOCARNO. 

{Suite de la page 13.) 

Officiellement, le mot d'ordre 
est de protéger. En 1974, le 
conseil des ministres adoptait une 
résolution sur la « revalorisation » 
des monuments de Cracovie. 
Comité ad hoc sous La responsabi- 
lité du président du Conseil 
d'Etat, direction spéciale au sein 
de la municipalité : tout un écha- 
faudage de structures fut mis 
place. En 1980, la rénovation 
devait être achevée pour de born 

On pensait s'en tirer par de 
simples ravalements de façades. 
Ea réalité dès les premiers son- 
dages, derrière les stucs du dix- 
neuvième siècle et les crépis baro- 
dues apparurent des motifs de la 
Renaissance ou des assatures 
gothiques, ce qui laissait pourtant 
entrevoir l'inventaire dressé dans 
les années 60. 

Il fallut débattre, opter pour 
des partis architecturaux et des 
choix de conservation. On se pro- 
nonça notamment sur la suppres- 
sion des constructions adventices 
de la fin du dix-neuvième siècle et 
du début du vingtième siècle qui 
défiguraïent ls «lisibilité» des 
flots. Du coup, l'échelle des tra- 
vaux et leur coût se trouvaient 
multipliés de un à cent. Pudique- 
ment, on parla de la fin des 
années 1990 pour mener à bien les 
opérations. 

Restaurations 

au goutte-à-goutte 

Es 1979, 500 millions de zlotys 
avaient été engagés, 620 millions 
devaient l'être en 1980, et l'on 
tablait sur une trentaine de réno- 
vations par an (2). Depuis, les 
finances de l'Etat polonais, mal 
en point, ne semblent plus en 
mesure de faire une « folie » pour 
Cracovie. 

La ville se ronge. La célèbre 
rue des Chanoïnes sous le Wawel 
et le quartier de Kazimierz 
construit au quatorzième siècle 
sur l'ordre de Casimir le Grand 
pour contre-balancer la bourgeoï- 
sie du Rynek, offrent un pitoyable 
spectacle. Les restaurations se 
font au goutte-à-goutte. Les chan- 
tiérs, malgré de belles pancartes, 
ne sont pas tous en activité et se 
résument souvent à de simples 

étais. Amers. les Cracoviens ironi- 
sent sur leur longueur qui s'étale 
sur plusieurs années : la croûte 
noirûtre gangrène à nouveau les 
façades à peine rénovées. 

Le sauvetage de Cracovie passe 
par un abaïssement du niveau de 
la pollution. Sinon, il risque d'être 
sans fin. Officiellement là aussi, 
le phénomène est pris en compte 

et a remonté tous les étages de la 
bureaucratie. 

Deux votes du conseil munici- 
pal de Cracovie en 1981 et 1982, 
confirmés par les instances locales 
du PC (PZPR) en 1983 ont 
débouché sur une délibération du 
conseil des ministres en date du 
18 février 1985 qui souligne la 
nécessité de doter la région de 
Cracovie d'un + statut de protec- 
tion écologique spécial ». De 
‘70 000 tonnes, l'émission de pous- 
sières devrait être ramenée à 
36 000 tonnes en 1995. le niveau 
«acceptable» se situant autour 
de 10 OO0 tonnes. 

Y aller 
On peut se rendre en Pologne et 

à Cracovie en voyage organisé ou 
seul. L'office du tourisme polonais 
Orbis (49, avenue de l'Opéra. 
75002 Paris ; tél. : 47-42-07-42) 
founit les renseignements néces- 
Ssaires. 

Air France at les lignes aériennes 
Poionaises LOT présentent trois 
tarifs Paris-Varsovie aller-retour 
(2640 F, 3265 F et 4655 F). La 
ligne imérieure Varsovis-Cracovie 
ne fonctionne que la samedi (400 F 
environ]. 

Un transport par cars Polka 
France (tél. : 40-09-03-43 à Paris ; 
78-95-40-91 à Lyon) propose un 
aller-retour Paris-Cracovie compéti- 
tf (mais en nomire de liaisons 
limité) pour 1250 F. Ce tarif est 
fégèrement inférieur à un aller- 
retour Paris-Cracovie en train au 
départ de la gare de l'Est : 1352 F 
en seconde classe (2421 F en pre- 
mière). 

Pour le touriste isolé, les 
demandes de visa doivent être pré- 
sentées au consulat général de 
Pologne, 5, rue de Tallayrand, 
75007 Paris: tél. : 45-50-21-48 
louvert du lundi au vendredi, de 

Vœux pieux. Dans la pratique, 
c'est l'inverse qui se passe avec un 
renforcement ces dernières 
années du potentiel de production 
de Nowa-Huta et donc une accen- 
tuation des sources de pollution, 
comme l’a souligné notamment le 
D' Zygmunt Fura. président 
régional du Club d'écologie polo- 
mais, dans uué intervention au 
conseil municipal de Cracovie en 
mars 1986, reprise dans l'influent 
hebdomadaire catholique Tygod- 
nik Powszechny. 

Solidarnosc 

pour les monuments 

« Les monuments ont davan- 
1age souffert ces quarante der- 
mères années qu'en cinq ou six 
siècles +, ajoutent les écologistes. 
Dans son rapport « La Pologne 
5 ans après août-, publié en 
décembre 1986 par son bureau de 
coordination à Bruxelles, Solidar- 
nosc ne ménage pas ses critiques : 
« La protection des monuments 

Carnet de route 
9 heures à 12 heures). La durée 
d'obtention du visa est de trois 
jours, et son coût est de 120 F par 
personne. 

Change 
et essence 

Le change est obligatoire. Une 
dépense minimale de devises est 
exigée : là consulat délivre des bons 
de séjou r équivalant à 1500 F par 
jour et par personne, convertis à 
l'entrée en Pologne en zlotys (cours 
officiel : 1 F = 42 zlotys), que l'on 
utilisé à Sa convenance, notamment 
dans les hôtels. 

Pour un voyage par la route, le 
consulat vend également des bons 
d’essencé obligstoires pour 
s'approvisionner dans les stations- 
service. Le Pssage des frontières 
ne peut s'effectuer qu'en des points 
obligés. Pour Cracovie, les postes 
frontières les plus fréquemment 
désignés sont ceux de Zgorzelec- 
Gérlitz, par la RDA, et celui de 
Kudowa, par la Tchécoslovaquie 
Un visa de transit (90 F) doit être 
demandé au consulat de ce dernier 
a rue Bonaparte, 75006 

'arie). 

des Aryens sur la sous- 
continent indien. OA fouile 

Mohanja-Daro est à 
500 kilomètres au nord da 
Karachi et figure sur le circuit 
proposé par plusieurs spécia- 
listes comme Assinter 
(38, rue Madame, 75006 
Paris ; tél, : 45-44-45-87). 
Per exemple : départ le 
7 octobre pour 18 jours, 
16 850 F en pension com- 
plète ; ou l'itinéraire des val- 
liées du nord et du sud, 
22 jours, 19370 F, départ 
te 3 octobre. Le départ du 
7 octobre permet d'assister. 
à Lahore, à des fêtes reli- 
gieuses musulmanes répu- 
tées pour la qualité de la 
musique et des Chants. 

Les pierres à vif de Cracovie 
historiques est un domaine com- 
plètement négligé. Alors qu'on 
reconstruit à partir de zéro des 
monuments depuis longtemps 
inexistants, à grands frais, sous 
une forme qu'ils n'ont jamais eue, 
au même moment, des monu- 
ments entiers tombent en ruine, 
de manière irrémédiable. Le 
vieux Cracovie en est un exemple 
dramatique. » 

Les guides officiels recomman- 
dent au touriste de ne pas quitter 
Cracovie sans avoir eu une vue 
d'ensemble du Kombinat Lénine 
du haut du tertre de Wanda, du 
nom de la fille du légendaire roi 
Krak. Le dragon est toujours là, 
qui crache son feu mortel. 

RÉGIS GUYOTAT. 

(2) Intervention de M. Jerzy Kos- 
sowski, conservateur en chef des Monu- 
ments historiques de Cracovie, lors d'un 
congrès du Conseil international des 
Monuments et des sites (LCOMOS) ea 
France, 1980, 

Sur place 

A Cracovie, plusieurs offices de 
tourisme (dont l'agence Orbis, 
3, place Szczebanski ; tél. : 22-17- 
07) at le centre d'informations tou- 
ristiques (8, rue Pawia ; tél : 22- 
04-71) proposent des visites 
guidées de la ville, de la mine de sel 
de Wieliczka ou du camp d’Ausch- 
witz, distant de 60 kilomètres. 

Cracovie dispose d'une quinzaine 
d'hôtels de classes diverses ét de 
trois campings. Trois journées 
Peuvent être consacrées à la ville : 
une à la visite du Wawel {château 
royal et cathédrale) ; une autre à la 
visite du centre historique (le Rynek 
et le quartier da Kazinierz); une 
troisième aux Musées {notamment 
le musée Czartoryski, où se trouve 
la Dame à l'hermine, de Léonard de 
Vinci, et le Musée national, installé 
dans la halle), 

. Pour avoir une idée de l'urba- 
risme socialiste de l'après-guerre et 
d'aujourd'hui, on peut sillonner les 
larges artères de la cité ouvrière de 
Nowa-Huta, où plusieurs églises à 
l'architecture audacieuse on été 



CREER SRE 

—VOYAGE— 
.. L'histoire 
à dos de chameau 

RAND rassemblement 
de voitures et d’enthou- 
siasme, en février, à 
Mascate, capitale du sul- 
tanat d'Oman, à l'entrée 

du golfe Persique, pour assister au 
départ de deux. méharistes. 
C'est en effet à dos de chamean 
ou de dromadaire que Iyad Amer 
Chamari (trente-cinq ans) et 
Saleb Mohamed Chamari (trente 
ars), respectivement marin et 
fantassin dans l'armée de l’émirat 
de Qatar, et tous deux membres 
de la même tribu bédouine, ont 
estrepris d'accomplir un tour du 
monde sui generis. 

Jls ont effet l’intention, en 
trois fois, de refaire les huit péri- 

notre cadi-hadj, lequel, toujours 
en vivant de sa science juridique 
bien rémunérée par les colonies 
musulmanes qu'il rencontre ça et 
là, se rend par bateau en Somalie 
et de là, toujours par cabotage 
côtier, jusqu’à l'échelle de Kilona, 
en Tanzame actuelle : il y décrira 
la difficile cohabitation entre les 
colonisateurs, marins et négo- 
ciants arabo-musulmans, et les 
autochtones africains, « païens », 
donc susceptibles d'être réduits en 
esclavage. 

Tel ces riches touristes améri- 
Cains de notre époque qui ne veu- 
lent jamais voir deux fois la même 
ville, Ibn Battouta avait pour 
principe, sauf en ce qui concerne 

Deux jeunes Arabes ont entrepris 
un tour du monde à dos de chameau, 

en hommage à Ibn Battouta 
qui fit de même... au XIVe siècle. 

ples qui, de 1325 à 1354, condui- 
sent, en général à dos d'animal, 
le Marocain Mohamed Ibn Bat- 
touta jusqu'à Tombouctou mais 

et de luxe, était toujours capable 
de surmonter les épreuves d'un 
long voyage solitaire par traction 

laïsse pas indifférente la jeunesse 
arabe. 

De Tanger 

à La Mecque 

Qui était ce Tangérois médié- 
val au nom cocasse — Ibn (ou 
Bea) Battouta signifie « le fils du 
petit canard », — encore capable 
de susciter de nos jours des voca- 
tions ? Né dans la ville du détroit 
en février 1304, on sait qu’il 
décida, dès l’âge de vingt et un 

ass, d'accomplir le pèlerinage à 
La Mecque par voie de terre. En 
se partout de longues: 
étapes, priant là au mausolée d'un 
saint, s'initiant aîlleurs au mysti- 
cisme islamique, le soufisme, 
jouant ailleurs jes reporters avant 
la lettre : ainsi ea Egypte, au lieu 
de se cantooner au Caire et à 

ie comme tout visiteur 
de l'époque, il poussa jusqu’à 
Edfou, jusqu’à ce que des . 

À révolte l'obligent à 
chemin. 

Et il prend des notes sur sa 
rikala, sa randonnée, qu’il mettra 
ea forme plus tard. Il ne néglige 
Pés pour autant sa formation aCa- 

suivant à Demas les 
cours de treize. fameux ue 
Biens coraniques qui, en UT, 
lui délivrent ensuite « un diplôme 
universel d'enseignement ». Quel 
meilleur passeport pour circuler à 
l'époque à travers l'espace islami- 

Le voilà enfin en Arabie, térre 
sainte de l'Islam, où ne peuvent 
catrer que des musulmans, et où il 
effectue une longue pause dévote 
en 1326. Par£ désormais du dou- 
ble titre de kadj (pêlerin) et de 
cadi (juge), notre jeune et savant 

iste, souvent en compagnie 
de caravanes marchandes, va 
Poursuivre son périple vers les 
terres musulmanes d'Asie non 

arabe :à Chiraz, 1 fait une halte à 
la fois religieuse et Hirtéraire sur le 
tombeau du grand persan 

Saadi (mort en 1290). : 
Une frénésie de bougeotie 

maritime s'empare ensuite de 

La Mecque sacrée, de « ne jamais 
revenir par un Chemin suivi ». Le 
voilà donc, en 1332-1333, en Tur- 
quie où il peut découvrir une tren- 
taine de cités déjà turco- 
musulmanes, alors que les 
Byzantins sont encore à .Constan- 
tinople pour plus d'un siècle, 

La Horde d'or 

Mais, déjà, après une étape 
culturo-sentimentale à Konya, au 
mausolée de Roumi (mort en 
1273), autre poète soufi de l'école 
persane ayant les faveurs du « fils 
du caneton», notre increvable . 
randonneur se sent attiré par le 

halo. d'étincelante terreur enton-. 
rant la marche de la Horde d’or, 
ce royaume ambulant d’origine 
mongole, mis sur pied par Batou- 
Khan, le petit-fils de Gengis- 
Khan, et qui durera jusqu’en 
1502, laissant derrière lui une lan- 
gue, l’ourdou, fruit du parler des 
camps militaires, aujourd’hui 
idiome national au Pakistan et qui 
a donné au français le mot 
«horde ». 

Un temps magistrat à Delhi, 
alors centre d'un empire indo- 
musulman, Ibn Battouta connai- 
tra là le summum politique de sa 
carrière : le voilà chargé par le 

maître de céans d’une ambassade 
en Chine, terre non musulmane 
mais où Mehomet a conseillé 
d’aller si c’est pour y « chercher le 

savoir ». Là, notre dilettante 
devient à la fois Marco Polo, Tin 
tin et Robinson Crusoé, le tout 
version arabo-islamique : au large 

La Chine, il ira plus tard, sans 
autre que celle de satis- 
faire sa curiosité. Le «+ paga- 
nisme > des Chinois le chagrinera 
quelque peu mais i n’en obser- 
vera pas moins avec attention la 
vie d'une société « habile et ayant 
le goit des arts». Aujourd’hui 
encore les récits du Tangérois, sur 

Ceylan, l'Egypte ou l'Afrique 
js servent de référence à 

Retourné au pays en 1354 
après vingt-seuf ans d'absence, 
Ibn Battouta ÿ passera son temps, 
jusqu'à sa mort survenue vers 
1370, à transcrire ses carnets de 
route. Pour l'édification. des 
futures générations arabes — et. 
pour le plaisir detous. : 

LS es 
D Men pie Que 
es ur Jon avouta. Les 
F de ce dernier ont 6t$ édités en 
1962 par «La Déconteris»,.en trois 
tomes. 
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Fernande en cuisine 
HAQUE année, 
que ce soit dons 
le Nord ou dans 
le Sud, dans l'Est 
ou dans l'Ouest, 

la ferme. grande ou petite, 
connaît quelques jours pendant 
lesquels le rôle de la femme est 
plus important que pendant tour 
le reste de l'année. On bat le blé 
ou l'on vendenge... Gars de batte- 
rie ou vendangeurs, il faut nour- 
rir tous ces mâles-là, et on a tué 
des lapins, des poulets, des 
agneaux. On a dressé des tables 
dans la cour; la femme s'est 
transformée en maîtresse de maï- 
son, et l'on parlera pendant des 
mois des plats qu'elle a mijoté... 

» L'attrait, irrésistible, du petit 
restaurant où la femme fait à 
manger ! 

» C'est un peu, pour elle, 
comme si c'était tous les jours 
diner de batterie ou de vendange. 
Devant son fourneau, elle devient 
le prêtre à l'autel et, dans la 
salle, on la traite avec respect et 
familiarité tout ensemble ; elle se 
sent ne mère de famille innom- 

Es >» 

Ces remarques datent de plus 
d'un quart de siècle (1959) et res- 
tent d’éternelle actualité. Elles 
sont signées Georges Simenon 
(in : la Femme en France), et je 
me les remémorais en me régalant 
d'un admirable coq au vin : 
chair ferme d'une vraie volaille 

DESCLOZEAUX 
bien élevée mais tendre cepen- 
dant, attendrie par la cuisson en 
une sauce, une confiture de 
sauce : carottes et lardons, dirai-je 
même. 

Ontre ce coq au vin en plat du 
jour, j'aurais pu me régaler d'un 
lapin aux deux moutardes, d'un 
sauté d'agneau, des côtes de mou- 
ton Champvailon, voire d’un cas- 
soulet, avant des desserts aussi 
rares (j'entends lorsqu'ils sont 

L'Auberge Perraudin 
Claude Perraudin est un cui- 

. Sinier de valeur (il fut chez les 
- Troisgros en initiation) mais 

eussi de sagesse. Ne sacrifiant 
rien aux billevesées du moment, 
sa carte, apothéose du foie 
gras, est aussi celle des beaux 
et bons plats. Dans un cadre 
qu'il vient de. disons, d’appro- 
Prier, à l'enseigne comme à la 
Cuisine. 
Le foie gras de canard, donc, 

au naturel (110 F) peut être 
accommodé aussi aux trois 
façons (cru au gros sel, poëlé en 
fouilleté et en terrine — 130 F) 
et il intervient dans de nom- 
breux plats de la carte, des 

filets de sole aux nouilles et fois 
grains au bœuf mariné sauce 
foie gras. Mais on se régalera 
aussi de l'escalope de saumon à 
l'oseille des Troisgros (87 F), 
des poissons de l'océan crème 
de persil (110 F), de la galette 
de pommes de terre aux trois 
abats (ris, rognon et langus de 
veeu), du feuilleté d'agneau à la 
gousse d'ail (115 F). 

Superbes desserts et, au 

partir de 80 F, une salle 
coquette, un aimable service et, 

J'y reviens, une superbe cuisine 
de 

Le Bacchus gourmand 
Qu'un chroniqueur invite ses 

lecteurs à aller se régaler de la 
cuisine d'un chef. qui n'est 
plus dans la maison depuis deux 
mois, passe. Mais que ladit chaf 
ayant signalé à la direction du 
journal son nouveau poste, ledit 
chroniqueur s'en indigne et 
déclare que «puisque c'est 
comme ça je n'irai pas, nai», 

l'occasion de redonner l'adresse 
du Bacchus gourmand, où 
Thierry Coué (un élève de Sen- 

”_ derens) fait merveille, avec une 
carte originale sans extrava- 
gance. Compter 450-500 F, 
mais avec, aux Caveaux, un 
menu 160 F, vin compris. Excel 
lent sommelier. Cadre excep- 
tonnel, lui aucsi Pain «mai 
son». : 

©. Le Bacchus gourmand 
21, rue Françoise, 
75008 Paris. 
Tél :.47-20-15-83. 
Fermé samedi et dirnanche. 

* Salonë de 10 à 120 couverts. 

SEMARE 
GOURMANDE 

c'est infantile ! Que ce me soit. 

°. AE-CB. 

Le jules Verne 
En cette saison où Paris, à 

son tour, est en vacances, si 
vous faîtes la fête avec des 
hôtes étrangers ou des cousins 
de province, quel meilleur 
endroit que ce restaurant de 
charme de la tour Eiffel ? 
L'ascenseur particulier qui vous 
conduit à cet étage « rap- 

Les Trois Marmites 
à Royan 

sont parfaitement remplacés, 
on le sait}, les Daubian sont 

ellés se mettre au vert (et au 
bleu) à Royan. Gardant et 
l'enseigne banlieusarde et le 
cuisine si « chantante » du chef- 
patron : foie gras frais de 
canard, gratin dé moules épi- 

à 140 F et à 160 F, tous deux 
fromage ET dessert. Belle cave 
de bordeaux. Accusil souriant at 
efficace surveillance du service. 
de Me Daubian. 
@ Les Trois Marmites . 
37, avenue Ch.-Regazzoni, 
17200 Royan. 
Tél. : 46-38-66-31. Ferré lunch ot marc: 

bien vrais) que les œufs à la 
neige, la crème brûlée et le cla- 
foutis. 

Fernande Euzet, qui a quitté sa 
rue Tiquetonne (difficilement 
accessible), a été « récupérée » 
par un patron plein d'astuce dont 
le restaurant, à l'enseigne quelque 
peu sibylline des Empereurs 
(54, rue de Babylone, Paris-7, 

tél. : 4753-83-26 ; ouvert tous les 
jours) mais très élégant, veut en 
faire son associée. 

Alors, petit à petit, la carte 
chassera les derniers vestiges de 
la mode bouffissime (salade de 
verdure d’ avocat à la crème de 
persil, par exemple!} pour nous 
régaler de la terrine de lapin en 
gelée, des crépes (au saumon ou 
aux œufs de saumon), du cœur de 
rumsteack au poivre, de La simple 
sole meunière (c'est si bon lors- 
que le poisson est frais, et que l'on 
ne s'avise pas d'y ajouter des 
kiwis !), Un menu-carte {choix de 
deux plats, fromage ET dessert) à 
150 F, des vins en pichet honora- 
bles et, en cuisine (mais oui cher 
Simenon !}. un cœur de femme 
qui bat au rythme de l'appétit du 
cliem-ami. 

LA REYNIÈRE. 

PS. — A propos du saumon fumé 
{que j'évoquais la semaine derniére), on 
peut rappeler ici que, selon Anne Valle, 
ke sauvage, plus rouge de chair, est fina- 
lement moins gras (14% de lipides, soir 
moins qu'une viande grasse). Et 
qu'Unis Fish Food (27, rue Yves. 
Kermen, à Boulogne-sur-Seine : 1€L ; 46- 
09-02-28), fournisseur des meilleures 
maisons de Paris, peut, sur simple coup 
de fil, vous préparer fumé au bois de 
bêtre et prétranché des saumons sau- 
vages entiers... C' i 
comme Lx devise « 

MIETTES 
© Un beau cadeau d’anniver- 
saire. — Si vous êtes nés en 1944, 
1945, 1947, 1948, 1952 ou 
1957, le Verger de la Madeleine 
{4, boulevard Malesherbes, Paris- 
8°; tél: 42-65-51-99) vient de 
mettre la main sur des Visitles Char- 
treuses « Tarragone» de ces millé- 
simes. Certifié par le Père Procu- 
reur. 

© Le sottisier. — Cher Goumard, 
lu sur la carte: «Fricessée de bou- 
chots au safran», Lorsque l'on sait 
qu'un bouchot est un pieu {sur 
lequel les moules s’accrochent, 
d'où l'appellation moules de bou- 
chots), on peut craindre que le plat 

soit indigeste. ! 

© Cuisine autour du monde. — 
Au Pub Renault (53, avenue des 
Champs-Elysées, Paris-8e}, du 10 
au 30 septembre, la carte propo- 
sera des mets étrangers : du gratin 
de haddock Chichester britannique 
au poulet Yassa du Sénégal en pas- 
sant par le chachfik, la paelle, etc. 

@ Les inconnus dans la maison 
gourmande. — Ne figurent Bur 
aucun guide mais signalés par des 
lecteurs gourmands: la Table de 

MERCUREY AOC. “ones 
12 boutoiles 1984 : 460 F TTC franco dom. 
TARIF SUR DEMANDE - TéL 85-47-13-54 
Louis Modrin, viticgkteur. 71560 Mercurey. 

niche Aion er ne 
vençal à Fayence (Var). Si vous pas- 
sez par là avant moi, découvrez-les 
et pañez-m'en! 

© «Toutoune». — Désormais la 
charmant champion de la qualité- 
prix (rue de Pontoise, Paris-B*; tél. 
43-26-56-81}, dont l'ardoise est 
toujours gourmande, ouvrira le 
lundi, midi et soir, à partir du 
28 septembre. 

© Le pain, le vin et... l'addition. 
— Sous cette enseigne trois petites 
maisons (au 1, rue d'Armaillé, 
Paris-17°, au 78, avenue Raymond- 
Poincaré, Paris-16*, et au 95, bou- 
levard du Montpamasse, Paris-Ge) 
avec la même carte. Mais de 
Montparnasse eu 16" arrondisse- 
ment, les rillettes de canard « mai- 
son » passent de 22 F à 28 F, les 
six escargots de Bourgogne de 29 F 
à 42 F (ça ve vite pour des gastéro- 
podies l}, tandis que la tête de veau 
en poupaton, elle, vaut 45 F dans le 
16° et 48 F à Montparnasse. Mys- 
tères ? 

LR 

x quatre coins de France 
Vins et alcools 

CHAMPAGNE Claude DUBOIS 
A ls propriété LES ALMANACHS 
VENTEUIL 51200 ÉPERNAY. T. 26-58-48-37 

Cote TUE a «layers Mlle dou, 862 du « 2. 
concours sélection monciisle. MONTRÉAL 186. 

(Publicisé) 

TOURISME SNCF VOUS PROPOSE 
DU 19 AU 30 OCTOBRE 1987 

CROISIÈRE DE L’OPÉRETTE 
GRÈCE, TURQUIE et YOUGOSLAVIE 

À BORD DU « DANAE » de la Ci COSTA 
Avec la participation exceptionnelle de Mady MESPLE 

— Départ de PARIS LE 19 octobre 1987 par train pour VENISE. 
— Embarquement à bord du « DANAE ». 
— Du 19 octobre 1987 au 30 octobre 1987 : 

KATAKOLON 
ISTANBUL 
KUSADASI 
RHODES 
SANTORIN 
MYKONOS 
LE PIRÉE 
DUBROVMK 
VENISE 

(GRÈCE) 
{TURQUIE} 
{TURQUIE) 
(GRÈCE) 
{GRÈCE) 
{GRÈCE) 
{GRÈCE) 
(YOUGOSLAVIE) 
UTALIE) 

Prix par personne au dépert de Paris : 10675 F à 24365 F 
(conditions tarifaires spécieles pour rejoindre Paris par le train) 

RENSEIGNEMENTS ET INSCRIPTIONS dens nos agences « TOURISME SNCF» 
127, Chempe-Éiysées, 75008 PARIS - 16, boulovard dss Capucines, 75005 
PARIS - 11. boulevard des Batignolles. 75008 PARIS - 115, avenue du : 

Président-Kennady MAISON DE LA RADIO) 
Gares SNCF da PARIS : AUSTERLITZ, EST, LYON, MONTPARNASSE, NORD, 

SAINT-LAZARE s 
5B. bé. Carnot, LE VÉSINET - 46, rue du Générakde-Grulls, RAMBOUILLET & 

Gares RER do : NANTERRE-Ville, VINCENNES, CHATELET-Haties = 
GARES SNCF des principalse villes de provines & 

Par correspondance : BP 6208, 753682 PARIS - Par téléphone : (1}46-63-05-81 = 
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échecs 
Ne 1243 

COUPS DE CHALEUR 

Partie n° 1243 bis 

Tournai interzonsl 
de Zsgreb 

(Yougoslavie}, 1987. 

Blancs : GRUENFELD 
Noirs : PINTER 

No 1241 

LES CARTES 
TRANSPARENTES 

dames 

N° 309 

EN TRIPLE 
PRISE 

Tournoi da Minak, 
mars 1988 

mots 
croisés 

N°472 

Noirs après 8... Fb7: 9. xd3, TE: 
10, Ce5. dS ; 11. éxd5, Cdé ; 12, Fa2 

JEUX 
20. CE3, Df3! - Sabens-Svenson, 
cor. 1960), Txë: 19. CN, CR: 
20. F€3, hS; 21. Dé2, hé: 22 13 

TES (Nijbocr-Peclen, Amsterdans 
1984). 

, ï 12. 467, Cxb3: 13. dxé7, DS), . . d je. 
18. çà (5) EE: 13. CT3, Cb4 : 14. el, (22. Tél est meilleur}, Hxg3 : 77 RES la ce 68 et imendit — 
19. T6 (1) Cxa2; 15. CFS, Cxcl: 16. Cxé7+, 23. hxg3. pa TE1, Rg7: 25. 847, EE : 
20x60), Teét Txé7; 17, Dxçl, T66, nulle (Tal-Pla- Dd7; 26, Th8: 27. Ff4, 5 _p} Menace 26... FbS suivi LL KUBBEL . : 21. ges (TO) nine, Moscou, 1973). æ Fri, PR; 29. Tét, DÉ6:  edc FKBI4. ‘ ! 
DD Cxée ©) La sie modeme ph prome À DR CU: A1 Demi 32 TE ©. Le mensce FUS ot préc mais à (183) 
DRE, QU Mped annee és de Man SERRE an, (Bbévegée ŒuEPAXI | s 

, bxcé ns u hs luller, 1985 par coc.) r) Leplus 8 LE d) Ou 13. TE7, Db4 ; 14. 83, Db3: y ; < simple, 
n (D 15,4 fat 18 DAS Toad s T3, CA, piano vetbinl  L) S36 d5,Pxd2:37.d6 bi=Det  E 

TÉ6: 18, 24, 15; 19. DFL DHS: 2004, PE amer cst 18 ff: parexeme #1 46. Chl, FXbI ; 37. d5, FIS: 38:46, 7 À 
débot.) Eéuta rat Die ra ts 18... Ded; 19. CN; Fxfa; 20. TE2, Vie D. 6 

. Fxl 5 ju : . : . 27.09) F7 variante dont Pachman {les Ouverures Dane DE Etre a NE ne Solation de l'étude n° 1242. é 
: : Lo aux he) c eos Eu Éie Ébatifman, 1982). M. Matons, 1979, Premier prix. : 

# attaque 1SIVé aux üirs 2 “ - = ee 

RS Et Ed ei ET te Cr 
ÉDer mag 26 DE? st favorables aûs Bin  Maimenaur les Not on de pomen 1. RJ2t (mecagare mat per 2. Dxfll}, | 
4. CN «5 comme le montrent plusieurs parties per prise, Fg2 (la seule défense car. si 1, Ch2; 2 . 

35.<6 Fb4! Correspondance. I} Après 20. £3, Dh3: 21. gxf4. Ta- 2 FF3+1! suivi du mat) ; 2 FE3S, De75 |. EE 
36. abandon. (s) €} 13... Ég4 n'a pes été payant dans el) Aa RDS EE Te 3. Dhd+t (ici encore le Cet 115 - 

le partie Mokry-Pancyk (1984) : 14. F3, l'attaque des Noirs n'est pas décisive insuffisant : 3 Dxfl, : 4. Dgi+, = , 
NOTES FT$ ; 15. 83, Dç7 : 16. REZ, b5; 17. Cd2, alors que 20... Ch3+ : 21. Rg2, DhS; Rh3; 5. Fxg2+, Rh4; 6. Dh2+, abcdefgh 

a) Le roque, au lieu de 7…, &6 Cf6: 18. Cf, Fi3 : 19. Fg5, CdS : 20. 22. Txd6, Ta-é8 : 23. Cf1, Tél! suivide nulle), C2; 4 Db8!!, Dg6: 5 Dh7! Pr 
des Noirs dé sc lan.  Dd3. Dd7; 21. Taél, Fxf1:22 Txft, Ti-68 la rend irrésistible, Des; 57 Dél+, Ci; BLANCS (4) : Ra3, Del, FI8, 

cer dans le toujours turbulent «gambit Dh3: 23. Rel, h4; 24, Fxd5, hxg3: Æ) Si21. 13. TEI+ ; 22. Cf1, Dxf3. $. Maïntenant, Dxf1+, REZ ; P12 : ‘ ' 
25. hxg3, çxd5: 26. Th2, Dxg+:  /) Les Blancssont perdus. 9. Del+, Rh3; 10. Fxg2+, RM; NOIRS (4) : RDS, Da7, Fes, est possible de refvser par Sr Ten re RSC DxtS : TC 11 Dh2+ suivi du gain de ls D. Pas. .. - 

continuation 1 5 17. FX! XES ; a. t intéressant : nie pas per Eop és Rooms 1/PxE8 (IE DO IR: 19. CN, DS 1 IT 088 19 Gne és 2 bé CLAUDE LEMOINE, Les Blancs Jousey et gagnent. 

Le grand art d'un champion est pris avec l'Assecetila jouéle 2 de Jin a fait l'As de Carreau (son der- ‘Sud Ouest Nord Est Depuis. 1964 (date de la naissance 
d'arriver à jouer un coup comme si les  Carreau sur lequel Ouest a fourni le nier atout}, puis, après avoir réalisé 20 contre Z2SA passe de celte chronique), cest 1 prenbère 
quatre jeux étaient étalés sur la table 9 et Est le 7. Quelle carte Werdelin, le Roi et la | de Pique, Î s'est 34% passe passe passe feis que Po £e grue de critique 

D ne ren. en Sud ef ote Quér po Got di ietee it de One e mamé FAs de Curveun ee men Mans 
M DR Re ee CARREAU mms déeuet RAP RS ORE Pa Goldberg. er Ou art Scie pue le mel entre a : 
ct le talent de Werdeïin a contribué à Réponse douzième levées." PAQUES po Dire chier TROIS 

victoire de son équipe. Si les Carreaux sont 3-2, il y aura ï À 
$a1062 diverses possibilités de faire ee Un os trop dur Note sur Les enchères. 
D109 levées, soit en ne perdant qu'un L'ouverture de «2 Carreaux» 

©RD Cœur, soit en utilisant le 10 de Lorsque ce problème de défense a à ua Deux faible dans 
#V985 Pique (avec l'impasse au Valet ou été publié dans un concours, cinq une majeure avec 6 à 9 points d'hon- 

LATE 875 un squeeze). 11 ne coûte rien concurrents senlemen sur un em news. La réponse de « 2 SA» était 
Ÿ742 VRV86 dant d'affranchir le Valet de Trèfle  taine avaient tronvé ja solution. li forcing et la redemande de «3 
gs SYA08T an cas où le mariage à Tréfle serait Gt vrai que les mains de Nord (le Pioueg » indiquait que ln couleur de 

107643 RD2 troisième à l'origine, et Werdelin a Mort) ct de Sud (le déclarant)  ji'corces était à 
SRDE profité de ce qu'il était au mort pour étaient cachées : PHILIPPE BRUGNON. 
SAR 432 couper un Trèfle ! Il a ensuite rejoué D7 
ga6 atout et a constaté le mauvais par- VRDV854 COURRIER DES LECTEURS 

Ann. : E. donn. E.O vuln. tage. Heureusement la situation 09 
à n'était pas déses, à condition de #A10 RDS: Unique en son genre 

Ouest Nord Est Sud libérer ie Valet de Trêflcetle 10de SA 10; Qde «La de bridge du Monde, 
me 1e Fe 15 Pique pour pouvoir défansser deux SA RD D1687643 écrit S, n'a guère d'imérét dans la 

pese 1@ passe 33: Cœurs. Werdelin a donc coupé une 2983 #74 mesure où ell à 
passe 254 passe 2X. deuxième fois Trèfle et a vu tom- dRIB652 semaines près celle de Evénement du 
pase 46 peme ÆSAS ber le Roi de Tréfle. Pour ne pas 9 ja ?). Elle en a encore moins 
passe 5 passe + squeezer immédiatement le mort, il QV52 “elle se répète d'une semaine sur 
Ouest ayant entamé le 4 de Trèfle a alors joué un petit atout pris par #A102 l'autre, comme le montrent les 

pour le 8 et la Dame, le déclarant a Est qui a continué Carreau. Werde- Ann. : $. donn. E.-O. vuln. re 1230 et 1231. » 

1. 32-28 19-23 | 22. 31-26 6 14. (24291) ; 15. 33x24 (19x30); Sa réfutation, dans lo sch£ma d'une par- -h) Le plus fort r 
22-19 14x23123.4641 2429! ]6. 28x10 HET 17. 35x24 (23 tic de type alors classique au centre, fut 4} Un luxe pour prendre un léger 

PE RNUS ue bNes rene came use pute e 13-19) ; x: : 
LR °) LÉ 7.52 20x29 Se Bic sont face à une double grande dpt 542. coup usuel J) Egelité numérique rétablie. 
7. 39-33 28.41-37 17-21 : : est 4. le &} Coup à risques. 
8.439 1429(4)129.26x17 11: : 
SU ADS EI dada Net éd TU DO TENEN PRE 4) Nous sommes proches de Fer 
IS melon U jUMi = soi tester un sanvetagp par 37.32 ) Toujours dans le style de ce type" 
122930 1923()133.48430) 21-261 Qui les place alors dans li 4 de partie du début du siècle. my L'attaque décisive que les 
1331-27 FU 34. 42-37 39  dameren raison de (15-20), etc, N+. Coup de : Patte voyant une issue dans un mouve- HRS MSA ai) Ace mmeuwumadeMinkke Eine PO) la ST (ox ent tactique, vont vamionner = 

14 er|DMxTalant) © 29x20 (510); 7. 2025 (OU): CPL dédie dre ART 2) Le mouvement tactique. 19. 2x 31 4-9 | 40. 33-29 47x20! 8.449 (1621) :9.3126 (116) ee 18 (19523), mais Bt . Les Noirs en triple prise ! 20. 58-44 11-27 | 41. 12-7 Le coup du texte 4. 34-30, in£dit dans L " Fo ©) Flaçantles ea triple prise ! 
21. 47-42 il LE) 321 Le rubrique et, d'une façon J) Dans ce début de type classique, P} Prise majoritaire prioritaire. 

usité, s'interprète soit comme le dégir de © Comstate que les Blancs n'ont pas Dire, : 
provoquer le doute chez l'adversaire, encore résolu ce problème fréquent dn 4) 

NOTES soit comme la volonté de rechercher développement de la grande diagonale  }} Le coup juste avec la dame. 

a PR mr eme mes ACC Rem PR 4) 42. 74 pou récéane 
Macaux, (Bordeaux), opposé au Née ot Poe nie iucage poitionel £) Après 2x 19. (2631); 36x27 
Tandsis Buurcke, joua 
suite 4. (14-19) ; 5. 46-41a1 QU: 
6.32-28 (23x32) ; 7. 32x28 (10-14) ; 

16-21), etc. Les Noirs pour- 
suivent souvent par 8. … (18-23) ; voici 
alors une variante te : 9. 38-32 
(12-18) ; 10. 43-38 (17-21) ; 11. 31-27 
(11-17) ; 12. 34-30 (20-24) ; 13. 30-25 

position 

parfois pas à jouer 4, 35-30 comme dans 
da partie Drost-Wiersma donnée dans le 
Monde du 10 septembre 1977 : 4, 
= (20-25) ; 5. 33-29 (14-19) ; 6, 40-35 
(5-10) ; 7. 31-27 (17-21) ; 8. 45-40 (21- 
26) ; 9. 41-37 (11-17) ; 10. 38-33 (17- 
21); 11. 43-38 (10-14) : 12. 30-24 

8) ‘Trois continuations sont alors per- 
dantes pour les Blancs, très simple 
ment : 
gl) 25. 4237 (17-21) ; 26 26x17 ‘mi 
(11x22), rafle cinq pions, +. 

282} 25.44-40 (17-21), ete. +. 
283) 25. 35-30 (17-21) ; 26. 26x17 

C21x14...), rafle par in dame. 

{7-12) : 14. 40-34 paraît bon (9x30) ; 13.35x24 (14-20 !), etc. (11%33) ; 27, 39x28 (14-20) ;  FFJD en s'adressant directement à 
nellement, mais les Noirs exécuient une b} Jusqu'à la fin des années 20, ce 28. 25x14 (19x10) ; 29. 28x19  Chaze, < La Pastonrelle», bâtiment D, 2-27(33-39) 27-49 !, +. 
superbe combinaison en sept temps par Coup recueïüllait la faveur des maîtres.  (13x35),N+1 et + par an jeu correct. boulevard de Paste, 07000 Privas. JEAN CHAZE. 

Horizontalement aux entreprises, ou très désagréa- Les anacroisés sont 

I. Fut actif à gauche, mais 
aujourd’hui c'est celui de droite qui 
s'active. — II. Traînent en longueur. 
Patriarche. — LUI. Pan sur le nez. De 
beaux bras y sont enfouis. — 
IV. Dans l'arène. On la trouve dans 
les fentes. — V. Peut se porter. Res- 
sort très puissant. Mal lunée. — 
VI. Vont au fait Voyelles. — 
VIL Retient le bateau. Notas en 
désordre. A fait le mur. — 
VIE. Fleuve. On en a fait une sacrée 
montagne. Préposition. — LX. Note. 
Allaient au fond. — X. Favorables 

2 3 4 5 6 7 8 9 10 H 2 13 

bles, 
Vertical 

1. Contrairement au 1, c'est le 
présent qu’il veut corriger. — 
2. Expert ès présentations. — 3. Voit 
Je but. Un tantinet pincé. - 4. Verra 
le but. Préposition Un car acci- 
FL _ ÿ re tout est me 
façon, — 6. moquent trop 

qu'en-dira-t-on. -- 7. Firent disparat- 
tre. Se fait. — 8. Pronom. Mesure. — 
9. Conjonction. Même doublé, c'est 
petit Premier. — 10. Malgré sa 

origine, elle n'eut pas la vie 
facile. Quand ça fait mal. — 
11. Couvrir. Préposition. — 12. Utile 

dedans. Meuvaise contre un ennemi. 
. — 13. Douceëtres à l'excès. 

SOLUTION DU Ne 471 

Horizontalsment 

E 

IX Orna. fi. Len. — X_ Non. Plan- 
ning. — XL Stérilisantes, 

Verticaloment 

1. Porte-avions. — 2. Iraït, Esrot. 
3 4. Ria Taira 
— 5 Pi. — 6. Ereinte. UL Regrette. 
— 7. Be, Ste. Alai — 8. Do. Salins. 

. = 8. Usité. Dp. Ne. — 10. Lost. Pre- 
. = 11. Encourageent. — 
Zovsporange. 

FRANÇOIS DORLET. 

anacroisés 
N° 472 

Horizontalemont 

1. EGINORT. — 2 INOPRSV 
(+ 1). - 3. AEMORRS. - 
4. AEFMIRU. - 5. = 
6. ACEELNV (+1). — 
T7. EEUNQIU. — 8. AEOSTU 
(+1). — 9. EEFFGR. — 
10. AËEIPSS (+ 2). — 11. AEIN- 
PRU. — 12. AGIKNORR. — 
13. AEEJLRSU. — 14. DEEFIIN. 
— 15. EEIMNPR — 16: AEEINTV 
(+ 1). ‘ 
Vérticalement : 

17. AGIMNPRT (+1). — 18 
BÉEIMPRU. … 19. ADETIMMT. — 
20. ACEIMSU (+1). — 
21. AEGIORQU. — 27. CEBÏIMRS. 
— 23. ÉEEÏNNSS (+ 1). — 
24. AENNPT. — 25. EEINRU 
(+ 2). — 26. AEÏRRZ. — 27. 
CEEILNOV. — 98. AFGLOS. — 
29. ACEFIORY, — 30. EEEIRSTV : 
(+ 1.31. DEEINV (+ 1): 

sont remplacées 
par les lettres de 
mots à trouver, Les - 
chiffres qui suivent 
certains tirages 

première partie du % 
Petit Larousse 4 
illastré de l'année, 

SOLUTION DU Ne471 . 

1. NIGAUDE (ENDIGUA). — 
2. GADIDES, poisson, type psg 
—3. APAISER (P. SAPE- RAL SEPARAÏ). — 4. ORIGINE. 
— 5. USINEREZ. — 6. EIDETL 
QUE, relatif à l'essence des choses. 
— 7. CURSIVES. - 8. LISENT. — 
$. ENDENTE (ENTENDE). — 
10. ORMAIE (MAORIE) _ 
11. NAIRAS {RAINAS), — 

(ARE mL ENSILE, LESINE, 
SILENE). - 14, ÉLEATE (ETA- LEË). - 15. URGENCE, — 
16. PROPRIO, — 17 SERIQUE 

 rneeenne 

(ESQUIRE, REQUISE, RIS- 
QUEË). 18. NAUSEES. — 

. — 20. LE 
21. DELETION. — 22. AINÉES 
ANISEE 

UBLURE) + 26 DERVE 
= 25. QUINORE, Composé 

D IBUAUES TUSINAGE) 
30. DISPOSER. — 3]. NÉPHRON, 
nuité sécrétrice du rein. — 32. SEVE- 
RITE (RIVETEES). = 
33.AERAGE ( E). É 

er etes EMA 

Le 
eo gthetrs Te préntuitet 

ms patticpetost ds 
19 0 pt au 

Loms srk 

Pari Fe 

nee mme manie à mt ; 
de 490009 
2ré de 16188 

de Munich 

1 Ncbiole, 318 
de ja Fééère- 

d'athiétinns 
NAF) depuis 

sc fretter les. 
ment ss 

Fremies sp 
mérstergit le 

is 



d'm téléspectateurs, 
1741 athlètes représentant 
165 pays participeront du 
29 soût au 6 septembre an stade 
olympique de Rome aux 
deuxièmes championnats du 
monde d’athlétiane, Les 
Los Angeles n’avaient réuni que 
129 nations, 

L court sur Le plat, mais son 
i ne manque pas de 

relief. « Tous les athiètes 
considèrent ces championnats 
comme l'Éverest du sport », pro- 
clame Steve Cram. Pour le cham- 
pion britannique de demi-fond, 
l'événement culmine au-dessus 
des Jeux olympiques, « Tour le 
monde sera là, explique-t-il, alors 
que les trois res J . 

ont boycottés 
parties du monde. LP 

Après Montréal (1976), au 
lendemain de Moscou (1960) et 
en prévision de Los Angeles 
(1984). c’est cet amer constat qui 
avait Conduit à la création d’un 

res du monde à Helsinki 
eo 1983. Le succès fut total : près 
de 1600 athlètes venus de 

la plus Le 
représentation internationale 
toute l'histoire du sport, avaient 
pris à cette compétition rem 
Pb ee nombre médailles 

par les Etats-Unis devant J'URSS 
etla RDA. 

Sprint massif 
Avec 138 athlètes, la 

tion américaine sera la plus 
nombreuse à Rome, devant 
l'URSS (117), la RFA (84), la 
Grande-Bretagne (75), la RDA 
{72}, l'itelie {67} et la France 
{62}. Cinquante-huit pays n'ont 

que deux concurrents 
{un homme et une femme}, qui 

internationale. 
pays, comme les les 

Vierges, Monaco ou le Zim- 
, n'auront qu'un seul 

nt. Le Nk 

un sprinter sur 
100 mètres. Avec 82 inscrits, le 
EU me sera cer 
épreuve la plus 
départ des neuf ou dix séries éb- 
mnatoires du samedi 29 août, 

a 197 
L'italien Primo Nebiolo, ina- 

1ovible président de la Fédéra- 
% internationale d’athlétisme 
mateur (IAAF) depuis 
381 (1), peut se frotter les 

de Sans 

ip oepeis les Joux de Manich 

ans tement. 
\Gatives À répétition, 

anétaire entre deux Olym- 
: 2e Rome, jus ne 

ra pas mélangé avec les autres 
‘orts», dit encore Steve Cram 
as justifier Par sa préférence 

1 sommet apparaît comme 
4 'e d'une mutation, 
reprise à Helsinki, 0 
Depuis cinq ans, Primo Nebiolo 

See ‘ R£ sur l'échiquier 

ssiéreux du 
Ympique. I] mériterait la 

se LT avoir fait en peu 
ps la création de champion- 

Le Monde 

SPORTS 

ATHLÉTISME : les championnats du monde 

L’élite campe dans Rome 

AP. 

Le Soédois 772 
Patrick 

en action. 

mats du monde en salle (les pre- 
miers ont eu lieu en mars dernier 
à Indianapolis) et la mise sur pied 
d’un circuit international de 
graud prix où l’argent ne circule 
plus sous le ÿ 

Séduits par ce souci de « trans- 
Parence », les pays de l'Est 
envoient leurs athlètes dans les 
réunions du Grand Prix Mobil, 
qui, en trois saisous, ont uis 
leurs lettres de noblesse. Les f4dé- 

rations, sum la française, 
t Étnn en re Le À Tan 

des es Les athlètes signent 
à la lumière du jour des contrats 
de publicité avec des firmes dont 
ils portent ensuite les couleurs ou 
les produits. Bref, le professionna- 
lisme a envahi les cendrées, mais 
le principal talent de Primo 
Nebiolo n'est-3 pas d’avoir inspiré 
luimême, puis contrôlé de très 

cet accès de libéralisme ? 
règles concernant la publicité 

et les sanctions pour fait de 
dopage n'ont jamais été aussi 
sévères. 

C'est en paix avec lui-même 
ue le monde de athlétisme s'est 

donné rendez-vous à Rome, Mais 

Lewis, le surdoué. touche-à-tout, 
régleront en moins de 10 secondes 
une délicate question de supréma- 
tie sur 100 mètres. En 
longueur, Lewis battre-t-il le 

Bob Beamon 

son 

depuis 1978 ? Le continent afri- 
Cain, qui a ajouté le sprint à ses 
traditionnelles richesses en demi- 
fond, écornera-t-il l’hégémonie 
des Etats-Unis et des de 
TES? enr a ri 

entre l'Alleman Rs sun ler, et l’Améri- 
Caine Jackie Joyner-Kersee 
(7,45 mètres toutes les deux) pro- 

met de délicieux frissons. 

d'hmmilité 
Reste nne question : quelles sont 

les chances françaises un tel 
concert ? En 1983, l'échec Len 
Cuisant : aucune médaille, 
de finalistes seulement. déroute 

rançais. Une de 
plus. Cette année, l'espoir viendra à 

tab à Ho Thiers Vigne. « » 
ron rêve d'accrocher enfin, 

sur la piste, Dieu que la guerre des a Pers … sera jolie ! Ben Johnson, le täche- ont perturbé préparation de Sié- 
ron devenu roi du sprint, et Carl phane Caristan, Marie-Rose, 

_LES HEURES DU STADE - 
Athlétisme 

Championnats du monde. 
Le des finales. 

poids masculin (18 h}. Mare 
thon féminin (17 h 25), (A 2 à 
partir de 17 heures, direct, 
TF'1, minuit, résumé). 

Dimanche 30 août, lancer du 
Javelot (17 h 30), 100 mètres 
{18 h 40) et 20 km marche 
(18 h} masculins. Saut en hau- 
teur (16 h 30} et 100 mètres 
{19 h} féminins. (TE 1, à 
16 h 45, résumé, A 2, à 
17 h 15, direct). 

Lund 31 août, triple saut 
{16 h 40) et 10000 mères 
{18 h 30) masculins. 
400 re re du 
disque (18 h) et mètres 
{18 h 45) féminins. 

Merdi 1* septembre, lancer 
du marteau (15 h) et 
400 mètres haies (16 h 50) 
masculins. 10 km marche 
{18 h}, 3 000 mètres (19 h 25) 
et fin de l'heptathlon {19 h 45) 
féminins. (A 2, 16 h 25, direct 
TF 1,0 h 10, résumé). 

Jeudi 3 septembre, 
400 mètres {17 h 20), 
110 mètres haies (17 h 50), 
200 mètres (18 h 25] mascu- 
Ens. 400 mètres haies {17 h 40) 
et 200 mètres As m1 fémi- 
mins. (A 2, 16 , direct, 
TF 1,23 h 40, résumé). 
Vendredi 4 septembre, lancer 

du disque (18 h 10) et fin du 
“décathion (19 h 15} mascuins. 
Saut en iongueur (17 h 30), 
100 mètres haies (18 h 20} et 
10 000 mètres {18 h 30) fémi- 
nins. {A 2, 16 h 2b, direct, 
TF 1,23 h 65, résumé.) 

Aviron 
Championnats du monde. 

— Jusqu'au 30 août, à Copen- 
hague. (TF 1, dimanche 30, à 

partir de 14 h 20.) , 

Cyclisme 
Championnet du monde 

{piste et route). — Jusqu'au 
6 septembre à Vienne (Autri- 
che). (A 2 samedi 29, 
15 heures, et tous les jours 
dans « Sports été ».) 

Lutte 
Championnat du monde 

{fibre}. — Jusqu'au 30 août à 
Clermont-Ferrand. (A 2, samedi 
29, 16 h 30.) 

Motocyclisme 
Grand Prix de Sen-Marin 

de vitesse. — Dimanche 
30 août à Misano (ttalie). (TF 1, 
14h 20.) 

Sports équestres 
Championnats d'Europe de 

saut d'obstacles, — Jusqu'au 
30 août à Saint-Galt (Suisse). 
{A 2, samedi 29, 14 h 30.) 

Football 
Championnat de France (8° 

journée). — Samedi 29 août, 
sauf Metz-Nice avancé à ven- 
dredi 26 août. (Canal +, 
20 h O6, direct.} Mercredi 
2 septembre (% journée), sauf 
Nantes-Marsoille avancé à 
mardi 1=, (Canal +, 20 h O5, 

direct.) Ÿ 

Tepnis 
Intornationaux des Etats- 

Unis, — Du 31 août au 13 sep- 
tembre à Flushing-Meadow. {La 
Cinq, en ST les soirs, 

Championnats d 
Jusqu'au 30 eoût à Vouzon 
(Loir-et-Cher). 

Phiippe Collet, ne Saïlbert et de 
lues autres. 

ait alors venir des décathloniens 
(Motti, Plaziat, Blondel) ct de 
l'heptathionienne Chantal Beau- 
geant, 

que a = 
< Nous serions Heureux de placer 

dt per, prit pur Le séniirent 
records de Fance ds été. En 1983. 
vingt-cinq records nationaux avaient 
été battus avant le désastre finlan- 
dais, « A Rome, certains remettront 
les pleds sur terre, avertit le DTN. 
Ils mesureront le travail qu'il reste 
à faire dens les prochaines années. » 

Toutefois, Alain Piron n'a pas 
craint d'emmener une très forte 
délégation (62 athlètes) et une 
kyrielle d'entraîneurs nationaux 
avec l'idée qu'ils j 
contact des meilleurs mondiaux. « Je 
crois davantage à ce Dee de Jorma- 
ue qu'au tableau noir », 

t- Programme, une leçon 
d'humilité ? 
JEAN-JACQUES BOZONNET. 

(1) Aucun candidat ne s'étant 
D eoque ak M-NSDIEIS à GE ue 
Pour quatre ans, mercredi 26 août, 
acclametion. Le Français Pierre Das 
daux, qui s it souvent la contra. 
diction à M. Nebiolo, a été le seul mem- 
bre du conseil de la FLAA, à n'avoir pos 
été réélu. 
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CYCLISME : les réformes des grandes compétitions 

Le congrès de Vienne 
resserre les boucles 

E congrès de Vienne, 
assemblée au nom ambi- 
tieux qui présidait l'ouver- 

ture des championnats du monde, 
a permis à la Fédération interna- 
tionale du cyclisme professionnel 
(FICP) de proposer un certain 
nombre d'aménagements et 
d'adapter des décisions relatives à 
l'organisation de la saison rou- 
tière. 

Parmi les mesures destinées à 
clarifier en priorité un calendrier 
aussi incohérent que pléthorique 
figure La réduction de la durée des 
principaux tours nationaux 
(France, Italie, Espagne), qui 
seront désormais limités À vingt et ni 

Les organisateurs du Tour de 
France avaient combattu ce pro- 
jet en invoquant le prestige de 
leur épreuve. Mais une compéti- 
tion se doit d'éviter les longueurs, 
surtout si elle se prétend la plus 
belle, Or le Tour a parfois souffert 
de sa propre croissance et d'une 
inflation kilométrique qui 2 trop 
souvent dispersé son intérêt. Cette 
année, il comportait vingt-cinq 
étapes, indépendamment du pro- 
logue et de deux journées de 
repos. 

C'était sans doute excessif. La 
montagne n'a été abordée que le 
wreizième jour, le ruban de route 
de Berlin à Bayonne représentant 
une distance proche de 2 000 kilo- 
mètres. Etait-il nécessaire de par- 
courir tout ce chemin avant 
d'atteindre les Pyrénées ? 

Loin d'être isé par un res- 
serrement de us le Tour de 
France gagnera à limiter ses 
effectifs. Sur les 207 coureurs qui 
avaient pris le départ de Berlin, 
135 seulement ont figuré sur les 
Champs-Elysées, dont 78 avec un 
retard supérieur à deux heures. 

En 1986, on en dénombrait 216 
sur la liste des engagés et 132 à 
l'arrivée. D'où la conclusion Evi- 
dente que, depuis deux ans, beau- 
coup de concurrents n'avaient 
plus leur place. Les congressistes 
de la FICP ont donc &t£ bien ins- 
pirés en n’acceptant que 
170 unités au sein du peloton, un 
sombre jugé suffisant. 

Autre information en prove- 
gance de Vienne : la renaissance 
du Paris-Tours, qui avait fait 
place au päle Créteil-Chaville. 
L'automne 1988 restituera Ja 
fameuse classique et offrira de 
nouveau aux routiers sprinters 
l'épreuve spécifique à laquelle ils 
ont droil, une épreuve qui se des- 
sine comme étant celle de la vélo- 
cité. 

En ce qui concerne le Man- 
dial 1989, le congrès de Vienne a 
accepté la candidature de la 
France. Les épreuves sur route 
auront lieu à Chambéry, les com- 
pétitions sur piste étant prévues à 
Grenoble. Enfin, le championnat 
de cyclo-cross aura lieu à Pont- 
château (Loire-Atlantique). 

Dans l'immédiat, la parole est 
aux pistards qui s'affrontent sur 
l'anneau très rapide du vélodrome 
de Vienne. A la faveur d'une pre- 
mière rencontre, le niveau est 
apparu plus élevé chez les ama- 
teurs et les féminines que chez les 
professionnels. Faut-il s'en éton- 
ner ? Alors que Jeannie Longo et 
Isabelle Gautheron confirmaient 
leur brillante condition physique 
récemment sur la piste de Saint. 
Denis-de-l'Hôtel (Loiret), la FFC 
se voyait contrainte d'annuler les 
championnats de France profes- 
sionnels.. faute de participants. 

JACQUES AUGENDRE. 

n'a pu réaliser qu'un temps de 

£ croyait 1e malloue peronmanee 1 moi 

mondiale en salle (3 min 43 s 41). 

PLANCHE A VOILE : les compétitions promotionnelles 

Savoir prendre le vent 

par 
constructeurs. Ainsi Île 
samedi 29 et le dimanche 

TOULON 
de notre envoyé spécial 

UR l que de l'Almanèrre, 
rès d'Hyères, où ont lieu 
épreuves de planches de 

grande production, combien 
reconnaîtront Erik ne L 
Coupe taire ä 
plus connu des istes fran- 
çais a dû abandonner sur le mar- 

EF 

ches de série. Pour une activité 
qui se cherche une image entre le 
loisir et le sport, ce jeune cham- 
pion à la gouaille méridionale, qui 
semble s'amuser en effectuant sur 
l'eau des figures acrobatiques, est 
un bon porte-parole. Il fait de la 
planche, même à haut niveau, 
tout en s'amusant. 

Cette passion d'Erik Thieme 
date de l'ét£& 1979. A quatorze 
ans, il découvre la planche alors 
qu'il est aide-moniteur à l'école de 
voile du port d’'H: . Les mois 
suivants, il fait à vélo, chaque 
morerool et chaque fin de 

semaine, vingt kilomètres qui 
séperent Toulon d’Hyères pour 
s'entraîner. Il convainc rapide- 
ment ses parents d'arrêter ses 
études. 

En 1982, il fait sensation à la 
dernière étape du Tour de France 
de planches à voile, Sous Les yeux 
du premier champion du monde, 
l'Américain Robby Naish, il 
effectue une démonstration dans 
les vagues de l'Almanarre. Un 
plan d’eau qu'il connaît bien pour 
l'avoir découvert, l'hiver précé- 
dent, sur des planches bricolées 
pour affronter le mistral : « Nous 
avions copié les modèles pris en 
photo dans les vagues d'Hawaii 
par les revues spécialisées. » 

eme loc et pe, le magasin et 
Fatelier de planches artisanales 
d'Hyères, que Thieme participe à 
sa première compétition ipterna- 
tiouale, la Semaine de vitesse de 
Brest, en 1983. Au cours d'une 
course, alors qu'il est en tête, il 
chute dans le sillage du bateau 
des officiels. A bord, Patrick Dus- 
s0ssoy, le PDG de la toute jeune 
entreprise Tiga, le remarque et lui 
propose de rentrer dans la pre- 

mière Equipe professionnelle qu'il 
est en train de monter avec 
Arnaud de Rosnay. 

Immédiatement, Erik Thieme 
s'aligne à la première Coupe du 
monde professionnelle, Pendant 
deux ans, il décroche des places 
d'honneur, essentiellement dans 
les épreuves courues dans les 
vagues. Mais il perd sa place de 
premier Français au profit de 
Raphaël Salles et de Robert The- 
ritheau. « Les bouts de harnais, 
les pieds de mäts qui cassent, les 
voiles trop grandes, j'accumulais 
les erreurs techniques. Je n'étais 
pas assez sérieux. 

Æn compétition, s'il faut un 
tiers de qualités de navigation, Il 
faut plus de la moitié de prépara- 
tion du matériel. » Pendant cette 
période noire de deux ans, la mar- 
que Tiga continue à lui faire 
confiance. Il est vrai que son look 
fait merveille, autant dans les 
voyages que pour la publicité : 
« Ce n'était pas trop difficile, je 
n'avais qu'à resier moi-même. » 

Jalousé pour son impact auprès 
des médias, Erik Thieme renoue 
avec le succès en devenant e 
pion d'Europe junior, puis 
pion du monde de slalom sur plan- 
_ de ue ques A La 
orche, 1986, i reprend sa 
place de meill _ Français et 
impressionne tous les spectateurs 
Par une inhabituelle maîtrise dans 
des conditions extrêmes. 

Aujourd’hui père d'une petite 
Salomé, née au milieu des 
vacances, dans sa maison achetée 
à tempérament au-dessus de son 
port d’entrafnement de l'Alna- 
narre, Erik Thieme voit l'avenir 
avec la sérénité d’un sportif sala- 
nié 

CHRISTOPHE DE CHENAY, 
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« Bad », le nouvel album de Michaël Jackson 

Le séraphin souffre douleur 
Michaël Jackson 
et Quincy Jones 
ont mis cinq ans 
Dour réaliser . 
un brülot de swing 
et de funk 

Avant Madonns, il a été la pre- 

ue ans Palbun (Fille) le bus & M à noie 
pagnics, 
d'agents et des gardes du corps tra- 
vaillent pour lui. 

11 a racheté en 1985 pour 
47000000 de dollars les deux cent 
cinquante et une chansons des Bea- 
tes. Ce qui Ini assure un confortable 
revenu mensuel supplémentaire 

mais lui cause aussi du souci : ayant 
autorisé l'exploitation de quatre 
titres de Lennon et M pour 
des spots publicitaires, il est en 
procès avec les membres et les héri- 
tiers du groupe célèbre. 

Il est déjà un vieux routier 
posauil n'avait que cinq ans 

rsqu'il se lança avec quatre de ses 
frères dans la musique. Et pourtant, 
Michaël Jackson semble être dans la 
vie comme un sosie de Peter Pan, 
timide et solitaire, qui a quelque dif- 
ficulté à différencier fiction et réa- 
lité et préfère croire à l'imaginaire. 

« Michaël Jackson est l'un des 
derniers innocents de ce monde, a 
dit de Ini Steven Spielberg, le réali- 
sateur d'ET. C'est un enfani-vedette 
émotif qui se présente aux autres 
comme s'il se 1enait hésitant sur les 
Jranges d'une sorte de brume cré- 
pusculaire. = 

Entre Thriller et l'album Bad, qui 
sort mardi le septembre dans le 
monde entier (un million de pré- 
commandes en Europe, quatre 
autres millions dans le reste du 
monde). Michaël Jackson a êté la 
vedette de plusieurs vidéos, il a fait 
un tournée américaine avec ses 
frères, écrit avec Lionel Richie We 
are the World et joué le rôle-utre de 
Captain Eo, un film de quinze 
minutes réalisé par George Lucas et 
Francis Coppola, et diffusé plusieurs 
fois par de à ct Dys- 
neyworl 

L'air d'un angelot aux cheveux 
frisottés, il a été aussi la idéale 
de joue es races | . il ne 
vient e se « » la peau. 
Non, ne sort pas d'une clinique 
esthétique: son nez et ses fe 
mettes ont déjà été rectifiés il y a 
quelques années, Oui, il se gave 
d'oxysène de temps à autre en se 
couchant dans un caisson étanche. 
Non, il ne se promène pas dans la 
rue avec un masque protecteur. Oui, 
il a des procès... en reconnaissance 
de paternité. Oui, enfin. ce nouvel 
album solo a mis cinq longues 
années à voir le jour. Et it est remar- 

quable par ses com itions, sa 
cohésion, Eee force de 
frappes son intensité ét son effice- 
di 

Produit en association avec 
Quincy Jones, Bad contient dix 

titres — tous des «tubes» potentiels 
— composés essentiellement par 
Michaël Jackson lui-même. Un 
avant la sortie de Thriller, le chan- 
teur avait publié sous forme d'un 
quarante-cinq tours duo avec 
Paul McCartney (The Girl is 
Mine). 

Une vidéo 
signée Martin Scorcese 
Par superstition, Michaël Jackson 

a sorti le 23 juillet dernier en avant- 
propos du trente-trois tours et du 
dsquecompact un autre dua avec 
Si Garrett (1 Just Can't Stop 
Loving you). L'album lui-même — 
promu par une vidéo de dix-huit 
minutes signée par Martin Scorcese 
— a été enregistré en digital avec 
une utilisation immodérée de syn- 

thétiseurs remarquablement inté- 
grés aux instruments traditionnels. 

Au dos de la pochette, Michaël 
Jackson et Quincy Jones + remer- 
ciant » Dieu et une centaine de 
sonnes dont Marlon Brando, Robert 
de Niro, Stevie Wonder, Martin 
Scorcese, Joseph Jackson le père 
manager et. Henri Salvador, vieil 
ami du ucte: , qui 
leur ont + donné l'énergie et l'imagi- 
nation de fabriquer cette musique ». 

Plus concrètement, Michaël Jack- 
son explique volontiers que Bad n’a | 
rien de commun avec Bambi et Walt 
Disney. Le thème général de 
l'album lui aurait été inspiré par un 
fait-divers américain : un gosse 
souffre-douleur de toute une classe, 
finit par devenir « méchant », bra- 
que une banque, tue une personne et 
se retrouve en prison. 

Ce qui est vrai, c'est l'absence de 
mièvrerie e1 la présence constante 
de brûlots de swing et de funk. Ce 
sont des titres impeétueux et des bat- 
tements de cœur à couper le souffle. 
Ce sont des idées musicales qui 
fusent et surprennent, des jeux de 
sons et de voix, des arrangements 
sublimés et une qualité technique 
exceptionnelle. Seule objection : 
paroles des chansons, une fois 
encore, gli comme de 
gouttes de jour dans un jour enso- 
lcillé. 

Malgré son aventure en cavalier 
seul, sur scène Michaël Jackson fai- 
sait toujours partie in: te des 
Jackson. Cette fois, cela €! Le 
12 septembre commencera À Tokyo 
la première tournée personnelle du 
chanteur. Suivront l'Australie et la 
Nouvelie-Zélande en novembre et 
décembre avant d'attaquer l'Améri- 
que du Nord et l'Europe cu 1988. 

CLAUDE FLÉOUTER. 

ARTS 

Les dessins violents, 

inclassables, 

d'un artiste suisse, 
dont l'essentiel de l'œuvre 
a été réalisé à l'asile, 
dans l'entre-deux-guerres. 

+ Un homme racé, cultivé, ayant 
passé tous les luxes de l'argent 
et d'une vie intelligente. El qui, 
aujourd'hui, remontant du réfec- 
loire triste, couvre chaque jour, à 
soixante-cing ans, un papier blanc, 
de ces äpres, fortes et admirables 
compositions. » Tel était pour Le 
Corbusier Louis Soutter, « cer 
inconnu de la soixantaine » dont la 
revue Le Minotaure publiait, en 
1936, six dessins en accompagne 
ment du texte de l'architecte, un 
cousin. 

Ce n'est donc pas un hasard si les 
musées de Marseille fêtant Le Cor- 

‘busier et la Méditerranée (le Monde 
du 7 août) présentent en parallèle ce 
marginal inclassable, presque inédit 
en France, dont l'essentiel de 
l'œuvre a été produit dans les replis 
et les rides d'un asile de vicillards 
des Alpes vaudoises, où il fut envoyé 
contre gré, à cinquante-deux 
ans, en 1923, et où il mourut en 

. Là. à s’aura eu pour l'encourager 
à dessiner que ce parent qui parvien- 
dra à faire exposer ses dessins aux 
Etats-Unis, la sympathie du peintre 
Avberjomois où l'amitié de Giono. 
Ce dernier rappellera plus tard à 
Dubuffet comment, à l'asile de Bal- 
laigues, il avait réussi à empêcher 
«toute la partie féminine ou pasto- 

rale» de détruire les dessins de ce 
fou «pornographe» — qui, il est 
vrai, avait un sérieux passif avec La 
femme, image indéfiniment répétée 
de La faute — en leur montrant qu'il 
pouvait, après tout, être une potable 

Une exposition Louis Soutter à Marseille 

Le dessin corps à corps 
EE +. 

source de revenus pour la commu- 
nauté. 

Dessins en quantité, asile, enfer- 
ment, Dubuffet. Cela sent l'art 

brut, disiez-vous. Rien de moins sûr. 
A y avait trop de culture artistique 
chez Soutter, qui, en une première 
vie, avait ébauché une carrière de 
peintre et d'enseignant des beaux- 
arts en Amérique — il avait aussi 
commencé des études d'architecture 
et de musique ; trop de savoir classi- 
que, trop de tenue et de retenue 
plastique, trop de dépouillement 
dans |" ion violente de la vie 
intérieure, dans l'organisation de le 
gente humaine, dans la mise a nu et 
a cru du corps humain cassé, plié, 
révélé, pris dans des réseaux de 

traits d'encre noire. Soutter couvrait 
feuilles avant d'en explorer les 

configurations, les intervalles, taton- 
nant, la page retournée parfois, 

entre ces espaces d'ombre positifs. 

« Jeux », encre noire, Musée des beaux-arts, 

Pr 

D'où il a fit surgir des théories de 
visages laids, hallucinés, et des 
grappes d'hommes et de femmes 
désespérés de solitude, de douleur, 
de désirs aussi, sans distraction, sans 
anecdote, simplement en les pié- 
æeant dans uné sorte de draperie, de 

suaire. . 

Etreintes 
désespérées 

De crucifixions en étreintes maca- 
bres, -de charniers, ou presque, en 
lupanars, ses grandes visions d'hor- 

reurs sont traversées tour à tour par 
l'idée: de péché et de rédemption, en 
un senl dessin parfois. Les titres sont 
instructifs : * Je pêche, je commu 
nie, je suis coupable, je suis 

vicieuse, je bois. je fête, je meurs en 
Christ, je travaille dur et je suis un 
saint »… Comme J. Starobinski qui 

. & consacré à Soutter un bean texte 

1962. on. peut : ces des- 
sins + avec D rentiment d'être 

6 des Le monologue d'une de Ti 
lurte pour son salut ». y Voir on for- 
midable et provacant 

: de l'ombre et de la lumière, qui sus- 
pend l’homme entre et 
tourments de l'enfer. à 
Cels est si fortement dit qu'on ne 

s'étonnera pes de l'influence qu'un 
Soutter a pu avoir sur un artiste 
comme Arnulf Rainer, l'Autrichien 
héritier de la production d'images 
d'étreimtes déscspérées inaugurées 
par Klimt, ct qui, ces dernières 

a fait qu'on s'est souvenu du 
solitaire de Ballaigues. Rainer et 
Penck aussi, l'Allemand dont 

. l'œuvre jusqu'à son gonflement 
dans outre mesure les années 80 res- 

semble à celle de Soutter dans les 
dernières années de sa vie. Quand 

elle eut pris-un cap nonveau. Sa vué 
avait baissé ef un début de sclérose 
des mains l’obligea, à partir de 1937. 
à renoncer aux bachures et aux 

traits, mais non point au dessin. 

LI se mit alors à tracer des figures 
sur les feuilles, les doigts enduits 
d'encre noire et de peinture, C'est 

cet: de sa production qui est La 
plus connue et à laquelle. 
aujourd’hui, on est le plus attentif, 
pour son immédiateté, pour la ges- 
tualité plus sommaire, plus gros- 
sière, et libératrice avec laquelle, en 
ombres chinoïses, l'artiste a continué 

rôssé cette fois de références possi- 
bles à La tradition de la grande pein- 
ture ou de la gravure à l'eau-forte : 
Soutter retrouvait des signes venus 
du fond des temps. pour clamer le 
corps bumain jusqu'au bout. Jusqu'à 

GENEVIÈVE BRÉERETTE. 

*% Musée Cantini, Marseille. 

Un livre de Rodolfo Celletti 

Vie, mort et renaissance du bel canto 
Le que de bel canto 
n'est apparu 
que en 1820, 
au moment 
où ce genre vocal 
Jetait ses derniers feux 
dans les ultimes œuvres 
de Rossini. 
Rodoifo Celletti 
nous en conte l'histoire. 

Au dix-neuvième siècle, on dési- 
gnait avec quelque nostalgie le 

Lee pou Dr Gp ares D 
nouveau style Éramalique du roman- 

ï, de V hi zetti, erdi, ou, pis encore, des 

La renaissance actuelle de l'opéra 
baroque a redonné à l'expression son 
vrai sens. Mais comment se recon- 
naître dans ce monde extravagant de 
héros empanachés aux costumes 
flamboyants, de dieux et de mons- 
tres mythologiques, avec ces cas- 
trats aux voix étranges, ces travestis 
perpétuels, ces décors aux machine- 
ries compliquées t toutes 
les illusions ?La nouvelle Histoire 
du bel canto, de Rodolfo Cel-. 

spécialiste letti (1), grand d 
Ke La une Jorion 
paelonnante de soute ique et 

ce répertoire encore mal connus. 
« Le but du belcantisme, écrit-, 

est de susciter l'émerveillement 
grâce à la rareté des timbres, la 

iversité des couleurs et des 
nuances, les tournures de virtuosité 
vocale complexes et variées à 
l'infini, et l'abandon extatique 
2e jprime. Pour } atte: pere 
‘opéra belcantiste s'oppose au 

lisme et à la Vérité dramar , 
gi mpeg one banals et 

, el Les ace une 
vision irréelle des seniments 
humains et de la nature. » GC : dai 

parfaitement à Fart ue, qui se 
proposait de « créer par l'imagi: 
tion un monde plus beau et plus 
laxuriant qe ie PR OA re ol ee ie 
représenter au moyen d'images 
s'adressant aux facultés po 
rielles de l'homme -, ex cela = en 
parfaite harmonie avec l'attrait 
pour le fabuleux et le fantastique 
qui caractérise l'époque ». 

dont il parle, suivent pas à pas le stu- 
péfiant i nt de la techni- 
que vocale, décrivent avec une 
patience d'entomologiste les pro- 
cédés et le lyrisme propres à chaque 
compositeur, exemples musicaux à 

l'appui, depuis Monteverdi jusqu'à 
l'âge d'or Vinci, Hasse et, sur- 
tout, Haendel, 

C'est alors que commence la 
ce du bel centa, dans ia 

seconde moitié du dix-huitième siè- 
cle, avec une évolution sensible du 
goût musical : « La philosophie des 
Lurnières mena simultanément à la 
cree de pe dramatique. 
‘opera seria italien se trouva pris 

en étau entre le drame musical et 
d'opéra-comique. » : 

Rossini, 
l'ultime fleur 

On regrette ici que l'analyse de 
Cellerti reste quelque peu en Sus- 
pens, qu'il n'ait pas défini les rap- 
ports et fait ressortir les différences 
entre le bel canto finissant et 
d'autres ques formes vocales de 
ri ue, l'opéra français, la réforme 
de Giuck ou l'opera seria de 
Mozart, laissant dans le flou 

Dr nee 
11 consacre à celui-ci, fort juste- 

ment, le tiers de son ou! car 
Rossini est l'ultime fleur du bel 
canto. « Sa mélodie pathétique tend 
toujours à l'idéalisation du person- 
nage. (….) L'ornenens et la vocalise 
sont 
conçue 
de s'exprimer, au: 
tion réaliste et serVile, grâce à l'aide 

euse des accents cachés. Le 
an: orné représente même le stade 

le plus intense de l'expression, un 
élément qui renforce les sentiments 
et les passions. » … 

Une cassure ive, mais 
définitive, s'instaure après. Rossini 
au nom d’une traduction réaliste des 
sentiments. Pour Celletti, cette évo- 
lution entraînera Rue décedencs du 
chant, «une sorte d'apocai CA 
suivie d'une + seconde à ï » 

ue hi L ix Le bel- catastrophique pour les voix. 
cantisme sera mis au ban de l'opéra 
dans les années vingt et trente de 
aotre siècle, jusqu'au + bouleverse- 
ment d'évaluations historiques, de 
répertoire, de technique, de goût en 
matière d'interprétation, mis en 
branle par Maria Callas ». Avec 

PARIS AU MOIS D'AOÛT 

Jusqu'an 27 septembre. Catalogue, 
120 F. Diffusion PUF. 

Joan Sutherland, Marilyn Horne et 
toute une nouvelle tion de 

Ces étonnantes de l'histoire 
mu si difficiles à cerner, appa- 

grâce à ce bvre n inutieux, chale: ivre minu: chaleu- 
reux et ue du musicolo- 
gue i ort bien_ traduit ien, 
Hélène Pasquier avec Roland Men- 

cini. - 
Aux deux extrémités de La courbe 

(1) Histoire du bel canto, de Roüolfo 
Celleti, Fayard, 280 p., 130 F. 

{ 2) Venise baroque et l'opéra, 
d'Hélène Leclerc, Armand Colin, 
480 p.230 F. - ; 

(3) We de Rossini, de Stendhal, 
son, 398 p., 138 F. 
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settes. Celle-ci passera de 
33,3 % au taux moyen de 
18,6 %. Cette mesnre 

campagnes respectives. 
C'est'en 1957 que la taxe pour des 

articles dits de luxe est appliquée an 
disque — considéré comme acces 
soire des électrophones et des 

Culture 

La baisse de la TVA sur les disques 
Un long combat 

Chaînes hante fidélité, — alors que le 
livre reste imposé an faux normal En novembre 1968, lors de la 
Pression de le taxe forfaitaire sur les 

Dès 1971, M. 

n « mesures » Qui 
. vaïient être prises en faveur du dis. 
Que, notamment concernant cette 
fameuse TVA. L'industrie était 
alors prospère et connaissait une 
croissance régulière de 16 % l'an. 
Dix ens plus tard, le taux de la TVA 

Un coût fiscal 
de 680 millions de francs 

Aprés les décisions prises 
faveur des transporteurs routiers 
(réduction de la TVA sur le gazole) 
et des cliniques privées (exonération 
de la TVA), le gouvernement a donc 

A plicable à 1e plis TVA appli sur les disques, cas- 
seties et disques-compacts. 
Ce taux est ramené de 33,3 % à 

18,6 %. Relevant du projet de loi de 
finances 1988, cette mesure doit 
d'abord Etre votée au Parlement. 
Elle ne devrait entrer en application 
qu'au 1= janvier 1988. Les services 
de la Rue de Rivoli n'excluent 
ue mise en œuvre plus rapide, 
avant les fêtes de fin d'année par 
exemple. 

” Surle les mili- 
tants en faveur d'une de la 
TVA dans ce secteur ne ï manquaient 
us d'arguments. Cette baisse doit 
l'abord contribuer au sauvetage 

d'one industrie, celle du disque. Les 

RE 108 millions or 
sier, Mal l'augmentation 
ventes re compacts, la 
baïsse de poursuit depuis le début de 
cette année. 
La réduction du taux de la TVA 

européenne, 
ce taux de 33,3%, la France se 
trouve dans une position inconforta- 
ble. Dans les autres pays de le CEE, 
le taux de TVA le plus élevé est bien 
inférieur. Celui, applicable aux dis- 
ques se sitne entre 10 % et 15 %. 

: ». Com- 
ment industriels et distributeurs 
répercuteront-ils cette réduction de 
la TVA sur le prix au rayon? On 
sait qu’elle n’est jamais totale. « Un 
disque 33 tours que nous vendons à 
80 francs passera peut-être à 
70, >», indique on discai è 
sien. Les 

pari 
ÿ compacts pour- 

raiont passer en dessous di 
00 francs, 

professionnels estiment 

EL 

a l'histoire ti 
on en Lee ses co 

les stripteaseuses du cabaret 
le Funny Boy, où il fait 
Un numéro de travesti. 

int 
Funny “Boy, de ep 

cale a baissé d'un tiers). 
Un mois avant l’ iden- tielle de 1981, M. V: Pénal 

estimait « £rop élevé» le 
taux de la TVA, mais laissait ce 
probime très diicile à résou- 
dre » aux soins attentifs minis- têre des finances. M. François Mie 
terrand suggérait que le taux de la 
TVA sur les di ph j- 
vemnent » à 7 %, et M. Jac- 

chargé 
peu d'espoir à 
suivant en cela 

la tradition du ministère des 
Qui a tonj craint une 

levée de revendications des 
«imposés au taux maximum ». Le 
premier ministre a arbitré jeudi 
27 août en faveur de M. [ 
Léotard. Certains, après avoir vu 
M. Jacques Chirac brandir l'album 
Madonna à l'université d'été des 

budget, laissait 
l'industrie musi 

L'effet Madonna effacers-t-il 
l'effet Devaquet ? L'avenir et les 
sondages diront si, moins d'un 
en après s'être acquis une image 
détestable parmi les jeunes en 

voulant introduire la sélection à 
l'ontrée des universités, M. Jac- 
ques Chirac, en lançant une 
rafaie de clips ravageurs, a réussi 
sa conversion à la culture des 
«potes ». 

Sans attendre, saluons l'effort 
du « super artiste », titre décemé 
par le premier ministre à La chen- 
teuse américaine Madonna dans 
uns interview qu'il a donnés jeudi 
à NRJ. Et un grand bravo à sa 
fille, Claude Chirac, qui, en 
récompense d'une politique de 
communication exemplaire, 

H y à quelques années, lors- 
que M. Chirac recavait la chan- 
son française à l'Hôtel de Villa de 
. Paris, les invitations, tencées par 

date ». Le 20 mars 1986, 
nommé Premier ministra par 
M. François Mitterrand, 
M. Chirac recevait un télé- 
gramme de félicitations de 
Johnny Haïfiday, auquel il répan- 
dait dans l'heure, 

Est-ce en souvent ds cette 
délicate attention que le premier 
ministre a confié à NRJ son faible 
Pouf une chanson récente de 
l'étermelle « Hole des jeunes » ? 
Uno se doutait vraisemblable- 
ment pas, à l’époque, que son 
retour à Matignon ot les aléas de 

un Walkman sur les oreilles, et à 
y déclarer que, pour ses 
vacances, d aurait « 
de Gre, de [se] balader, d'écouter 
de le musique et de voir des 
copains ». 

« Funny Boy », de Christian Le Hemonet 

Le charme trouble de la gentillesse 
langac de vipère. En dépit de ses 
réactions stéréotypées, elle est 
authentique. Plus pure en somme 
que le héros, qui sans se poser de 
questions utilise sa voisine, lui fait 

jouer, pour ses parents, le rôle de 
Fiancée et qui profite de l'émotion 
causée par le suicide du prestidigita- 
teur pour chanter mieux que jamais 
et faire 

Jeunes du RPR à Arles, puis rece- 
voir ce vendredi après-midi à l'hôtel 
de ville de Paris la nouvelle star du 
rock, diront que c'est « l'effet 
Madonna ». 

« C'est une énorme bouffée 
d'oxygène », dit M. Bernard de 
son, président délégué du Syndicat 
national de l'industrie phonographi- 
que. La baïsse du taux de la TVA 
devrait relancer les ventes, « Ce qui 

ë F è æyants droit, er 
donc de nouvelles possibilités 
d'investissements créatifs. > La 
baisse du teux de La TVA, accampa- 
gnée de mesures d'accompagne- 

CLAUDE FLEOUTER. 

Tout a commencé le 25 mars 
dernier, quand, invité de 
« L'heure de vérité » sur 
Anterme 2, le premier ministre 
avait exprimé son regret de la 
disparition de La chaîne musicale 
TV 6 et son intention de favori- 
ser la création d'une autre chaîne 
thématique. On avait fait savoir, 
alors, que cs souci lui avait été 

inspiré par sa fille Claude, vingt- 
quatre ans, étudiante « bran- 
Chée », qui s'était juré de faire 
connaître les jeunes à son père, 
et vice-versa. 

I « l'aime 

beaucoup » 

Muitipliant les interviews, 
M® Chirac a donné au premier 
ministre l'occasion d'un coup de 
maître en lui suggérant d'interve- 
nir pour que le concert de 
Madonna à Paris puisse &tre 
organisé au parc de Scsaux, en 
dépit des craintes de la munici- 
pañté. 

Depuis, M. Chirac ne jure plus 
que par la chanteuse américaine. 
ll « l'aime besucoup ». Si, si, Tel- 
lement que, jeudi matin, il a tran- 
ché en faveur da M. François 

Léotard le différend qui opposair 
le ministre de la culture et de la 
communication au ministre délé- 
gué au budget, M. Alain Juppé, a 
propos de la TVA sur les disques, 

tisans à forca de tentatives 
infructueuses pour détrôner 
M. Jack Lang, doit faire une 
drôle de tête. En deux temps, 
trois mouvements, M. Chirac, 

réputé « ringard » chez les jeunes 
loups du PR, a réussi le coup. Au 
mornent où Hariem Désir et SOS- 
Racisme tentent d'enrichir leur 
discours en dépassant le stade 

culture pop et devient aussi 
<chébran » que M. Mitterrand, 
Touche pas au premier ministre ? 

d'Yves Simoneau 
Un coïn perdu du la mer 
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Communication 
La grille de rentrée de la 5 

Stars et séries 
!Imovation et tradition : Le grille de 
ponée ja 5 ui Ba mc cu œuvre 

oscilera entre ces dx pis Les émis ns es ss 
bone place, mais les o£ries — amée 

La 5 Emettra dès 7 heures du matin, 
avec des dessins animés et des séries 
comme . es gobesrorters 3 
« Vidocq », etc. A 12 h 30, le journal Jean-Claude D £cëdera l'éms 
Sion de Gérard Jourd'hui « Vive la 
186 », qui présentera des grandes séries 
de la achetées à l’Institat 
national de Hovi avant les jeux 
et les dessins animés de la tranche 
17b-20h 

soirée 
s'ouvrira le lundi et le mardi sur des 

films, le mercredi sur l'émission de Sté- 
Collaro_« Colaricocoshow », le 

Jeudi sur un téléfilm, le vendredi sur 
« Bon anniversaire », de Patrick Saba- 

tier, où, une fois sur quatre, sur « Dix 

sur dix », Le samedi, ce sera au tour de 
Patrick Sébastien de lancersa « Faran- 

dole ». Le dimanche soir, concurrence 
ouverte avec TF1, puisque la 5 diffu- 
sera elle aussi un grand film. 

DDR NR Tenen ete res (= ,* 
».….), Sauf Le vendredi, où Thierry 

Le dimanche proposera un ciné club 
Qu une retransmission culturelle. 
L'information du di sera confié 
à Guillaume Durand. transfuge 

1,etr idi à 

Fes pur mi D ns HE TEN ane fois par mois, so 

Donne mon di à service_palitil L son 

Le premier rendez-vous, le 21 
tembre, opposera MM. André Lajoinie, 
président du groupe communiste à 

‘Assemblée nationale, et Jean-Marie 
Le Pen, président du Front national. 

La chaîne de M. Hersant 
ne sera pas captée en Belgique 

nauté Igique, respon- 
sable du dossier, n'a pas trouvé satis- 

Les responsables de TVI — le nou- 
veau sigle de RTL-Télévision — ont 
en effet demandé que La 5 et plus tard 
TVI, soient, elles aussi, contraintes, 
pour osvar être capiées cn Belgt 

mettre au point un cahier de 
ä rges L contraignant à un certain 
20m! lobliganions, notamment Ruancsà 

Une commission a été créée pour 
tenter de régler le dossier. Mais les 
téléspectateurs belges, parmi les plus 

faisantes les Rropositions des câbles du monde Puisho ils t 
représentant de . Hersantet Ber- recevoir près de vingt © : 
lusconi concernant les « compensa- devraient vigoureusement protester. 
tions » à verser À La Belgique, J-A.F. 

M. Jacques Rigaud À Marseille 
se dit «solidaire » < L’Hebdomadaire » mis 

du PDG de Radio-France | en liquidation judiciaire 
su a « Faure n'ira pas seul à a P! e, Le j 

La bataille », nous a décharé, le Hquidation judiciaire de la Société : de et d'édition du Sud-Est 28 août, M. Jacques Rigaud, PDG (SES). éditrice du magazine inter- de RTL, en reprenant les déclara- Fons PHebéematate. Lan Le dons du AMande du PDG de Radio- | 10 avril 1987 à Marseille, à l'initin- France appelant à la discipline des | tive du député socialiste M. Michel 
radios et au respect de l'ordre sur la Pezet, ire avait sus- bande FM (le Monde du 28 août). pendu sa parution le LL juin, après 

« Je suis parfaitement solidaire, dit repa aire en LE ne affirme M. Rigaud. Et si RTL subit, ; 

Plan, convergentes. Espérons sim- 
plement que la puissance publique 
saura se faire convainrante (même 
si elle hésite souvent à s'exprimer), 
et que le libéralisme ambiam ne 
sera pas la marque d'un laïsser- 
Jaire. 

» Paris est un test pour l'ensem- 
ble de la France. Les grandes sto- 
tions périphériques, qui avaient 
obtenu début 1986, par arrèté 
mn le droit sonne 
en FM, auraient pu se passer 

d'attribution d'autorisa- 
tions par la CNCL. Mais nous 
avons voulu faciliter son travail, et 
nous avons fait 1m geste. Nous 
attendons, en revanche, aujourd'hui 
respect el protection de nos fré- 
quences. » ee 

RTL est aujourd’hui autorisée à 
émettre sur la fréquence FM 
103,1 MHz, et elle possède 25 & du 

d'au e Joppé Du Da l'autre déve! 
de la France une politique d'accords 
de programmation avec des radios 
Jocales privées. 

MADONNA A 
Défoulez vous dans vos messages 

‘3615 TAPEZ LEMONDE . 

pel 
septembre. 

Ses avaient admis 
gels ion du projet avait 

i isante et la date de lance- 
ment mal choisie. Après le succès de 

fluctuante, avec une moyenne de 
25000 à 30000 exemplaires, me 

lité (50000 re) : 
Les recenes publicitaires, d'abord 

excellentes, avaient aussi fortement 
chuté a cours dernières 
semaines ne 
tion avait été lancée auprès des lee. 
teurs mais elle n'avait permis de 

environ, soit la moi Ua 
Avec “a if do 12 gites de 
francs, l'Hebdomadaire étaît en fait 
condamné à disparaître, mof futé 
vention d'un mécène, qui ne s'est pas 
manif lesté. 

® Nouvelle formule de 
« @». — Le 
mensuel 'Auromobile Magazine 
inaugure, le jeudi 27 août, sa nou- 

formule. La k 

ancien directeur délégué d'Europe 1, 
ce mensuel propose aussi des mfor- 
or sur les nouveaux modèles es at 

" (dont le géant de la 
Communication ousst-allemand, Ber- 
telsmenn possède 15 %), qui édite 
DAF-Auto, des joumaux de hi-fi, de 
vidéo, etc., l'Automobile est appelé à 

SCEAUX : 
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théâtre 
ROSEAU THEATRE (42-71-3020) 
18 h 30 (ex anglais) ct 20 b 30 (fran 
çais) : Un jour... les mains (Dern. k 28). 

ANTOINE (42-08-77-71), 20 b 45 : ln 
Taupe. 

CAFÉ DE LA GARE (42-78-5251), 
20 b 15 ; Bien dégagé autour des orcilles ; 
22 b: Pelquse interdite. 

UMARTIN {47-42- 
43-41),21 h : Reviens dormir à l'Elysée. 
YPTE œ (47-00- 
19-31), 20 b 30 ; le Misanthrope. 

EDGAR (43-20-85-11)- 20 b LS : Nous on 
fait où on nous dit de faire; 22 b : Les 

FONTAINE (48-74-7440), 21 bh : 
secours tout va bien : Les mconnus. 

GRAND EDGAR (43-20-90-09), 20 h 15 : 
Palier de crabes : 22 h : Carmen cru. 

GRÉVIN (42-46-8447), 21 h : les Trois 
Jeanne/Artbur. 

HÔTEL LUTETIA, Espace Jean-Coctean 
{45-44-38-10), 20 h 30: ue, 

HUCHETTE (43 -26- 2e os 
ka Cantatrice chauve ; 20 h 30: LE 

LUCERNAIRE (45-44-57-34) L. 19 h 30 : * 
Baudelaire ; 21 b 15 : Antour de Martin. 
IL 20h: le Petit Prince ; 21h15: Archi 
truc, 

MICHODIÈRE (47-42-95-22). 20 h 30: 
Double mixte, 

NOUVEAUTÉS (Gi 70-52-76), 
20 h 30 : Maïs qui est qui 

ŒUVRE (48-74-4252), ns la Berque. 
POTINIÈRE (4261-44-16), 19 h : 
Madame de la Carlière ; 20 h 30 : le Jour 
mai d'un curé de campagne. 

RANELAGH (4288-6444), 20 h 30 : 
Bafñfo (A partir du 1«). 

SENTIER DES HALLES (42-36-37-27), 
20 h 30 : 2 Pai cout mon temps, où Ees- 
vous ? 
THÉATRE DE VERDURE, Jardin Shs- 

kespeare (4276-49-61), 15 h 30 : la 
Mégère apprivoisée. 
TOURTOUR (43-87-82-48), 19h: le 
Fenêtre - les Pavés de l'ours ; 2t h : Nous, 
Théo et Vincent Van Gogh. 
VARIÉTÉS (42-33-09-92), 20 h 30 : C'est 
encore mieux l'après-midi. 

La danse 

(42-78-60-56), ven. : Ballers historiques , 

Le music-hall 
BAFACEAN (43-55-55-56), 21 h 30 : 

les sixties. 

CVEAU DES OURLRNTES: (615 
DH) eLLh ES; Chnnsces  Hangaises : 

LUCERNAIRE (45-44-57-34). 18 h 30 : 
Piaf toujours. 

Les concerts 

45: M et O. Bonsa 20h Berger Demand. 

Falls). 
Salnte-Chapalie, 18 h 45 e1 21 b: Ars anti- 

qua de Paris. 

cinéma 
Les films marqués (*) sont interdits aux 

mokes de treize sus, (**) aux mois de dix- 
huit ans. 

La Cinémathèque 

15 b, L'ami Fritz, de J. de Baroncelli ; 
17h, Don't look back, de D. A. Peumebaker 
(v.0.) ; 19 à, Ba£.., de C, Faraldo. 

Les exclusivités 
FE Coma CEE 

Male 17 (40261217; K es 7. ce 1 Re 2 a Cr 

5. LU 
48-1 ) : Gaumont Colisée, 8° 

(45-62- 
41-46) een, (43 

éJeillet “lie ASIE à 
rt 3 ue 

Alésis, 14 ee 3 Miramar, 1 

(57m ; 
S ( . ms 

* 46-01) ; Gambetta, 
AIANTEUK 

Maillot, 17e (47-49- 
"188 (45-22- 

(46-36-1096). 

v£) Hollywood Boulevard, 9° Ps 
10-41). 

ANGEL HEART (°) (A. vo.) : Gammont 
Hailes, 1e (4297-49-70) ; Ambassade, 9° 
(43-59-19-08) ; Bienvenia 

L'APICULTEUR GG 5. : 

e)_: (vo) 
s UGC 

da æ (225160): Marisa © 

oi CL) : ee 236 8390) : 

206) : UGC Convamion, 15 (45- 
74-93-40) : 5 Pathé Clichy, 18° 
(45-22-46-01). 

ASSOCIATION 
Cr) : George V, A rer 

ATTENTION BANDITS (Fr) : Forum : 
Orient Express, Le (42-33-42-26). 
AUTOUR 

BASIL DÉTECTIVE PRIVÉ (A. v.£) : 
Port, 17e (42-67-6342) 
BEYOND THERAPY (Brit, vo) : 
Forum Orient Express, 1 ss. 
gen UGC Ogsen, (4725 1080) : 
UGC Rotonde, & (45743494) ; UGC 

Biarritz, %e (45-62-2040). 
(A wa) : Lacernaire, 6 (45-44 

BCUESY DREAM @ va) : 3 Lux 
bourg, 6" (46-33-97 

LA BONNE (**) : ve : 
À le (4233-42-26) ; 5 

1-46) ; 7 Parnas- 

SAN. 
LARAUTE Cr.) : George V, & (45-62- 

BUISSON ARDENT (Fr:) : Staïio 43, 
(47-10-63-40). 

AVEC VUE rt, vo) : 
. + HE LS. Die Fi vis 

Bestasonalie, 15: (45 75 19 79), 

V0) : Ref Médics, S (435442-H) 
SP. 

CHATEAUROUX DISTRICT (Fr) : 
3 Parmassiens, 14* (43-20-30-19). 

CHRONIQUE D'UNE MORT ANNON- 
CÉE (L-Fr. v. it) : v0. : Parntéions, 
14 (43-20-22-20). 

CROCONLE DUNDEÉE (A, va) _: 
ji Hncherte, # 63 

SE eo (O7. 588 : Me 
, lé (45-20-1206). 

NT INC RE 

DOWN BY LAW (A. vo) : Saint-André- 
des-Arts, 6° (43-26-48-18). 

LES ENFANTS DU SILENCE 

EVIL DÉAD 7 GA) C).-v£: M 
nr Gore 

Fan D em Saint-Ambroise, 11e 
(os Ro Saint-Lambert, 15 (45- 

RUREME PRÉJUDICE (A.) : 8 
Normandie, & (AS 62-16-16) ; WE: Bob 
frnood_Bonierard. LOI) 

pese, Us AA 
lé (45-74-9494) 

mA): VU 

RE FAMILLE ses vo.) : Gaumont 

PES RNUT 
12-15); Gaumont # 
ml : léJuillt Bastille, 1le 
sn Bienvegue 

masse, 15 (4544-25-02): 14h 
LS (45-75-7979) ; Mai 

3 ve ct v£ : Gan- 
|7-42-60-33 : 

BABILONIA ({It-A, 
va) : Pa ee (4233 
42-16) ; l4-Jnillet Odéon, 6 (43-25 
59-83) : Gorge V, 8 (45-62-41-46) : 14- 
Juillet Bastille, lie (43-57-9081) : 
14-Juillet Beaugrenelle, 15 (45-75- 
Le 

+) = 
Lea te ( 
# (43-59-19-08) ; Français, D (47-70- 

33-88): Asia, 14 (43-27- 

MACBETH (Fr, v. it} : Vendôme, > (47- 
42-97-52). 
MANON DES SOURCES (Fr.) : Elysécs- 
rs ee 

MAUVAIS SANG (Er) Ci 
Bonbons, km. (4211-5250. 
MÉLO (Fr) : Templiers, 3 (42-72- 

94-56) ; 14 Juillet Ds Beaugrenelle, 15° (45- 

LA MÉNAGERS DE VERRE 
Th 8 1637108) à 

LA MESSE EST FINIE (EL, va) : Rëpe- 
blic Cinëma, Lie (48-05-51-33). 

Je (oatS À Er lone 

D CPE) : Che © 0231082. 
MON CHER ER Re va. 

sil, ire ea) ni 
MY LAUNDRETTE 

TBrits ai) : Cle : Cinoches, 6 (46-33-10-82). 
SEMAINES 

Triomphe, 
Es Co Bonbons Len à (47-71-52-36). 

LE NINJA BLANC (A. v.£) : Paraocent 
dore (47.42-56-31). 
NOLA DARLING N'EN FAIT 'A SA 
Te RTE (AS no Route Ca, lle 

LÉ NOM NOM DE La ROSE G I EL ve 
76-23) ; lie Pt 168 : 
Gaamont Paroasse, 14 (43-35-30-40) ; 
vf. : Lumière, 9° [tete 5 

3300). : me 
PAKEEZAH, CŒUR PUR u 
Cluny-Palace, 5° (43-54-07- RO IQ ue fe 

PEE WEF BIG ADVENTURE 
vo.) : Escurial, 13° (47-07-28-04). 

1495-40). UGC Boulevard, % (45- 
PERSONAL SERVICES (A. vo.) a 

UGC 
se ; goals, En (OS 

#24); Images, 19 (45-2-47-4). 

LA PETITE 
Biarritz, 8 ( 

PLASIRS DE 

POLICE STORY 
(47-10-7236). 

ET DEMIE (Hoog. 
Be (45-62-4576) ; * 

DL Le Monde Informations Specta 
ro 42:81 -26-20 

Povr tous renseignements concemant 
l'ensemble des programmes ou des salles 

ide Th à 21 h sauf dimanches et jours fériés} 
Réservation et prix préférentiels avec lu Cartes Club 

Vendredi 28 août 
ALLUMEUSE (Fr.) : UGC 
(Sea, 

Triomphe, SSD): VE Fi ÿdé 
Lyanbasie, 12 (4343-01-59) : UGC 

139 (43-36-23-44). 
PLATOON (*} (A, va.) : Goorge-V, & 

(45-62-41-46) 
AD. VE : Maxeville, 9: 

PRÊCHI-PRÊCHA (A. v.0.) : Studio des 
Ursulines, 5e (43-26-19-09). 

PREDATOR (*) (A. vo.) : Forum Hori- 
200, le (45-08-57-57) : Danton, 6 (42- 
25-10-30) : 
DC Rome de 91616): 
V£: 2 x (74212-52) ; Rex, z 

es 3); UGC Montpareme, 6 

SM res 2 
ect He UGC CE Che 19 (8. 

36-23-44) : Galaxie, 13 (45-50-18-03) : 
Montparnasse Pathé, 142 (43-20-12-06) : 
Mistral, lé (45-39-5243) ; UGC 
Convention, 15° (45-74-93-40)) ; : 
3 Secrétan, 19 (4206-79-79); Gam- 
‘betta, 20° (46-36-10-96). 

QUATRE. Ur CCE 
Fr.) = ET MIRABELLE 

NEDR Er æ TS 

D 15 (4575-1979). 

REIN TEE Cluny, S ( Usa 76). vo. 5 
Reflez Balzac, 8 (45-61-10-60) ; Bastille, 
11e (43-42-1680). 

RÉSIDENCE SURVEILLÉE (Fr) : 
Maxcville, 9e (47-70-72-86). 

SABINE KLEIST, SEPT ANS (RDA. 

3) Réal Coke, Li (BG 
SCIROCCO (Fr-it) : Forum Orient 

Express, 1e (42-33-4226). 
LE SECRET DE MON SUCCÈS (A. 
vo.) : Goorge-V, 8 Caire ES 

SOUL MAN (A. v.0.)); 
= Mo2212); Ce res 

STAND BY ME (A., v.0.) : Studio de la 
Sp nr en 
STORIA va) : 3 (42 : 0) : Templiers, 3* ( 

THAN P A, 
v.0.) : Ciné-Beau 3e (42-71- es 
72-52) ; ln ns 
THE AMERICAN WAY (A. va) : 

THE AIG EASY (A, ta ZE eus é 
St 0-82): Eee 1 (47-07- 

: Cinoches, 6 (« 
10-82) ; daë Rotonde, €& Te 
Ne 

TIN MEN, LES FILOUS : 
Cinoches, 6 (46-33-10-82). Gosse) 
TRAVELLING AVANT (Fr) : Ci 

Beaubourg, 3° Cr SrSo UGC 
Rotonde, 6° (45-74-94-94) ; UGC Odéon, 
CA OC DE Pagode, 7 FE 

0): UGC Bose, (4574 

372 LE MATIN 5 Ganmont Halles, 
Je tr Érétst 

UNE CHANCE PAS CROYABLE (A. 
: Ciné Beaubourg, 3 a 

239: Dantoa, 6 (42-25-10-30) ; Biar- 
8 (45-62-2040). VF. : Rex, à (42- 

Pt UC one De T4 

749540) ; UGC 12 (47 

Hi 
ee, 18 (45-22-47. ouf : 
UNE SLAMME DANS MON CŒUR 

Er) C): SAndré des Ar, 6 43-26- 
43-18). 

AMOUREUX  (Fr.), 
v.angl : Gaumont Ambassades, 8 (43- 

gs Gaomont-Parnasse, 149 (43- 

LA VEUVE Nom (A. va.) : Epéode- 
Bois, 5 (43-37-57-47). 
WELCOME IN VIENNA (Autre. v.0.) : 
Utopia, 5° (43-26-8465). 

Les grandes reprises 
AMADEUS (A, v.0.) : Forum Horizon, 1e 
ASC: Ce LEE 

VIEILLES DENTELLES 
(A. va.) : Action Ecoles, 5: (43-25- 

RTS RE Y. 

nasse, 6 (45749494). 
BABY DOLL (A. v.o.) : Bretagne, 6: (42- 

LA BELLE AU BÔIS DORMANT 
vf.) Napoléon, 17° (42-67-63-42). 

LA BETE (Pal, va) qu (V2) : Mira 
mar, lé” (4: 

BLOW L Ci. vo) : À Dents, lé (43- 
21-41-01). 

BOOM (A. va.) : Studio 43, 9 (47-70- 
63-40). 

BROTHER CAN YOU SPARE A 
por ral Er Ven (0e 

Ds es 2 Forum Hkwizon, 1e 

CAÉANQVA DL PEAUNI €L, vo.) CD 
Saint-Germain Studio, # (46-33-63-20) 
LES 101 DALMATIENS (A, v£) : 

Napoléon, 17 (42-67-63-42). 
LA CHATTE SUR UN TOIF BRULANT 

CA. vo.) : Studio des Ursulines, 5 (43- 
26-19-09). 

CHÉRIE, JE ME SENS (A, 
v-0.) Champo, 5° (43-54-51-60). 

CHINATOWN (A. vo.) : (*) 14 Juillet 
Parnasse, 6 (42-26-58-00). 

LA COMTESSE AUX PIEDS NUS (A. 
Te Action Christine, 6 (43-29- 

DE MAO À MOZART (A. vo.) : Grand 
Pavois, 15° (45-54-46-85). 

LE DERNIER NABAB (A. v.o.) : Reflet 
Logos, 5° (43-54-42-34). 

OUZALA Ga : Cm 
Dares (42-71: 5 Cosmos, & 
Ç ): w (4562 
45-76). 

L'EXTRAVAGANT Mr DEEDS (A, 
v.0.) : Action Ecoles, 5° (43-25-72-07). 

ÊVE (A. vo. + Acte Craie 20 0 
(43-29-11 

LE FAUCON MALTAIS (Ava) : 
canne pra S (43-29-4440). 

VIVRE (A. v.0.) : Ciné 
Lette nn Ce (42-71-52-36). 
GANDI (Brit, v.0.). — (v.f.) : Bretagne, 
& EST 5797) à 

Reflet 
Cf.) : 
9540). 

LE GUÉPARD (A. v.o.) : Hautefonille, 6 
(46-33-79-38). 

LES a. Re TT 
ve Eu ES 75] Ermitage, 

HUIT ET DEMI (XL, vo.) : Denfert, 14» 
{43-21-41-01). 

HIGHLANDER _ : Eye @; xp cn 

JOUR DE FÊTE (Fr.) : St-Michel, 5 (43- 
26-19-17). 

LE LOCATAIRE (Fr) : Utopia, 5 (43 
26-8465). 

LOLITA (A., vo.) : Action Christine, & 
(43-29-11-30). 

It, vo.) : Cin£- LUDWIG (VISCONTT) (1: 
Beaubourg, 3° (42-71-52-36). EL sp. 

LA MAMAN ET LA PUTAIN fr.) : 
UT DONS CAT CU 

£. re MARY POPPINS Ar ) : Napoléon, 

MIDNIGHT E (A. va) (°) : 
Cinoches Se-Gernain, 6 (43-66 1 (0-82). 

L’AME DE MON AMIE. Film a 
is d'Eric Rohmer : Gauma: 

Li (40-26-12-12) : Home 
feuille, re (633-794) : St 
Germain-des-Prés, 6 (42-22- 

tsar: De Marigoans E (4. 
59-92-82) ;: Français, % (47-70- 
33-88); Nations, 12e (43-47 

Faavette, 13° 
6 86) à 5 era. 

{47.48-06-06). 
Vf: Im, 2 (47-42-72-52) ; 
Lee, 3) à Sat 

Lazre (43-87-53 

01-59) à Fauvee. 13e (43-31- 
se 5 Galaxie, 14 (45-80- 

; Gaumont Ales a, 14r 
RE Con. 
15 La5-79-33-00 : Érneont 

(48-28-42-27 Convention, 1 
Pahé Wepler, 18° (45-22-4601) : 3 

Secrétan, 18: (42-06-79-79) ; Gam- 
betta, 20° (46-36-10-96). 

LL pas Film français d es ce 
Le Hemanet : 

ca 1e CN Rent z (2. 
36-83-93) ; 8 (43-59. 
92-82) ; George V, 8 (45-62- 
41-46) : Paramount Opéra, 9% 
(4742-56-31) ; UGC Lyon Bastille, 

tion, { 
42-27); Pathé Clichy, 18° 
(45-22-4601). 

LA LOI DE LA JUNGLE (} Fin 
américain de Clay Borris. Vo: 

(4236-23-44) ; 
tion, 1% (45-7493-40). 

SELON GARP {4 va) : 
Loccrosire, #" SUEMSIN. 
MONICA, LE DÉSIR (Su£d, v.0) Reflet 
Logos EH. Sp. $ (43-54-42-34), 

MON ONCLE 14 Juillet Odéos, & 
ÉETE Jailet Bestille, 11° 

NEW-VORK, NEW-YORK (A. va) : 
Te (23H 26). 

LE PIGEON (R, va) Reflet Logos # 
(43-54-4234). 

LES PROIES (A. vo.) : Utopis, 5 (43- 
29-11-30). 

vo) : cure 
Beaubourg, # Lane FL Sp. Sur 
dio des Ursulines, 5" (43-26-19-09). 

Paranount ae DE 
‘14r (45-39-52-43). 

(A. vo) : SHANGHAI GESTURE 
Action Christine, 6: (43-29-11-30). 

‘THE KING OF MARVIN GARDEN (A, 
7.4.) : Racine Od£on, 6 (43-26-19-68). 

THÉ SERVANT (A, vo.) : Suio des 
Ursulines, 5° (43-26-19-09}. 

LE TEMPS D’AIMER ET LE TEMPS 
DE MOURIR (A. vo) : 3 Luxem- 
Doug de CEE. 

TO BE OR NOT TO BE (A. vo.) 
{Lobitsch) : Panth£on, 5° (43-54-15-04). 

PARIS EN VISITES 

MILLION CLÉ.EN MAN 
va} : Chen3p6, S" | nee 

L'ULTIME RAZZIA 
Crisüne, 6 (63-200) 1-00), e 

UN TRAMWAY-NOMMÉ DÉÉSER (A. 
va} : Action Rire Gasche, es 
4440): 
%-H). D 

LES VACANCES Mur ; Canne pag 

LE VOUS De : MCYCLENTE &, 
v.0.) : Reflet Méccse 16° (43-54-4234). 
VOYAGE AU BOUT DE L'ENFER (A. 

vo.) {°) : Ranciagh, 16° (42-84-6444). 
Y_ ATL UN. PILOTE DANS 
L'AVIONT (A. vo) : Grand Parois, 
IS (4S-54-46-85), rs 
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euses sépulteres du cime- | meurs, 15 heures eneré ons Le voie, 
see de Pays. 10 30, angle de ave GMÉ esplansde (Paris et son histoire). 
nue Paal-Doumer et de ia place du Tro- «L'Opéra», 15 heures, ca haut des 
ro (Ed Lange marches (Tourisme culturel). 
+ Le jardin du Luxembourg », . 

10 à 30. entrée place Edmond Rostand Re Le 
(les Anis Ge la Terre). ® levard Haussmann {M Adda Ada} 
er mm normes « Hbtels ec jurdi RS 
re Le , ue Gormain », 15 heures, métro Sotféciso 

«Les impressionnistes à Orsay», (MC. Lesnier). 
13 heures, entrée du Mnsée de la Légion « Le vieux village de Charonne 203 
De nai Cote Die Génie dre 

« Versailles : à la recherche du pre- «Montmartre, quartier d'artistes », 
mier village de Versailles », 14430, 15 heures et 17 beures, métro Abbeses 
7, rue des Réservoirs (Monuments his- {C Mer). ; 

D Les spperements. res vies, 4 rien vil œ ne « , rue 

MDN DE dre tu minerai r. chtean, «La Madeleine et les bôtels du fau- 
Eos de Louis XIV (Pre). bourg Saint-Honoré », 15 heures, métro 

Le quartier dn Gros-Caillou», Madeleine (G. Bottean 
14h 45, métro Champs-Elysées” «La vie ädi an Marais», 

Clemenceau (V. de Langlade). 
« L'hôtel de Say réaové ct ses salons 

dix-septième siècle », 15 heures, 62, rue 
Saint-Antoine (Monuments histori- 
ques). 

.+ Le parc et la cité 
d'artistes de la ». 15 ‘heures, 
angle de la rue des Morillons et de 14 raë 
Brancion (Moauments historiques). 

« Sur les pas des Templiers », 
15 heures, métro Temple, sortie 
€ Haaller). 

« L'Académie française à l'Institut », 
Dee Ci (Paris et son 

«Les Invalides interdits au public : 
l'apothicairerie et la crypte des gouver- 

« pi lstire et fonctionnement du 
Palais de justice », 15 h 30, métro Cité 
{Connaissance d'ici et d'ailleurs). 

« Hiels du Marais, place des Vosges, 5 
illuminés », 21 boures, métro Pont 
Marie (Flän eries). 

CONFÉRENCES 
Hôtel oncorde-Saiat-Lazare, 

108, rue Saint-Lazare, 17 heures : 
« L'astrologie hermétique » 
(AGEASAC). 

DIMANCHE 30 AOÛT 

« Galerie dorée de la Banque de 
France », 10 h 30, angle de ia rue 
Radziwill et de la rue des Petits- 
D ue {A Fer- 

ques). 
«Le Marais : des hôtels Lamoi- 

gnon, Sully et Carnavalet en 
par la place des Vosges ». 11 heures 
et 15 heures, métro Saint-Paul 
{C. Merle). 

«L'Opéra», 11 heures, devant 
La, (Connaissance d'ici et d'ail 

de l'égli 
se: rh cu 

« Au Marais : l'hôtel Lamoignon 
et l'hôtel Bouthillier de Chavigny », 
15 heures, 24, rue Pavée (Monvu- 

ments historiques). 
«Moulms et vieux de 

Montmartre », 14h30, métro 
Abbesses (Fläneries). 

«Une heure au Père-Lachaise », 
10 beures et 1} h 30, boulevard dé 

face à La rue de la 

« Deux petits cimetières-musées : : 

Saint-Pierre et Saint-Vincent », 
14 h 40, sortie funicu- 

Ménilmontant, 
. Roquette (V. de Langlade). 

de France », 14 h 30, portail central 
de la basilique (Lutèce-Visites). 

«Les hôtels de La Fert£ Senne- 
terre et de Cambacérès », 15 heures, 
24, rue de l'Université (Paris et son 
histoire 

‘ « Fabergé, l'orfèvre des tsars. Les 
œufs impériaux», 10 heures et 
15 heures, 158, boulevard Hauss- 
mann (M. Adda). 

«Le monastère de Port-Royal de 
Paris et le.Jansénisme », 15 heures, 
123, boulevard de Port-Royal 

« Montmartre : cités d'artistes, 
ruelles et jardins », 15 heures, métro 
Abbesses (M.-C. Lasnier). 

« Le vieux quartier de la tour de 
Nesle et de la rue Visconti», 
15 heures, métro Pont-Neuf, sortie 
(Résurrection du passé). 

« Le vieux village de Charonne », 
15 heures, métro Porte de Bagnolet, 
sortie boulevard Mortier (G. Bot- 
teau). 

«'Ateliers d'artistes, jardins 
secrets et curiosités de Montpar- 
nasse », 15 heures, métro Vavin 
(Connaissance d'ici et d'ailleurs). 

« De La Visconti à F' de La 
reine Margot», 15h 15, 21, re de 
Visconti (S. Barbier). 

« Beaux hôtels de l'ilé Saint- 
Louis», 15 h 30, métro Pont-Marie 
(Approche de l'art). 

«Les salons du ministères des 
finances», 17 heures, 93, rue de 
Rivoli, carte d'identité (anis et 
Curiosités). 

PARIS-PROVI 
Tous les programmes. Toutes les Ne les horaires 
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Radio-télévision ——  )] MAO TEIEVISION 
Les programmes complets de radio et de télévision sont publiés 
dxmanche-lendi. 

Chaque semaine dans notre supplément du samedi daté tion des symboles : D - À 
_— Senent sy PR Sigualé dans Le Monde radio-tülérisien» c: Filru à éviter m On peut volr 

Vendredi 28 août 
TF1 A. G. Glass, J. Bonnaffé, X. Deluc. Psy V. Bannerjee (v.0.). Un grand er beau : ; & godrames & déchiremens emoureux im d'une 5.10 Cnéme à Trop 2035 Jeux = d'un jeunes gens : le Bailthazsr. mn Film français Guy Lux et Eiée. Serarit présentée poids des amours passées comtrerie les lippe Lopes-Curval oies me 
Euy Lux. Romarentin-Arles. meilleur film de Dolls; Comme si . T LS M > 3 dangerenx.  Cnéaste des ions douloureuses De _. Dubreuil et Phippe Bog- avait trouvé uni nouveau souffle grâce à LAS près Pour DUR ro Du comédiens. lous Jeunes et excellents. 2925 : L Zola aire du muguet, Du coup, le lisme du metteur en 21.25 Série : Barettn. 22.15 Série : Micbel Tonraier. 23.25 Journal. Lines ‘efface devent le d'une Miss 

Be O3S Téévision su Doutéres  Sérasion Maigret. 130 See: Le ré. Séquence live : Koko Ateba, Pablo Mas- 8 renard. 
tx: Coup de cœur : Mezzoforte. FR3 2.50 Série : Les 

20.35 Série : Opération Le céré- 
A2 monial. Dans le pare natloter due PTS M6 

TELESPECTATEURS 
DE LA REGION 
OA 
VOUS DEVEZ 
Lx 011; 

PARFAITEMENT LA 5 

SICE N'EST PAS 
LE CAS 

TT NAT 

47.47.74.44 
28.30 TéKflim : Médicament danger. 
De Guy Green. Avec Ben Cross, Patrick Petit 
Duffy, Douglas Faïirbanks, Pamela Sue 

(dernière artie). fus 
2 : Michel Lee & l'O forts. 1.18 Cinéma : Les brutes dans 1x 
pa. Michel Leeb sur scène, dans sa 
loge, ea Un it réalisé par 
Audré Halimi. 23.05 Journal. 
215 Cinéma : L nn lue 
belle. mm Film français Jacques 
Daillon (1985), avec F. Bastien, 

Samedi 29 août 

ne te ; . 
Aves Mie Robin, Armand Giovani- 

fe adulte. 15.10 Feuilleton : Michel Stro- 
Map ss goff (le épiode). 1610 Série : 

Bauer, Série 
vie. 17.00 Dessin animé : 
Schtroumpfs. 17.30 Dessin 

>1 

B! 
F j s 

Ë F f THE ne pr Fe FH 
et le gorille ; Donald visite 
ca; La minute Disney : 

20 000 lieues sous les mers. Et à 20.50 le 
1er épisode de : Michel O'Hara. 
21.45 Jomnal. 22.10 Magaziue : Le 

nn he sg Collaro. 

RS Tohèque & mu 2430 Prés à la 

e FE Fi Ê IS Se; Sapercopter. ZAS Série : 
Cosmos 1999, Série : Les globe- 
trotters. 

É 

CANAL PLUS 
(résumé Jourual. Série : . 1400 Téléfilm : Aveuture sur la rivière maison dans la prairie. Les suppots de 
me nids Le Lecoupdefilet, blanche. La de deux enfants au Satan. 19.05 Série : Chacun chez soi. 

P nord des Etats-Unis à la fin du siècle Une entreprise familiale, 19.30 Série : 
dernier. 15.30 Série : Finsh Gordon. 
15.50 Série : î 

a 

1 monde infiltré les services iste ; Lutte : championnat du de = ai les secrets 
lens Û : championnat anglais. En clair jusqu'à 20.30. 

19.30 Flash d'informatious. 19.35 Top 
50. 20.30 Téléfilm : Prime de risque. 

es« Le Monde @ Samedi 29 août 1987 21 

Dimanche 30 août 

12.060 Magazine : 

que. Une sœur pour Jennifer. 
19.55 Tirage de Loto sportif. 
00 Journal 29.35 Cinéma : Cartow- 

A2 
8.50 Informations et météo. 
9.06 Connaître l'islam, 9.15 Emissions 
israëlites, Bible ouverte : La source de 
vie : sagesse de la Kabbale. 10.00 Pré- 

Seigneur. en de . . 11.00 au 
prieuré Saint-Julien d'Olargnes. 
12.05 Feuïlleton : Ma fille, mes femmes 
et moi. (> ). 13.08 Journal 
13.20 Série : deux fout la paire. 
Scarscrow sur la mauvaise pente. 
14.10 Jeu : La chasse aux trésors. À 

d (en Thaïlande). 15.10 Tété- 
Franz Seïz, 

ñ af [hi MS: re 

12.00 Dialectales. 13.39 Forurs RMC- 
FR3. Invité : Jacques Barrot. 
1430 Sports loisirs. ‘court ; Mont- 
pes beures de moto 

moderne : da monde à 
Moulins: Golf; Polo de 

direction avait alors fait appel 

de Kempelen, génial inventeur d'auto- 
males, affronte Catherine 11. Le cou- 
rant «slave» du cinéma fr ds à son 

Après « Les nuits de 
@int-Pétersbourg -, Dréville reste 

fidèle à un style qu ki a réussi Belle 
reconstitution. solides qualités plasti- 
ques, el surtout int ation » habi- 
iée- du comédien allemand Conrad 
Veidt. FR 3, 22 h 35 (90 mirn.). 
0.00 Prélude à La nuit. Prélude du 
déluge, de Saint-Saens, par l'Orchestre 
gd festival de Flaine, dir. Laurent Peuit- 

CANAL PLUS 
En clair D RTE LA EM Te 
‘'aroent # Film français 

d'Aline Isscrmann (1986), avec 
“ 

Flash d'informations. 
13.05 Série : Le 14.00 Téléfibro : 

Turpie. Un bandit au grand cœur 
dans l'Angleterre du XVIII siècle. 
5.50 Docamentaire : Les du 

soleil La brousse africaine sous la 
Pluie, les lions. 16.15 Série : 
monstres. 16.55 Magazine : Le monde 

ticain de Marty Feldman (1980), avec 
M. Feldman, P. Boyle, L. SeT, 
R . Satire nl méchante ni drôle de 
Ja religion. Lundi 24, 10 h 45 ; diman- 
che 30, 22 h 30 (93 min.). 
8.05 Cinéma : ü Film 3 = fr 
d'André Genovès (1984), avec N. Sik 

jade, La vie et 

flic décidé traque un 

Mesrine élait encore durs toutes les 
mémoires. Mars il reste ambigu, et un 
peu génam. Mercredi 26, 17 h $S: 
dimanche 30, 0 h 05 (104 min.). 
1.50 Variétés : Barbra Sireisand. Ses 

gramis Succès. 

LA5 
De 7,00 à 8.55 Redifinsions. 7.10 Des- 
sie auimé : Les Schtroumpfs. 
7.35 Série : Drôle de vie. 8.00 Série : 
Sbéri. fais-moi - 8.55 Série : L'or 
du temps. 9.40 Feuilleton : Le temps 
des copains. De 10.05 à 13.35 Rediffo- 
sions. 10.05 Feuilleton : Afichel Stro- 
goff. 11.05 Série : Supercopter. 
1155 Série : Mission impossible, 
12.45 Série : Cosmos 1999. 
133$ Série : K 2000. 15,10 Feuilleton : 
Michel Strogoif. 16.05 Série : Drôle de 
vie. 16.35 Téléfilm : Le phénix. 
Science-fiction au Pérou. 17.55 Série : 
Coemsos 1999. 18,45 Série : Shéri fais 
moi peur. Série : Supercopter. 
20.25 Cinéma : Le justicier de 
minuit. © Film américain de Jack Lee 

Thom, (1983), avec Ch. Bronson, 
L. Eilbacher, A. Stevens, G. Davis. Un 

sexuel 
qui assassine les femmes qui l'ont 
repoussé. Bronson ge 
monolithique dans un ar un pru 
Pie et faussement ronae 

icace, certes, mais guère symparhi. 
que. 22.10 Sirie : Mission 
23.00 Série : Les cinq dernières 
minutes. De 0.35 Série : Kojsk. 
210 Série : Supercopter. 

11.00 Documentaire : Portrait 
d'artiste. Invité : Zao Wou Ki. 
IL1S Musique ciassique. ! 
Aubade, de Poulenc: Concerto pour 
violons et violoncelles, de Brahms ; 

Après un rêve, de Fauré. 1215 Jeu : 
Pari go. 1245 Journal 1255 Info 
consommateur. 13.00 Série : Chacun 
chez soi (rediff.). 13.30 Série : Les 
espions (rediff.). 14.20 Jen : Hou En in ! 
de l'été. 14.50 Dessins animés : 
Graffi'6. Goldorak ; Albator : La bande 

17.05 Série : espions (rediff.). 
18.00 Journal. 18.15 Série : La petite 
maison dans La Les chasseurs. 
19.05 Série : 
question d'âge. 19.30 Série : L'homme 
au katana. Duel dans l'ombre, 

Jeu : Six’s; 20.30 Téléfilm : 
L'œil des étoiles. Un perit enseignant se 
découvre des pouvoirs de surhomme 
hérités de son père n£ sur une loimaine 
Planète. 22,10 Série : Vegas. Destruc- 
tion totale. 23.00 Journal 23.15 Téké- 
film : Fran. Une femme au foyer décide 

d'user de ses charmes tromper son 
ennui 0.45 Série : espions. Un 
secret bien L30 Musique : Bou- D Pt = 
FRANCE-CULTURE 
20.30 Giordano Bruno. 2230 Musi- 
ue : 7 Festival international de piano 
La Roque-d'Aucthéron (enregistré le 

19 août 1987 au parc de Florans) : 
Davidsbundiertaenze opus 6: Scènes 
d'enfants pour piano opus 15 ; Fantaisie 

r piano en ut majeur opus [7, de 
chumann, par Rudolf Firkusny. 

0.05 Clair de nait. 

FRANCE-MUSIQUE 
‘29.30 Concert (donné ie 28 aoû 1997 
au Festival de Besançon) : Alborada del 

1! de Ravel ; Rhapsody in blue, 
Ë Gershwin ; Concerio pour piano et 

l'Orchestre national de France, 
br. Lorin Maazel; sol: Bruno Leo- 

nardo Gelber, piano. Au début du 

ba à a Ruréat 1988 iles Auger, 1 
An Concours des jeunes chefs d'orches- 
tre; à 23.05 Porgy and Bess de Gersh- 
wi 0.00 Climats : (concert donné à 

27 octobre 1986) : 
(sitar), Sankba Chatter- 

î "el 
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Informations «services » 

PHILATÉLIE 

La série artistique s'enrichira, le 
lundi l4septembre, d'un nouveau 
timbre d'uné valeur de 5 F, consacré 
à une œuvre de Camille Bryen inti- 
tulée Précambrien. 

Camille Bryen est n€ en 1907 à 
Nantes, et décédé en 1977. Il fut 
l'ami de 1out ce que le monde de la 

littérature et de la peinture com] 
depuis 1930 : Marcel Duchamp, 
Arp. Max Ernst, Jacques Prévert, 
Ubac, Hartung, Mathieu, Ale- 
chins! 
Soo premier recueil de poèmes 

paraît ses vingt ans. Îl ne cesse 
alors d'écrire a & peindre, affir- 
mant, sous forme de boutade, dessi- 
ner pour ne pas écrire. 

Naïssances 

« Bonjour le monde » 

Jatien 
est née le 28 soût, à 1h 5. 

A bientôt de vous connaître. 

— M. ct M= Albert Ganem, 
Jeurs enfants et petits-enfants, 
M. et M= Vivian Bonan 

et leurs enfants, 
Le docteur Adrien Bonan 

et sa fille, 
Les familles parentes et alliées, 

ont La douleur de faire part du décès de 

M” Suzette BONAN, 
née Pérez, 

survenu le 26 août 1987, dans sa quatre- 
vingt-quatrième année. 

Les obsèques auront lieu au cimetière 
d'Antony, ce vendredi 28 août, à 
14h30. 

Cet avis tient lieu de faire-part. 

187, avenue de La Division-Leclerc, 
92160 Antony. 

et leurs enfants, 
ont la tristesse de faire part du décès de 

de SIDE croix de guerre 1914-191 
commandeur 

dans l'ardre des Palmes académiques, 

surveuu le 18 août 1987, dans sa cen- 
tième année. 

Les obsèques ont eu lieu le vendredi 
21 août, à Limogne-en-Quercy. 

S. tuc Hershet, 
75006 Paris. 
6, rue Jeanne-d’Arc, 
36250 Elven. 

— Etoile (26). Saint-Jeane-Vioux 
(64). Saint-Lô (50). 

M. et M= Jacques Bellier, 
Jeurs enfants Fi pm 

M. et M== Michel Curutchet, 
Les familles Bégué, Couthier, Graff, 

Mussauk, Curuichel, 

ont k douleur de faire part du décès da 

M Margoerite CURUTCHET, 
née Craff, 

veuve de l'intendant général 
JA. Curutchet, 

survenu à Evoile (26), Le 25 août 1987, 
dans sa quatre-vingt-neuvième année. 

Les abeèques ont eu lieu le 
b sreligi 

vendredi 28 août, à 15 beures, en l'église 
de Saïint-Jean-le-Vieux (64). 

« Précambrien », de Bryen 
En 1946, une rétrospective consa- 

crée à Monct provoque un véritable 
tournant dans $a peinture. Comme 
dans fa toile conservée au Centre 
Pompidou à Paris, Précambrien, 
reproduite sur le timbre et dont le 
titre conserve une trace de l'humour 
des années 30, une très longue 
période de petites taches colorées et 
précieuses s'ouvre devant Bryen. 

Pour beaucoup, crie Bryen est 
presque un inconnu : le peintre a mis 
au-dessus de tout non _- carrière 

© Timbres-poste codés, — 
Toutes les séries de timbres amé- 
ricains parues depuis 1980 sont 
examinées en détail par le Bureau 
fédéral de l'imprimerie. En effet, 
des marques secrètes pratique- 
ment invisibles à l'œil nu ont été 
retrouvées sur trois d'entre eux. 
Selon Linn's Stamp News, le gra- 
veur suédois Czeslaw Slania 
aurait inscrit son nom dans 
l'herbe figurant sur un timbre 
émis en hommage aux anciens 

pour le compte du 
américain. Auparavant, entre 
autres, K. Kipperman, graveur 
américain, avait secrètement 
placé une minuscule étoile de 
David dans la barbe de Bermard 
Revel, un enseignant juif repré- 
senté sur un autre timbre émis le 
26 septembre 1986. Aucun de 

mais la joie de peindre, comme il 
aimait pcindre et comme il sentait 
devoir pet pauvre, il 
est, par ses ses encres de 
Chine ou ses huiles, l'exemple même 
de l'artiste pour qui une certaine 
obscurité était peut-être la rançon 
nécessaire de la liberté. 

Le timbre, au format vertical 
40,85 x 52 mm (n° PTT 1987-35}, 
est dessiné par Jean-Paul Véret- 
Lemarinier, d'aprés l'œuvre de 
Camille et imprimé en hélio- 
gravure en feuilles de 25. 

En filigrane 
ces timbres ne sera retiré de la 
cireuiation. K Kipperman a déjà 
été relevé de ses fonctions. 

© Grace Kaïty, John Wayne 
et les autres. — Les îles Antigua 
et Barbuda ont procédé, en maï 
dernier, à l'émission d'une série 
de huit timbres consacrés à des 
vedettes du spectacle : Grace 
Kelly. Orson Welles, Marityn 
Monroe, Judy Gartand, John Len- | 

énemoacranntensaienrast assnsemieranvaszesepssau ra 

Le Carnet du ionde 
— Le conseil d'administration 
Et les membres du Cercle Paul. 

Ramadier 
informent que le levée du corps de 

Roger FAJARDIE, 

décédé subitement le 25 août 1987, 

aura lieu à la mairie de La Groutte 
(Cher), le lundi 31 aoû: 1987, à 
16beures. 

— Gardame, 27 août 1987. 

Emile Fournel 
Et ses enfants, 

ont la douleur de faire part du décès de 

Francisca Colette 
née Vial, 

exemple d'énergie et de courage, morte 
au bout d'un long calvaire, le 26 août 
1987, à l'âge de cinquante-six ans, 

Les obsèques ont eu lieu au crémato- 
rium de Marseille, dans la plus stricte 

Cet avis tient lieu de faire-part. 

a On nous prie d’annoncer le décès 

Jeau-Clande GUENARD, 

survenu accidentellement le 23 août 
1987, lors d’une compétition d’offshore 

au large de l'Île de Wight. 
La cérémonie religieuse sera célébrée 

le lundi 31 août, à 10 b 30, en l'église 
Saint-Pierre-Saint-Charles de 
Villeneuve-le-Roï d il 

mation dons la sépulture de famille au 
cimetière ancien de Villeneuve-le-Roï. 

Une messe commémorative à l'inten 
tion de 

Didier PIRONI, 
Bernard GIROUX 

et 
Jean-Claude GUENARD 

célébrée ultérieurement en l'éghse 
Saint Philippe du-Roule, à Paris. 

Cet avis tient lieu de faire-part. 

— M. Paul Masson, 

“M Henriette Ageron, (= Henriette 
sa mère, 
M. Jean-François Masson, 

son fils, 
M. ct M= Dominique Puvilland, 

son gendre et sa fille, k 

Julien el Clément, 
ses pouits-fils, 

toute la famille 

ont la douleur de faï grue aire part du 

M Simone MASSON, 

survenu le 26 août 1987, à Paris, dans sa à nts Ê 

l'églisc d'Esiouy (Loiret), suivies de 
l'inhumation dans la sépulture de 
famille. 

Cet avis tient lieu de faire-part. 

4, avenue Emile-Pouvillon, 
75007 Paris. 
4, rue de la Poterne, 
Enouy, 45300 Pithiviers. 

— L'Association des résistants de la 
RTF 
a le regret et la douleur de Faire part du 

décès survenu le lundi 24 août 1987, de 
leur cemarade et ami 

Maison de Radio-France, 
116, avenue du Présidemt-Kennedy, 
75016 Paris. 

7 29 Pons: prie Canpages: M dé 

ie dou lon nique, ancien él le 
grand officier de la Légion d'honneur, 

survenu à Paris, le 25 soût 1987. | 

La levée du corps aura lieu lé mardi 
1e septembre 1987, à 10 heures, à 
l'hôpital du Val-de-Grâce, 74, boulevard 
de Port-Royal, Paris- 

Ni fleurs ni couronnes. 

— Françoise Renard, : 
Brian et Brigitte Scarbrough, 
M. et Mes Grivel, à 

et leurs enfants, 
font part du décès, à Nantes de 

M®* Gérard André RENARD, 
née Marie Lonise Grivel, 

le 25 août 1987. 

Les obsèques ont eu lieu dans l'inti- 
mité à Pontivy. 

41, rue Sarrette, 
75014 Paris. 

- Le président de l'université 
Lumière Lyon-IL, 
Le doyen de la faculté des Le directeur du département des ian- 

Buss romanes, 
Les personnels 
Et Les étudiants de l'université 

ont la tristesse de faire part du décès de 

survenu acck dans l'Hicua- 
laya, le 9 août 1987. 

Une cérémonie a eu lien dans La plus 

Prière de s'abstenir de toutes condo. 
lances. 

Nos abonnés, bénéficiant d'une 
réduction sur les Insertions du 
= Carnet du Monde -, 30n! priés de 
Joindre à leur envoi de texie une des 
dernières bandes pourjustifier de 
cette qualiré ë 

MÉTÉOROLOGIE 
SITUATION LE 28 AOÛT 1987 À O HEURE TU 

% Vente anticipée à Paris les 12 et 
13 septembre, de 9 heures à 18 heures, 
au bureau de poste temporaire ouvert au 

Vangiard, Pas ne Da < 
bre, de 8 heures à 12 heures, à la rioeute 
principale, 52, rue du Louvre, 
Paris (1), et au bureau de poste de 
Paris], 5, avenue de Saxe, Paris (7e). 

non, Rock Hudson, John Wayne 
et Elvis Presley, 

© Le Monde des philats- 
distes de septembre. — Le 
Monde des philatélistes de sep- 
tembre vient de paraïtre. A son 
sommaire : toutes les nouvelles 
émissions de timbres français de 
la rentrée ; des études consacrée 
à des « classiques » du Dahomey 
et des Seychelles ; un entretien 
avec M. Guy Lormand, qui passe 
en revue la politique philatélique 

prochains mois ; la rubrique 
cartes aux 
cent cinquante ans de la figne de 
chemin de fer Paris-Le Pecq- 
Saint-Germain [le Monde des phi- 
laréfistes, 96 pages, en vente en 
kiosques au prix de 15 F ou à nos 
bureaux, 24, rue Chauchat, Paris- 
sg). 

— Les Presses universitaires de 
ont le tristesse de faire part du décès de 
leur directeur, 

à 29 degrés du Sud-Ouest 
méditerranéen, 22 à 25 degrés aileurs. 

strvéss sci Évolution probable pour dimanche 
laya, le 9 août 1987. . 30 août : 

te 15 soût 1940 à Lyon, M Joël Sau- 
fut élève à l'Ecole nonnale de 

Agrégf d'espagnol, à s'était spé- 

d'orages en fm de 

Les températures minimales seront en 
baisse du nord au nord-est, stationnaires 
aïlleurs. Les températures maximales 
poursuivront leur bausse. 

- minima ot temps observé 
Valeurs extrêmes relevées entre 

le 27-8 à 6 heures TU et le 28-8-1987 à 6 heures TU 

A HEURES HABTUELLES 
POUR LES DEUX TIRAGES DE LA SENS PAOCHUNE 

NNSOOUUTTNUNOUTOUZNTUUSWYOZ 

. À TU = temps universel, c'est-à-dire pour ln : sue 
mains 2 heures en été ; heure égale moine à Laure a Fyence © heure légale 

{Document établi avec le support technique spécial de La Météorologie naricuale ) 
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AFFAIRES 

Pour ke première fois, après des 
de taire, Mindurtrie 

jéaire française va prendre 
meéement pied eur le Prurché 
MmÉétecoricité le plus inpaniont ke pl 
Bis ass le plus es du monde, 

js entreprises françaises asso- Héitians la fabrication da com 

créer une s0ciétÉ commune qui 
unrale marché américain, © 
Une sorte de revanche 

jadis 
our 

industrie française, 
des 

t pour l'ave- 
ue la construction de 

ouveaux ît 
our longtemps, les services 
æcléaires et plus 

se 8 
monde occidental 

dont 112 aux Etats-Unis) fonction- 
ent en 1987, et 390 sont prévus en 
995. 
L'accord conclu entre les trois 

rançais (Cogéma, Framatome, 
Jrenium ) et Babcock and 
Vilcox, américain du 
scteus, ne porte dans un premier 
emps que sur la fabrication et la 

Economie 
mm 

Un accord avec Babcock and Wilcox 

Les industriels français prennent pied 
sur le marché américain du nucléaire 

veme de combustible aux compa- 
gnies d'électricité (les 

ainsi gs sur les services liés an 

mune aïnsi créée, français 
Fan See cpl (Q) et 
‘américain itera 
l'essentiel l'usine de Babcoek "and 
Wilcox à Lynchburg, en Virginie 
{300 Personnes et 400 

combustible et des services en utili- 
sant les contrats déjà conclus par la 
société américaine. 

Un developpement non négligea- 
ble puisque Babcock and Wilcox est 
en passe de devenir, après le géant 
Westinghouse, le deuxième fournis- 
seur des utiliries combustible, 
avec, à terme, 14% d'un marché 
d'environ 2,4 milliards de francs per 
en. Maïs qui n'est rien à Fa des 
perspectives Ouvertes aux français 
Brâce à cet accord. 

Ontre la vente de combustible, 
l'activité de le nouvelle société 
franco-américaine porte en effet 
aussi sur Les services liés à l’utilisa- 
tion de ce combnstible, sur la 
conception et la fabrication d’instru- 

conditionnement et au stockage des 
combustibles irradiés. Ces trois 
développements intéressent vive- 
ment les français. 

CYCLE DU COMBUSTIBLE NUCLÉAIRE 
JANS LES CENTRALES À EAU PRESSURISÉE (PWR] 

10 milliards de francs 
Dans le cycle de l'uranium, la 

fabrication de combustible 
constitue une étape charnière 
intéressant à la fois les fournis- 
seurs d'uranium enrichi, les 
constructeurs de réacteurs et les 
sociétés chargées de retraiter ou 
de stocker les combustibles irra- 
és après usage. Elle consiste à 
transformer l'uranium enrichi en 

üble 
environ 12 % du chiffre 
d'effaires total du cycle de l’ura- 
nium, soit, au niveau mondial, 
ms ORNE de tance pas 
an, un quart pour seul 
Marché américain. 

“pate 

Pechiney, filiale du groupe du 
même nom, Framatome, le 
constructeur de réacteurs, filiale 

A TRAVERS LES ENTREPRISES 

Prochaine augmentation du capital 
le la Compagnie financière de Suez 

L'eugmentation de capital de la Compagnie financière de Suez, pré- 
r l'émission de 

. la Sodeteg . 

branche systèmes et armes de 
Thomson-CSF, présidée par 
M. Jean-François Briand. Le groupe 
a cherché pendant l'été des. soiu- 
tions de reprise exteme, mais 3 a 
finatement choisi de conserver 
A'entreprise, recentrée sur.les 
domaines de ls défense et de 
l'espace. : . 

PE la Le d'ici à Da la suppression d'ici 
1988 d'un tiers des effectifs de la 
Sodeteg (319 emplois sur 960). 

réacteurs, aux Etats Dangel a réussi depuis 1985 une 
timide üs où 
matins Eee ne ns 

Ex cellente 
réputation 

Pour les trois Jr is, les: 
comtacts privilégiés ani 

avec les ies d'élec- 
tricité de ses clients mais aussi avec 
les autorités américaines constituent 
un point d'appui stratégique pour de 
futurs développements. = Nous 
achetons une part de marché pour 
en gagner d'autres. Ce n'est qu'un 

SOCIAL 

Premier pas =, assure-t-on à la 

Quant à Babcock and Wik î 
trouve dans cet accord non setle- 

nucléaires (dont le montant est 
jalousement tenu secret par es qua , ais aussi un 4 technique vital La réputation ae 
lente de l'industrie française dans ce 
domaine devrait Jui permettre de 
faire oublier l'incidence désastreuse 

grevait eu sur L'opinion l'accident 
la centrale de Mile-Jsland, 

dont il était l'infortuné constructeur. 
Cet accord est une nouvelle Eupe 

dans Le restructuration en cours 
on puce mondiale, frap- 

baisse ct 
qui Éerche le salut pr near Led 
Gon internationale. « Nous sommes 
entrés dans une période où l'indus- 
trie tente . per à des 
grammes d'équipement en rte 
réduction ». Sel M. De Wissocq, 
président de la Cogéma, « certe 
adaptation conduit les entreprises à 
chercher les rapprochements et les 
qnergies nécessaires, Il y en aura 

auires…. » 

VÉRONIQUE MAURUS. 

date rente pe 
matome (40 #) et Pechiney (20 #). 
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CONJONCTURE 
Malgré les hausses des loyers et de l'essence 

Les prix n’ont augmenté que de 0,2 % 
en juillet 

confirme l'INSEE 
Les prix à le consommation ont 
augmenté, en juillet et pour le troi- 
sième mois consécutif, de 0,2%. 
Depuis le début de l'année, Les prix 
ont donc déjà progressé de 2,4% — 
ce qui constituait l'objectif du gou- 
vernement gour l'ensemble de 1987. 
L'indice définitif de l'INSEE pour 
le mois de juillet, publié le jeudi 
27 août, est néanmoins une bonne 
nouvelle pour M. Edouard Balladur, 
le ministre de l'économie. En juillet 

vant. L'écart d'inflation avec l'Alle- 
magne fédérale, le principal parte- 
naire de la France, continue à se 
réduire, souligne-t-on dans l'entou- 

2 polar (après ua Pi de 35 D eù Is (après un le en fénur). ". 

Pour promouvoir les conventions de conversion 

M. Séguin finance une campagne publicitaire 
des syndicats et du patronat 

dans le plan social en cas de licencie- lectifs fallait ati 

argumentation dans son article du 
Monde du 19 août, — une mesure 
d'accompagnement était prévue 

pour tous les licenciements économi- 
ques, quelle que soit la taille de 
l'entreprise. Las ! Depuis sa mise en 
œuvre, le dispositif semble boudé, 
tenu en suspicion par les chefs 
d i for ns pe Les mare 

i malgré les avantages qu'i 
devrait ‘procurer. En juillet, on ne 

"Tout aussi intéressé que les syndi- 
cats et le patronat au succès des 
conventions de conversion, M. Phi- 
lippe Séguin a donc apporté sa 
contribution. Le ministre des 

foi: ælors —ct décision a t6 acquise après qu'ils 
M. Edmond a repris la même ont eu l'assurance de conserver 

| Le détournement de fonds 
à la Caisse primaire d’assurance-maladie de Paris 

Le secrétaire de la section syndicale FO 
est incarcéré 

Depuis le début äu mois d'août, 
autres ont 6t£ incul- 

. pées de vol et d'abus de confiance, 
et quatre d'entre elles ont été incar- 
cérées. À FO, on assure que 
M. Lhewr, membre du plénum dn 
comjté central du PCI, « n'a sûre- 
ment pas participé à une malversa- 
tion ». ÿ 

Dans ün iqué, la section 
fédérale FO des employés. et cadres 
des organismes sociaux — dont 
M. Lheur était membre du bureau 
— exprime Sa -« vive émotion » : 
« On tente, en arrëtant un 

Pris ju 

ble d'un détournement de fonds 
© f—J. FO dénonce l'amalgame qui, à 
partir d'agissements individuels 
délictueux à l'encontre desquels-des 
mesures internes ont êt£ prises (….), 
vise à discréditer FO et ses mil 

tion 
des .1ants. + Elle demande sa < {ibére- 

immédiate 

pre aire nn 
n'était pas question, eux, 

« faire la campagne de Éeuin » 
Le résultat est surprenant, surréa- 

list même. Voilà ur ministre qui 
finance une opération de prope- 

le dans l'intérêt des 
patronat. Voilà des 

sociaux, habituellement opposés, qui 
organisent en chœur La promotion de 
la méthode la plus élégante pour 

Reine dune ent HLdR lements 
ais, indirect i ment, D gureme 
ment. 

Ouverement, c’est l'AGCC qui 
a comme le commanditaire 
e la cam e publicitaire. Le 

texte définitif de l'annonce fait 
actuellement l’objet de la sourcil- 
leuse surveillance qu’on imagine: On 
ne sait pas encore si les 

teurs L QUE « celte page 
] a été offerte par de publicité 

M. Philippe El », ni s'ils décou- 
vriront que « /z convention de 
conversion est recommandée par 
[leurs] syndicats et [leur] pairo- 
ne ». 

ALAIN LEBAUBE. 

cats et 

mois, de 2% sur les douze mois 
écoulés. 

Le bon résultat de juillet s'explie 
que par la modération des prix des 
produits manufacturés et z2limen- 
taires. Les premiers, malgré l'aug- 
mentation des pris des automobiles, 
ont augmenté de 0,2 ‘ sur un mois 
et de 2,3 sur un an, Les prix des 
produits alimentaires restent très 
raisonnables : ils n'ont crû que de 
0.1 % en juillet, un rithme annuel 
de 2,1. 

La bafsse, imposée par la Rue de‘ 
Rivoli, du prix du gaz domestique, a 
également apporté sa contribution à 
cette bonne performance. Les tarifs 
publics ont diminué de 0,2 % en juil- 
let et baissé de 2,1 % sur les douze ds S 

Le gouvernement, qui souhaite 
ramener à moins de 2 points l'écart 
d'inflation avec la RFA, d'ici à la fin 
de l'année apprendra avec imérét 
que, août, les prix de détail 
observés outre-Rhin ont certes dimi- 
nué de 0,1% par rapport à juillet, 
mais qu'ils ont augmenté en un an 
de 0,8% (contre 0,7 % en juillet), 
d'après une estimation provisoire 
publiée jeudi 27 août par l'Office 
sel de statistiques de Wiesbz- 

EN BREF 

© Augmentation de 0,7% en 
Juillet du nombre de chômeurs 
indemnisés, — Selon les statist- 
ques mensuelles publiées, le mer- 
credi 26 août, par l'UNEDIC, le nom- 
bre de chômeurs et de préretraités 
indemnisés a augmenté en juillet de 
0,7 % en données corrigées et baissé 
de 0,8% en données brutes. Au 
total, 2176600 personnes rece- 

valent une allocation en fin de mois, 
contre 2 194 300 en juin dernier. 
Les demandeurs d'emploi étaient 
1692 600 (+ 4,4% en un an) et les 
préretraités 480 600 {— 15,5 % en 
un an), Il y avait 3 400 bénéficiaires 
de l'allocation versée au titre des 

nouvelles conventions de conversion. 

© Manifestation de la CGT- 
Renauït à l'Opéra de Paris. — Envi- 
ron cent Cinquante miftants de la 
CGT de l'usine Renault de Boulogne- 
Billancourt ont investi l'Opéra de 
Paris, jeudi 27 août dans la matinée. 
L'occupation s’est prolongée jusqu'à 
14 heures, tandis que les manifes- 
tants sa rassemblaient sur ta place. 
«Renauit n'est pas à vendre: à 
appartient à la nation », proclarnait la 
banderole déployée sur le toit. 
M. Gérard Alezard, secrétaire de la 
CGT, a déclaré que son organisation 
entendait, par cette action, « craver 
le mur du sifence » et s'opposer aux 
projets du gouvernement. 

(Publicité) 
RÉPUBLIQUE FRANÇAISE 

PRÉFECTURE DE LA SEINE-MARITIME 
DIRECTION DE LA RÉGLEMENTATION GÉNÉRALE ET DE L'ENVIRONNEMENT 

1® bursau — Réf, : OL/AO — Tél. 35-03-53-18 Er Us été eus) 
(rappeler 

AVIS AU PUBLIC 
POSTE 400 kV de PENLY 

Programme A 

Enquête publique préalable à l'approbation du projet 
et à l'autorisation d'exécution des travaux 

D at ! 
21 août 1987 du préfet, commissaire 

la connaissance du hs l'en application de l'arrété du 
. ique du département de la 

lique préalai approbation à 
r Re SOUS de pe AD-EV de l'antorisation d'exécution des travaux 

se déroulera du 14 au 14 octobre 1987 inclus, à 
Eden d'ÉLECTRT CITÉ DE FRANCE Sani Service national. 

jeté est situé sur le territoire des communes de PENLY et 
A 

Y, 
la 

SAINERAR GNE. 
Le public pourra consulter le dossier Senquéie s présemer ses observations 

sur le registre ouvert à cet effet aux lieux, jours et heures préci 
— Préfecture de la 

l'environnement 
16 heures 

- Direction de ln Seine-Maritime VER ogion épée et de 
- 1” berean : du LUNDI au REDI de 9 heures à 

_ lecture de DIEPPE : dn LUNDI au VENDREDI de 9 heures à 
12h 39 et de 13 h 15 à 16 heures. 

— Mairie de PENLY : les LUNDI et JEUDI de 17 h 30 à 19 heures. 
— Mairie de SAINT-MARTIN-EN-CAMPAGNE : les MARDI et VENDREDI 

‘de 15 heures à 19 h 30. 
Pendant la durée de l'enquête, des 

ee annexées au registre d'( 

observations écrites pourront 

À La mairie de PENLY où Æ seront 

conduire l'enquête est M. Miréel 
BOIRE een a ares pub de PE ré dé 2, Bouin 

DIEPPE. de Verdun 
: Le commissaire enquêteur se ticadra à la disposition du publie, pour y rece- 

voir ses obtervations, aux lieux, jours et heures 
— Mairie de PENLY : les lundi 21 septembre, 28 septembre, S octobre et 
12 octobre 1987 de 17 h 30 à 19 heures. 
Le rapport qu'établira le commissaire enquêteur pour relater Ie déroulement 

de PE examiner les observations 
ï être consul 

= bureau, à le 
SAINT- 
clôture de l’enquête. 

Sel qe me roncloons 

ecture de DIEPPE, ainsi qu'anx mairies de PENLY et 
CAMPAGNE, pendant un an à compter de la daie de 

Communication de ces documents pourra également Etre obtenus à la préfec- 
ture de le Seine-Maritime où à la sous-préfecture de DIEPPE. 

ES 
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REPÈRES 
Terres agricoles 

96 000 hectares 
revendus par les SAFER 

En 1986, les trente sociétés 
d'aménagement foncier et d'établis- 
sement rural (SAFER) ont réalisé un 
chiffre d'affaires de 2,4 millierds de 
francs en revendant 96 000 hectares 
de terres agricoles, ce qui est un 
record. Plus de vingt mille agricuk 

des SAFER, dont 40 % ont moins de 
trente-cinq ans. Les SAFER ont parti- 
cip6 à l'installation de 1 370 agricu- 

.+ 14%). La proportion de terres 
acquises par préemption se réduit : 
9% des surfaces. Le stock des 
terres invendues est tombé à 
110 000 hectares (170 000 en 
1981), les SAFER n'ayant acheté en 
1986 que 82 000 hectares. 

Consommation 
intérieure 

Taxes 
pour freiner la demande 
en italie 

M. Giuliano Amato, le — nouveau 
— ministre italien des finances 

cales afin d'enrayer, dit-4, la « sur- 
chauffe » de la demande. Le taux 
d’escompte de la Banque d'Italie est 
passé de 11,5 % à 12 %, et l'on 
s'attend à une augmentation de 4 % 
de la TVA sur les automobiles, La hi- 

Economie 

WASHINGTON 
correspondance 

Au lendemain même de la publi- 
cation de statistiques réconfortantes 
sur ls baisse du chômage, deux fer- 
miers se suicidaient dans l'Iowa 
Deux événements bien distincts, 
sans rapport entre eux, mais une 
coïncidence significative mettant en 
évidence la diversité du paysage éco- 

Sans doute l'optimisme naturel 
des Américains les pousse à ne rete- 
nir que les bonnes nouvelles, à 
s'entretenir de statistiques favora- 
bles. Le chômage n'affecte plus que 
6 % de la population active (10 % en 
1982) et, malgré l'accroissement de 
k ion en état de travailler, 
113 millions d'Américains ont 

Autre point réconfortent : l'infla- 
tion s'est ralentie et, surtout, les 
bénéfices nets des sociétés ont aug- 
menté de 4,2 % au cours du 

ji trimestre, alors qu’au pre- 
ils avaient baissé de 2 

toutes ces indica- 
ï 

positives n’ont pas 
les deux fermiers de F fl Fi ù kel 

FINANCIERS DES SOCIÉTÉS : 
EEE s nement 

CAISSE NATIONALE DES TÉLÉCOMMUNICATIONS 

CNT — Obligations 13,40 % 1984 
‘Les intérêts courus du 24 septembre 1986 au 23 septembre 1987 seront paya- 

bles à partir du 24 septembre 1987 à raison de 603 F par titre de 5 000 F nominal 
(coupon n° 3) après une retenue à Le source donnant droit à un avair fiscal de 67 F. 

En cas d'option pour le régime de prélèvement d'impôt forfaitaire, le complé- 
ment du prélèvement libératoire sera de 113,85 F, soit un net de 489,15 F. 

CNT — Obligations TMO 1984 
Les imérêts courus du 24 septembre 1986 au 23 septembre 1987 seront pays- 

bles à partir du 24 bre 1987 à raison de 378,27 F par ütre de 5 000 F nominal 
(coupe 3) aprés ane retenue à ia source dounan droit à un avoir fiscal de 
420 F. 

En cas d'option le régime de prélèvement d'impôt forfaitaire, le complé- 
ment du prélèvement Rares de DIOAT Eseat un mi de 306 86 F. 

Il est rappelé que les intérêts concernant les titres inscrits en compte < nomins- 
tifs purs» seront réglés aux titulaires par la Caisse nationale des télécommunics- 
tions. 

LS Z Promodès us 

Résultats provisoires du premier semestre 1987 
An premier semestre 1987, le chiffre d’affaires hors taxes du groupe Promodès 

s'est élevé à 16,2 milliards de francs, en augmentation de 5 % sur les six premiers 
mois de 1986. 

PROMODÈS CONSOLIDÉ 
(en millions de francs) 

Variation Issemestre | lesemestre 
1937/1986 1987 1986 

En France, la progression moyenne de 7 % traduit ane évolution divergente des 
différentes activités avec une quasi-stagnation dans le commerce de gros et une pro- 
gression de 11 % dans les supermarchés Champion et de 12 % dans les hypermar- 
Chés Continent. 

A l'étranger, les variations du taux de change ont encore affecté l'évolution en 
francs du chiffre d'affaires. 

Ainsi, en monnaies locales, les activités ont progressé de 5 Æ aux Etats-Unis 
(= 11 en FF) et de 25 % en Espagne (+ 21 Sen FF). 

Pour l'ensemble des activités, le résultat courant marque une progression dans 
la ligne des résultats attendus. En revanche, le résultat net part du groupe est aug- 
menté par des plus-values réalisées au der semestre dont l'effet sera évidem- 
ment très atténué sur l'ensemble de 

PROMODÈS S.A. 
(ea millions de francs) 

EL Frens 1nfirenne 1 

Pour le premier semestre, le chiffre d'affaires hors taxes reste stable. Les 
mesures de restructuration onl, comme prévu, affecté négativement l'évolution du | à Dumez et à <ÈE de développer des 
résultat courant, 

Le bénéfice net après impôt provient de la réalisation de plusvalues de ces 
Sons. . 

REGARDS SUR L'ÉTRANGER 

États-Unis : des lendemains 
qui ne chantent pas 
pour tout le monde 

inconnu, le plus souvent une = comps- 

Ainsi l’agriculture, un grand sec- 
teur de l'économie américaine, est 
encore en crise et ne sort tout juste 
du marasme que grâce aux 26 mil- 
liards de dollars de subventions 

coles, 
Voilà qui mécontente le contribus- 
ble, sans pour autant satisfaire les 
agriculteurs. 
Le contraste est grand entre la 

langueur de l'agriculture et le dyna- 
misme retrouvé de l’industrie, entre 

pratiquement des quartiers aban- 
donnés et délabrés pour en faire des 
centres commerciaux actifs, offrant 
de multiples attractions à la fonle 
des visiteurs. Mais l'essor mdustriel 

par la concurrence étrangère, 
comme les textiles, la 
continuent de péricliter, lautomo- 

l'industrie de l’aluminium opère à 
80% de sa capacité (64% d'aug- 
me par rapport à l'an der- 
nier). 

Un réservoir inépuisable 
de pauvres 

élever seules leurs enfants ; ensuite, 
et surtout, des Hispaniques. A 
l'exception des immigrés cubains, 
les Hispaniques, avec maintenant 
bien établis à Miami, les Portori- 

AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 

7 
Dans le cadre de sa politique de déve- 

Dumez & conclu mm accord 

de Belgiqr 
$ 20 du capiul de là 
rançois d'entrepri CFE). La 

Sociéé géabrale do Belgique demeure 
entreprise de 

riment et do uravaur pelle qu rés 
Esé eu 1986 un chiffre d’affaires conso- 
td éqrivalen t à 2,25 milliards de 

privilégiées ar 
les grands projets internationaux et 

atamment européens. É 

: haute technologie et de celles tra- 

cation bilingre pour imposer 
l'anglais n'aident pas à leur fusion 
dans le creuset américain. . 

: chée. Parmi les valeurs industrielles, 
Une société la SFM se distingue à la housse 

ï r' de lenurée de le à deux vitesses are lonnenEe de Fons de ie 
Cette expansion de la pauvreté hauteur de 5 % dans son capital. De 

vaillant pour la défense nationale, a 
assuré une sensible 
ren ohgre de la Nouvelle- 

trième à la première place sur la 
liste officielle des régions prospères. 

« Sommes-nous condamnés à un 
schisme social permanent ? », 
s'interroge l’économiste Robert 
Samuelson. En tout cas, le rêve amé- 
ricain d'une société où chacun pro- 
gresse régulièrement vers un avenir 
meilleur s’estompe. Sûrement, 
Fr à connaîtra «des lende- 

calmes, les 
cambistes jouent plutôt à la 
baisse. 

mains qui chantent», mais COR Ze ‘au 
chanteront-ils monde pour tout le 

% Dans la série « Regards sur 
r », DOUS SVOUS dans 
Édious da 18,19, 2020-22 28,28 7 
28 août des articles sur la ji 

Taie, l'Espague, la Cine, la Sub, Le x œ Grande-Bretagne, le Canada, les Pays- Nikkeer Dos Jues … 2596878 255496 rt sas ee g Se RS ‘Allemagne fédérale. Indice général ... 216159 21574. es à et 
Fee. Some Fe | 

POLOGNE Len 1% 
= Notionnel 10 %. — Cotation en pourcentage du 27 août 1987 TS le Les chantiers navals Nambre de contrats : 115 096 (nouveau record) ma ts 

de Gdansk en crise Fe me re 
Varsovie (AFP). — Le plan 

amuel de ion des chantiers 
navals de Gdansk n'a été réalisé qu'à 
14 % av cours du premier semes- 
tre 1987, selon le quotidien de parti 
communiste, 7rybuna Ludu. 

DE 2 % DU 
BÉNÉFICE NET DE SÉMA- 

— Pour le ier semes- 

une « fuite » du personnel qui, pour d'eaviron 22 millions de francs, 
des raï 5 j se progresion de 22% par rapport aux 

diriger vers le secteur privé. De plus, rois de 1 © 

sance exclusivement interne de près 
7%. ; 
HAUSSE DE 19, % DU 

CHIFFRE D'AFFAIRES 
D’ECCO. — Le LITE 

ce manque rendement 
difficultés actuelles sont le résultat 
du conservatisme, de la peur des 
cadres devant l'innovation et les 
décisions courageuses », estime 
l'organe du Parti communiste. 

© Nouvelle arrestation dans 
l'affaxe Volkswagen. — Un troi- 
sième suspect a été arrêté, le mer- 
credi 26 août en RFA, dans l'enquête 
sur l'escroqueris qui a coûté 480 mit- 
Sons de deutschemarks à la firme 

Cours pratiqués sur le marché 

cannes mare nee 

LA VIE DE LA COTE 

Pop = a 
En de matinée par ae grande benque de gene ire des dorises nous out Eiq 

tue 11 
as # à Je 3 

.34 COL AL, 5 
; lus sole 

: < : LT ss lré 
Ce couram de vente est dû à le a 2% ceci 

remontée des taux d'iniéré oblige- pee CE 
taires. Les taux des bons du Trésor …l' 
À court terme’ ont dépassé jeudi 6% eme 

est Let 
Lei. | 

: bé 
# f 

-.r# is 
AT] 

5% 
Fu 

Pari les valeurs les plus traitées 0 
figuraient ATT (2,851 millions ï 

d'échanges), IBM (2.094 millions), a:w 
Philip Morris (1.640 million}, 
Motorola (1,521 million), Akmen- 
son (1,440 million} et Polaroïd 
(1.298 milliou). 
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Cier) a réalisé au cours des six pre- 
miers mois un chi d'affaires 
consolidé de 2,36 milliards de 
francs, en hausse de 19,35 % par 
tapport à-la même période de 
l'année dernière. 

PROGRESSION DE 81 % DU 
BÉNÉFICE DE = 

lière de Grande-Bretagne, a 
une hausse de 81 % de son 

bénéfice imposable au premier .. 
semestre 1987, à 55.2 millions de. 
livres contre 30,5 œillions pour ls 

de précé- 
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PET rc EESCTNIECENTT 
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